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Lannee 2011 en bref 


Chiffre d’affaires en mio CHF 


Denrees alimentaires 
1292 (23.3%) 


Commerce 
agricole 
1613 (29.0%) 


La pression exerce&e sur les prix 4 la production 
s’est encore accrue en 2011. Cette situation s’ex- 
plique par des r&coltes abondantes que le mar- 
che a eu de la peine a absorber, par la lutte des 
prix & laquelle se livre le commerce de detail et 
qui concerne d&sormais egalement les fruits et 
les legumes ainsi que par l'offre exc&dentaire en 
viande de porc. Le niveau eleve du franc suisse 
est venu encore s’ajouter A ces facteurs defa- 
vorables et a incit€e un plus grand nombre de 
consommateurs a effectuer leurs achats A 
l’etranger. Pour fenaco, la forte concurrence qui 
a prevalu dans le secteur des denrees alimen- 
taires a eu un impact de&favorable sur les chiffres 
d’affaires et les marges de ses segments com- 
merce agricole et industrie alimentaire. 

Le commerce de detail a en revanche &volue fa- 
vorablement. Bien que les gains lies au cours 
des changes aient &te retroc&des aux consom- 
mateurs sous la forme de rabais de 2 % sur l’as- 
sortiment Volg et de 7 % sur celui de LANDI, le 
chiffre d’affaires a une nouvelle fois progresse& 
dans ces deux canaux de vente. 

Les activites li&es au commerce des carburants 
et plus particulierement a celui du diesel, se 
sont tres bien developp&es. Les ventes de com- 


Commerce de detail 
1604 (28.9%) 


Combustibles et 
carburants 
1009 (18.2%) 


Divers 
33 (0.6%) 


bustible ont par contre &te a la peine, la de- 
mande indigene diminuant inexorablement pour 
des motifs structurels. 

Malgre un contexte general difficile, gräce ason 
large Eventail d’activites, fenaco est tout de m&- 
me parvenue & r&aliser un chiffre d’affaires to- 
tal de CHF 5.551 milliards (ann&e pr&c&dente 
CHF 5.449 milliards). Le resultat d’exploitation 
avant inter&äts, amortissements et impöts (EBIT- 
DA) a ete legerement superieur & celui de l’an- 
nee derniere et s’est eleve a CHF 255.4 mil- 
lions. Le r&sultat d’entreprise consolide de CHF 
61.4 millions a ete legerement inferieur A celui 
realise en 2010. Avec des fonds propres attei- 
gnant CHF 1.137 milliard et repr&sentant 41.7 % 
de lasomme au bilan, l"entreprise dispose d'une 
solide assise financiere. 

8715 collaborateurs (8453 l'’annee pr&ce&dente), 
dont 496 apprenants (441) ont &t& engag6s au 
sein de fenaco en 2011. Au 31 decembre 2011, 
fenaco comptait 262 coop&ratives membres 
(LANDI) totalisant 45 842 membres individuels. 
Il est propose a l'’assemblee des del&gues du 27 
juin 2012 de remunerer les parts sociales de 
fenaco avec un taux d’inter&t inchangg, soit6 %, 
pour une somme de CHF 7.5 millions de francs. 


Exercice 2011 2010 2009 2008 2007 
Comptes consolides fenaco (en mio CHF) 

Chiffre d’affaires net 5 550.8 5 449.2 5 402.4 57877 4874.7 
Benefice brut 11770 1 157.0 1 122.6 1097.8 979.7 
Prestations de service et produits annexes 123.2 122.7 118.6 117.8 972 
Resultat d’exploitation avant inter6ts, 

amortissements et impöts (EBITDA) 255.4 248.7 246.3 247.9 219.4 
Amortissements -127.0 -121.7 -124.9 -120.7 -106.5 
Resultat d’entreprise consolide& 61.4 61.8 56.3 62.2 64.0 


Plan directeur de fenaco 


1. Principes directeurs 


La p&rennite d’une agriculture saine et perfor- 
mante est essentielle en Suisse, pays forte- 
ment industrialise. L’agriculture contribue de 
maniere significative ä la securite alimentaire et 
contribue au maintien et a l’entretien de notre 
cadre de vie. 

La base d’une agriculture suisse performante 
est une production rationnelle, durable et orien- 
tee vers les marches. 


2. But 


fenaco soutient, en commun accord avec les 
LANDI, les agriculteurs dans le developpement 
economique de leurs entreprises. 


3. Prestations sur le march& 


3.1. Dans le secteur des intrants agricoles 
Nous approvisionnons l’agriculture avec un as- 
sortiment global en: 

- moyens de production 

- biens de consommation 

- services en tous genres. 

Lobtention de positions fortes dans les mar- 
ches permet d’offrir aux agriculteurs et a 
d’autres interess6&s un assortiment adapte d’ar- 
ticles de grande qualite, disponible en continu, 
dans les delais et ä des prix avantageux. 


3.2. Dans le secteur des produits issus de 
l’agriculture 
En tant que partenaire commercial loyal, nous 
assurons la distribution de produits issus de 
l"agriculture ä travers un r&seau performant et 
adapte aux besoins du marche pour l!’ensemble 
des clients. 
Nous acqu&rons les produits agricoles de ma- 
niere cibl&e, nous les conservons et les trans- 
formons en produits semi-finis ou finis. Nous 
developpons des infrastructures de distribution 
pour augmenter äla fois les possibilites de pro- 
duction et d’&coulement ainsi que la satisfac- 
tion de la clientele. 


3.3. Dans le secteur des biens de consom- 
mation 

Nous approvisionnons la population, principa- 
lement celle des regions rurales, en biens de 
consommation (Food et Nonfood, carburants 
et combustibles). Gräce a un marketing pro- 
fessionnel et une logistique performante, nous 
offrons a nos clients un assortiment conforme 
aux besoins du marche. 


4. Collaborateurs et principes de conduite 


Nous utilisons des regles de collaboration 
claires et nous vivons nos principes de condui- 
te du personnel. Nous cr&ons ainsi une am- 
biance privilegiant la confiance mutuelle et le 
partenariat ainsi que la reconnaissance du tra- 
vail accompli. 


Nous dirigeons en fixant des objectifs et nous 
deleguons des täches, des comp&tences et 
des responsabilites. Notre style de conduite se 
base sur le partenariat, nous sommes orientes 
vers les solutions et nous nous adaptons aux 
diverses situations. 

Nous offrons des conditions d’engagement 
concurrentielles, adapt&es aux conditions de 
travail des differentes branches dans lesquelles 
nous sommes actifs. 

Nous faisons progresser nos collaborateurs in- 
dividuellement et nous leur permettons d'in- 
tervenir de facon active. 


5. Gestion des ressources financieres 


Nous generons suffisamment de ressources 
pour garantir le developpement a long terme 
de notre entreprise en tenant compte d’un taux 
d’autofinancement ad&quat. Nous veillons a en- 
gager les moyens qui sont a notre disposition 
de maniere rationnelle, de sorte que le capital 
de notre societe soit suffisamment r&munere. 


6. Principes d’organisation 


Pour generer les meilleures prestations, nos 
unites d’organisation sont decentralisees et 
flexibles. Elles travaillent le march& de manie- 
re ind&pendante et avec une grande responsa- 
bilite individuelle. Nous tirons profit de manie- 
re cons&quente de toutes les synergies au sein 
du groupe et utilisons les ressources de ma- 
niere cibl&e. 

Nous formons, organisons et gerons nos SOo- 
cietes filles et nos secteurs internes selon des 
principes identiques. 


7. Principes de l’entreprise 


Nous sommes appre&ciables, fiables et integres. 


8. Principes d’information 


Nous informons de maniere claire et franche, 
en temps opportun, A l’interne et & l’externe. 


LANDI 
Rothenburg: 
le chiffre 
d’affaires 
realise sur le 
front de vente 
LANDI a 
augmente 
pour atteindre 
1.14 milliard 
de francs. 


Organes 


(&tat au 31 d&cembre 2011) 


Conseil d’administration 


Organe de revision 


President 
Marschall Lienhard, agriculteur, Neuenegg BE 


Vice-presidents 
Mahrer Simon, agent fiduciaire, Möhlin AG 
Parmelin Guy, agriculteur, Bursins VD 


Membres 

Amrhyn Viktor, gerant, Buttisholz LU 
Arpagaus Lucas, agriculteur, Zignau GR 
Bernhard Andreas, agriculteur, Alchenstorf BE 
Brunner Oskar, agriculteur, Bettwil AG 
Cuennet Benoit, agriculteur, Formangueires FR 
Geiser Pierre-Andre, agriculteur, Tavannes BE 
Haldimann Paul, gerant, Boll BE 

Jaccoud Christian, agriculteur, Froideville VD 
Keller Guido, agriculteur, Littau LU 

Nydegger Ulrich, agriculteur, Cornaux NE 
Monhart Walter, agriculteur, Schlatt TG 

Müller Leo, avocat, Ruswil LU 

Probst Hans, agriculteur, Laupersdorf SO 
Scheck Karl Peter, gerant, Wängi TG 

Strebel Daniel, gerant, Waltenschwil AG 


Region 
DIVISION 1 Suisse ande 
Josef Sommer Dominique Romanens 
Departement 
DIVISION 2 Prodksetion animale 
Eugen Brühlmeier Eugen Brühlmeier 
Departement 
DIVISION 3 Finances / Gestion d’entreprise 
Werner Beyer Werner Beyer 
Departement 
DIVISION 4 Personnel / Planification / Organisation 
Willy Gehriger (prssidence) Willy Gehriger 
DIVISION 5 u ereee 
Urs Feuz Urs Feuz 
Departement 
DIVISION 6 Biens de Consommatlon/Völg /Top Shop 
Ferdinand Hirsig Ferdinand Hirsig 


Direction Direction &largie 


Ernst & Young SA 


Direction 


Gehriger Willy, Dr., president 
Beyer Werner 

Brühlmeier Eugen 

Feuz Urs 

Hirsig Ferdinand 

Sommer Josef 


Direction elargie 
Bischof Daniel 

Keller Martin, Dr. 

Kuert Werner 
Ochsenbein Christian, Dr. 
Romanens Dominique 
Sutter Ernst 


Wiälti Heinz 


Zurlinden Daniel 


Region Region 
Suisse centrale Suisse orientale 
Josef Sommer Daniel Bischof 
Departement Departement 
Production vegetale Technique agricole et equipements 
Werner Kuert Dominique Romanens 
Departement 


IT /Logistique 
Daniel Zurlinden 


Departement 
Produits agricoles 
Martin Keller 
Departement Departement 
viande Boissons / Vins 
Ernst Sutter Urs Feuz 
Departement Dep. Combustibles 
LANDI Suisse et carburants / Energie 
Heinz Wälti Daniel Bischof 


Le plan directeur en toutes 


circonstances 


Dans la perspective des changements qui vont 
intervenir ä& la t&te de la Direction des le 1° 
juillet 2012, jestime qu'il est important d’evo- 
quer l’excellent fonctionnement de l’equipe 
que forment les membres de la Direction. 

La Direction de fenaco compte actuellement 
14 membres qui ont chacun leur propre per- 
sonnalite, leur propre savoirfaire et leurs 
propres visions. Au sein de la Direction, ces 14 
personnalites collaborent en s’appuyant rigou- 
reusement sur le plan directeur de fenaco. Ce- 
la n'est cependant pas aussi simple qu'il y pa- 
rait au premier abord et ne coule pas neces- 
sairement de source. Les secteurs d’activite 
au sein desquels fenaco et ses soci6tes filles 
sont actives sont en effet tres diversifies et 
couvrent un large Eventail. 

Les activites de commerce de d6tail de Volg et 
LANDI different ainsi compl&tement des acti- 
vites de reprise et de transformation men&es 
par le secteur des produits du sol et le secteur 
carn& ou des activites li&es ä l’importation des 
engrais, des agents de protection des plantes 
et des machines agricoles. Notre röle differe 
egalement beaucoup selon que nous officions 
en tant que grossiste dans le secteur des com- 
bustibles et des carburants, en tant qu’organi- 
sation marketing au service des magasins 
LANDI et Volg ou en tant que spe&cialiste lo- 
gistique et IT. Lorientation strategique de nos 
sites de production industriels est elle aussi 
tres diversifi&e: aliments pour les animaux 
(UFA SA), boissons (RAMSEIER Suisse SA), 
viande (Ernst Sutter SA) ou chimie (Halag SA). 
Ce large spectre d’activites m'’amene ä contes- 
ter les personnes qui affirment que fenaco se- 
rait une grande, voire m&me une trop grande 
entreprise. Avec ses 8700 collaboratrices et 
collaborateurs, fenaco n’est pas un geant mais 
plutöt, justement, une entreprise disposant 
d’un large spectre d’activites. 

La diversite des secteurs au sein desquels 
fenaco travaille requiert des exigences d’au- 


Lienhard 
Marschall 


tant plus &levees envers sa Direction. Gräce & 
sa personnalite directe et accessible, associ&e 
a une facon de communiquer claire et pr&cise, 
le DrWilly Gehriger est parvenu, dans sa fonc- 
tion de chef de la Direction, a souder &troite- 
ment les membres de la Direction. Il en a fait 
une Equipe efficace, previsible et qui reussit ce 
qu’elle entreprend. 

Le passage de temoin entre le Dr Willy Gehri- 
ger et le Dr Martin Keller interviendra debut 
juillet et a &te pr&epar& de longue date. M&me 
si nous n’y sommes pas encore, j'aimerais 
d’ores et deja remercier le Dr Willy Gehriger 
pour tous les services qu'il a rendus & l’agri- 
culture suisse et a fenaco. Par ces quelques 
lignes, j'aimerais egalement profiter de l’oc- 
casion qui m’est offerte pour adresser mes 
chaleureux remerciements ä son &quipe de Di- 
rection et & toutes ses collaboratrices et colla- 
borateurs, conscient que je suis de leur contri- 
bution aux bons r&sultats de fenaco. 


Lienhard Marschall 
President du Conseil d’administration 


Sur le 
Solisbrücke: 
avec ses 

275 camions, 
Traveco SA 
roule 
egalement 
pour Volg. 


= 


Ür a 


Un franc fort et de grosses 


recoltes 


Lannee 2011 restera dans les annales de la 
Suisse comme &tant la premiere fois que le 
franc et l'’euro ont &te A parite. [absence d’une 
gouvernance commune aux pays de l’euro et 
un endettement de plus en plus important ont 
conduit a une perte de confiance envers cette 
monnaie et le franc suisse a servi une fois en- 
core de valeur refuge. En l’espace d’une an 
nee, les produits indigenes ont perdu 25 % de 
leur competitivite en comparaison internatio 
nale uniquement en raison de l’evolution du 
taux de change. M&me si le pouvoir d’achat 
des consommateurs suisses s’est plutöt ame&- 
liore, ce changement de parite a laisse de nom- 
breuses traces. Durant les mois de juillet et 
aoüt, le manque de touristes &trangers a &te 
aggrave& par l'absence de nombreux Suisses 
partis profiter du franc fort ä l'’&tranger. Jamais 
encore fenaco n’avait enregistr& deux mois 
d’affil&e aussi faibles. Ce phenome£ne forte- 
ment ressenti aussi par la grande distribution 
a conduit ä une veritable guerre des prix sur 
des produits importes, mais @galement sur 
certains produits indigenes comme les fruits 
ou la pomme de terre. 

Un deuxieme ph&nomene est venu se greffer 
sur le premier, mais celui-läa est d’origine na- 
turelle. Un printemps pre&coce ettres sec a fait 
longtemps craindre pour les r&coltes, mais les 
pluies estivales ont eu des effets impression- 
nants sur les rendements, surprenant plus 
d’un sp&cialiste. Jamais encore on n’avait en- 
registre de telles quantites de cerises, prunes, 
pommes, poires et pommes de terre d’ou une 
pression encore plus forte sur les march&s. 
Larrivee de la nouvelle r&ecolte &tant de plus 


Willy 
Gehriger 


tres precoce, Il a fallu liberer les frigos et en- 
trepöts en exportant l’ancienne r&colte a bas 
prix. Tous ces phenome&nes cumul&s ont eu 
des effets ne&gatifs sur les r&sultats des 
branches concern&es. Plusieurs autres sec- 
teurs comme les magasins de villages, les ma- 
gasins LANDI, les boissons ou autres se- 
mences vertes ont heureusement pu pour- 
suivre leur d&veloppement positif. 

Gräce a sa diversite, fenaco a finalement pu 
boucler un exercice 2011 avec un chiffre d’af- 
faires et un r&sultat dans le prolongement des 
ann&es pr&c&dentes. 


Dr. Willy Gehriger 
President de la direction 
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segment agrıcole 


Branche production vegetale 


Une anne&e de turbulences pour 
Semences UFA 


Durant l’anne&e sous rapport, l’&evolution des 
marches a &t& marquee par les evenements 
meteorologiques extr&emes. Le demarrage pre- 
coce de la vegetation aengendre une deman- 
de &lev&e en melanges de sursemis. Malgre la 
longue secheresse qui a suivi, des rendements 
record ont &t& enregistr&s pour pratiquement 
toutes les cultures. La pluie est toujours tom- 
bee lorsqu'il le fallait et le tres bel automne a 
permis de mettre en place les cultures au bon 
moment et sans causer de degäts au sol. 

Le d&partement fleurs sauvages a r&ussi ä do- 
per ses ventes. Le secteur Espaces verts a 
Eegalement enregistre une forte croissance et 
s’est vu confier deux mandats prestigieux, a 
savoir le gazon en rouleaux du stade de football 
de Lucerne et l’enherbement du terrain de golf 
dAndermatt. Bien que marquees par des pluies 
parfois abondantes, les moissons se sont d&- 
roul&ees correctement. Les emblavures de ble& 
fourrager ont diminue alors que celles de bl& 
panifiable ont augmente, avec une proportion 
encore jamais atteinte de varietes Top telles que 
«Claro». Les ventes de semences d’orge d’au- 
tomne ont diminu& d’environ 5%, mais ce re- 
cul a pu ätre compense& par les nouvelles orges 
hybrides, dont les surfaces repr&sentent en- 
viron 7%. Sur les march&s des semences de 
cereales, les selectionneurs ont beneficie 
d’une nette hausse des prix a la production. 
L’approvisionnement en semences herbageres 
de legumineuses et de gramin&es a ete 
confronte ä des changements de grande am- 
pleur. Ces derniers s’expliquent notamment 
par des besoins en semences &lev&s au niveau 
mondial, de faibles rendements a larecolte ain- 
si qu’une forte diminution des stocks. A ces 
facteurs s’ajoute une r&gression des surfaces 
destinees & la production de semences, suite 
au prix &leve des c&r&ales. Durant l'’annee sous 
rapport, Semences UFA a abaisse& ses prix 
d’environ 5% (7 % pour l’annee pr&cedente). 
Actuellement, on assiste & un renversement 


Activite commerciale 


de tendance. L’approvisionnement en se- 
mences de mais est restreint, car contraire- 
ment au mais grain, les lignees de selection 
pour la production de semences hybrides ont 
souffert du stress provoqu& par les conditions 
meteorologiques extr&mes. L’approvisionne- 
ment en semences biologiques constitue un 
defi majeur. Dans le domaine informatique, un 
systeme unitaire a &t& introduit au niveau na- 
tional. 


Les spe&cialit&s gagnent en importance 


En 2011, les volumes d’engrais mineraux com- 
mercialises ont legerement baiss& par rapport 
a l'anne&e pr&c&dente. Gräce aux bonnes pres- 
tations de service qu’elles proposent, 
LANDOR et AGROline sont parvenus & 
conserver leurs parts de marche. Le produc- 
teur qui s’approvisionne aupres de ces deux 
marques beneficie en effet d’un soutien pro- 
fessionnel, qui s’etend de la prise des Echan- 
tillons de sol a l'’&pandage des engrais et de la 
chaux, en passant par le plan de fumure. 

Les prix des engrais ont evolue a un niveau 
eleve durant l’annee sous rapport. Pour le ni- 
trate d’ammoniaque par exemple, en com- 
mande anticipee, les prix &taient de 50% su- 
perieurs a ceux de 2009. Contrairement a la 
flambe&e des prix de 2008/2009, l’origine de 
cette hausse ne r&sidait pas dans la specula- 
tion mais dans les prix eleves des produits agri- 
coles en France et en Allemagne. || s’en est 
suivi une hausse de la demande en fertilisants. 
Gräce aux capacit&es de transbordement etäla 
logistique fonctionnelle dont dispose fenaco, 
les agriculteurs suisses ont neanmoins pu ätre 
approvisionn&s avec des engrais de qualite. 
Les sp&cialites telles que les produits a base 
de chaux, les engrais foliaires ou les engrais 
speciaux ont connu une &volution positive. 
fenaco approvisionne les maralchers en sub- 
strats et en engrais, sous la marque «ProTer». 
Durant l'anne&e sous rapport, les investisse- 
ments ont surtout porte sur l'’extension de cet- 
te marque. Actuellement, pour des raisons 
avant tout &cologiques, les substrats sans tour- 


be ont particulierement le vent en poupe. Les 
journees AGROline de Kölliken ont connu un 
grand succ&s et ont servi de cadre a de nom- 
breuses pr&sentations. Le nouveau site et le 
concept d’exposition qui s’etendent sur 14 
hectares ont draine plus de 6000 visiteurs, ce 
qui constitue un nouveau record. En plus des 
cereales, du colza, des pommes de terre et 
des betteraves sucrieres, la production fourra- 
gere &tait &galement a l'honneur. 32 exposants 
des secteurs semences, engrais, protection 
des plantes et machinisme, ainsi que des ser- 
vices de vulgarisation publics et des organisa- 
tions de producteurs &taient ainsi de la partie. 


Des conditions propices ä la vegetation 


Cette annee, la nature a &t& assez genereuse 
dans la plupart des cultures. Le printemps sec 
et l'arrivee de pre&cipitations plutöt tardives a 
apparemment parfaitement convenu ä la plu- 
part des cultures. l’&tat sanitaire des cultures 
a ete satisfaisant et les agriculteurs ont pu r&a- 
liser des &conomies sur leurs interventions 
phytosanitaires. || s’en est suivi une baisse du 
chiffre d’affaires. 

Les travaux des champs (r&Ecolte et semis) se 
sont effectues dans des conditions exception- 
nelles. Jusqu’a No&I, les cultures ont beneficie 
de temperatures particulierement cl&mentes. 
Ce tableau positif cache tout de mäme de 
nombreux problemes techniques qu’il a fallu 
resoudre tout au long de la saison (lutte contre 
les adventices, maladies et symptömes, at- 


taques d’insectes, alternances dans le choix 
des produits pour &viter les resistances, etc.). 
Le departement fenaco Protection des plan- 
tes amis a disposition des producteurs un vas- 
te assortiment et a @galement fait preuve 
d’une grande disponibilite et de beaucoup de 
flexibilite pour tenir compte de ces situations 
inedites. 

La centrale logistique pour les produits phyto- 
sanitaires, engrais sp&ciaux et semences en 
cours de r&alisation a Moudon prend forme et 
sera op&rationnelle pour la nouvelle saison 
2012. Cette construction est adaptee aux 
normes de s£&curite les plus r&centes en la ma- 
tiere et repond ä des standards proches de la 
norme Minergie. 


Branche Cereales, oleagineux, 
aliments fourragers 


Des recoltes indigenes r&jouissantes 


Le lancement de la r&organisation du groupe 
de secteur C@r&ales, oleagineux, matieres 
premieres (GOF) est un succes. L’approche 
directe des marches d’&ecoulement par les 
groupes de comp&tence r&ecemment consti- 
tues a d’ores et d&ja fait ses preuves. Au total, 
les volumes pris en charge ont pu &tre portes 
a pres de 1.4 million de tonnes de matieres 
premieres destinees ä la production de den- 
rees alimentaires et fourrageres. Malgre un 
printemps sec, les rendements en cer&ales et 


w 11 4 
il; 


frisch-nah- 
günstig 
Beggingen: 
les petits 
magasins ont 
le vent 

en poupe. 
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en ol&agineux ont finalement &t& bons. Au ni- 
veau suisse, il a ainsi &et& possible de r&colter 
420.000t de bl& panifiable, un peu plus de c&- 
reales fourrageres que l’ann&e pr&c&dente ain- 
si que plus de 70000t de colza, ce qui consti- 
tue une premiere. Le superbe temps qui a pr&- 
valu durant l'’automne a favorise la recolte du 
mais et des betteraves. 

En ce qui concerne les importations, l’offre a 
surtout et€ marqu&e par de bonnes recoltes 
dans l’UE et la region de la Mer Noire. Asso- 
ciees a la crise financiere et &conomique, ces 
bonnes re&coltes ont exerce& une pression sur 
les prix, tant sur les bourses des marches & 
terme que sur les march&s physiques, avec 
des variations de grande ampleur a la cle. Les 
fluctuations extr&mes auxquelles les marches 
des devises ont &te soumis durant l’ete expli- 
quent en grande partie l’amplitude des varia- 
tions de prix. Ces fluctuations demontrent que 
le commerce des matieres premieres requiert 
une gestion des risques rigoureuse. 
integration des activites de marche au sein du 
nouveau ressort «Matieres premieres bio» a 
permis d’accroitre les chiffres d’affaires ainsi 
que la comp&tence et les relations dont le GOF 
beneficie. fenaco soutient l’offensive bio lan- 
c&e recemment en Suisse et mise en paralle- 
le sur des partenariats fiables et diversifies & 
l’etranger. 

Les activites li&es aux fourrages grossiers et 
aux spe&cialites &voluent elles aussi favorable- 
ment. 

Le travail de pionnier consenti par fenaco-GOF 
a ete couronne par la ratification de la conven- 
tion de r&seau pour l’acquisition de soja produit 
conform&ment aux criteres de l’agriculture du- 
rable. La certification aux normes ISO 9001: 
2008 et ISO 22000:2005 a pour sa part &t& re- 
nouvel&ee en automne. 


Le chiffre d’affaires d’UFA evolue 
favorablement 


En 2011, le secteur Animaux de rente a &te af- 
fecte par des problemes de surproduction 
dans le domaine du lait et de la viande de porc. 


Pour les d&tenteurs d’animaux, cette situation 
s’est sold&e par des baisses de prix. Les mar- 
ches de la volaille et du bio se sont par contre 
bien developpes. 

UFA SA est parvenue ä ame&liorer encore son 
chiffre d’affaires. Outre les aliments compo- 
ses, les chiffres d’affaires r&alises avec les sels 
mineraux et les sp&cialit&es ont &galement aug- 
mente de maniere rejouissante. La cl&e de ce 
succes reside dans de nouveaux produits ain- 
si qu’une approche du marche judicieuse - en 
collaboration avec des LANDI tres dyna- 
miques. 
L’exemple du produit premium que sont les 
sels mineraux MINEX et leurs dix ans de suc- 
ces confirme que la qualit& joue souvent un rö- 
le plus important que le prix, surtout en pro- 
duction animale. Ce sel mineral unique en son 
genre est apprecie du be&tail. Il est particulie- 
rement digeste et garantit ainsi la sante des 
animaux sur le long terme. Des &leveurs en- 
thousiastes et dont les animaux fertiles, sains 
et disposant d’une bonne long&vite sont l’as- 
surance d’un succes durable et d’une produc- 
tion laitiere rentable. IIls sont aussi la meilleu- 
re des publicites pour MINEX. 

Suite au scandale de la dioxine qui a sevi en 
Allemagne, les services de contröle des den- 
rees alimentaires officiels ont pris des &chan- 
tillons qui se sont tous aver&s n&gatifs. Le sui- 
vi de la dioxine a toutefois &te fortement in- 
tensifie, avec des coüts suppl&mentaires a la 
cle. 

La renovation de l’usine de fabrication d’ali- 
ments de Puidoux a permis de porter la capa- 
cite de production des installations a 90000 
tonnes. l’usine a pu &tre r&activ&ee en cours 
d’hiver et tourne d&sormais au maximum de 
ses capacites. UFA innove &Egalement dans le 
domaine de la technologie des aliments me- 
langes: du point de vue de son concept, de sa 
tallle et de son niveau de performances, 
Puidoux est le moulin leader de Suisse ro- 
mande. Les aliments hygienises produits sur 
le site r&pondent a des exigences qualitatives 
qui sont parmi les plus strictes de Suisse. La 
turbine efficace fonctionnant au micro-gaz et la 
recup&ration de chaleur permettent d’utiliser 
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toute l’energie disponible et d’atteindre un de- 
gre d’efficacite eleve. 


De Haefliger a Melior SA 


Haefliger SA a &t& rebaptisee a l'occasion de 
ses 75 ans et s’appelle desormais Melior SA. 
Les activites anniversaires &taient focalis&ees 
sur la clientele et ont connu un grand succe&s. 
Les nombreux &venements organis&s a cette 
occasion ont ainsi rencontre un large Echo. 
QOutre ces festivites, une somme de travail im- 
portante a &galement &t& abattue. Le budget 
prevu a m&me &te dEpasse. En 2012, Melior 
SA s’est fix@ pour objectif de conserver la po- 
sition de nume&ro trois qui est la sienne dans 
ce secteur et de renforcer la collaboration dans 
le secteur des aliments composses, dans celui 
des petits animaux et avec Biomill. 


ufamed consolide sa position 


Dans le secteur de la production animale, la 
pression permanente qui s'est exerc&e sur les 
prix a une incidence toujours plus grande sur 
le travail des veterinaires. Cela se traduit par 
une forte pression sur les marges et des 
baisses de prix pour les medicaments veteri- 
naires. ufamed SA est malgre tout parvenue 
a bien s’imposer sur le march& en 2011. 

Un mandat de production & facon ayant &te 
confie a des tiers, le chiffre d’affaires a lege- 
rement diminue. La distribution des me&dica- 


ments veterinaires a en revanche enregistre 
de bons r&sultats. Malgr&e une consommation 
de produits pharmaceutiques ve&terinaires en 
baisse, le chiffre d’affaires a pu &tre maintenu 
de justesse dans ce secteur important, gräce 
a une augmentation des parts de marche&. Les 
chiffres d’affaires r&alises avec tous les autres 
produits commerciaux ont en revanche pro- 
gresse. ufamed considere donc que les pro- 
duits et les prestations qu’elle propose lui per- 
mettent de r&ussir sur le marche; il en r&sulte 
un chiffre d’affaires record qui d&passe de 
3.7% celui de l!'ann&e pr&ce&dente. 

En 2012, le march& des medicaments ve&teri- 
naires devrait a nouveau r&egresser l&gere- 
ment. Des efforts sont consentis pour r&duire 
le recours aux antibiotiques, en particulier chez 
les animaux de rente. Pour compenser la di- 
minution du chiffre d’affaires de certains 
groupes de produits, ufamed doit donc adap- 
ter son offre et la completer par de nouveaux 
produits alternatifs. 


Branche Commerce d’animaux 


Anicom accroit ses parts de marche& 


En 2011, l’organisation de commerce d’ani- 
maux Anicom SA a commercialise 82 000 ani- 
maux de plus que l’annee pr&c&dente. Le com- 
merce de porcs a largement contribu& ä cette 
progression. La reprise de l’activite de Topig 
SA en novembre 2010 a exige& des efforts im- 
portants mais s’est aver&e ätre un succes. 


Dans le secteur des bovins et ovins, Anicom 
est &galement parvenue ä prendre en charge 
un plus grand nombre d’animaux et donc a ac- 
croitre encore ses parts de marche. Dans le 
secteur porcin, le niveau historiquement bas 
des prix ainsi que la situation du march& ont af- 
fecte les ventes de porcelets d’engraissement 
et de porcs de boucherie et ont nui tant aux 
producteurs qu’aux collaborateurs. L’engage- 
ment manifeste par Anicom a toujours permis 
d’&laborer des solutions qui soient acceptables 
pour tous. [evolution du march& du porc in- 
dique clairement que la production doit &tre 
reajustee. 

Le march& du be&tail d’etal a &volue favorable- 
ment. Gräce ä des possibilites d’&ecoulement 
attrayantes, les prix des taureaux de bouche- 
rie se sont stabilises a un niveau correct. Les 
taureaux d’etal issus du programme SQOB 
(«Swiss Quality Beef») sont apprecies des 
acheteurs en raison de leur part de morceaux 
nobles et de leur teneur optimale en graisse in- 
tramusculaire. En 2011, le chiffre d’affaires ge&- 
nere par ces taureaux d’&tal a ainsi augmente 
de plus de 15 %. Les transports animaux ont 
pu ätre encore optimises avec une part de 
transports effectu&s en propre avoisinant les 
70%. Les contröles de transports d’animaux 
effectues par la Protection suisse des animaux 
attestent que la loi est respectee. 

Anicom SA est active depuis 45 ans dans le 
commerce des animaux, un secteur oU sa 
reussite est indEniable. Les quatre succursales 
regionales de Payerne, Zollikofen, Sursee et 
Wil permettent a Anicom SA de disposer d’un 


solide ancrage et ce sur l'’ensemble du terri- 
toire suisse. 

Les defis a maitriser devenant toujours plus 
complexes, la Direction a &t& r&organisee au 
1° janvier 2012, de nombreux postes cl&es &tant 
€egalement repourvus a cette occasion. 


La baisse des prix fait chuter les r&esultats 


En 2011, UNIVO SA a une nouvelle fois com- 
mercialise un plus grand nombre de veaux 
d’engraissement. En raison du prix eleve des 
matieres premieres et de la chute pr&coce des 
prix durant la p&riode de Noö&l, les r&esultats de 
l"annee derniere n’ont toutefois pas pu ätre 
renouveles. Le resultat annuel n’avait jamais 
ete aussi bas depuis cingq ans. UNIVO s’en 
tient malgre tout a sa strategie et compte de&- 
velopper encore sa production en s’appuyant 
sur des exploitations d’engraissement pre- 
sentant un niveau de qualite &Eleve. En 2012, 
l"objectif consiste a revenir & un r&sultat sa- 
tisfaisant. 


Branche Technique agricole/ 
Equipements 


Le d&partement Technique agricole est 
renforce par «Claas» 


En realisant un chiffre d’affaires de 90 millions 
de francs en 2011, le departement Technique 
agricole/Equipements de fenaco a realise un 
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chiffre d’affaires a peu pres &quivalent ä ce- 
lui de !'annee pr&c&dente. Pour ce qui est des 
activites d’importation, les parts de marche& 
ont pu &tre accrues dans la plupart des sec- 
teurs qui composent le portefeuille de 
marques. 

Au sein de l’unite strat&gique Technique agri- 
cole, deux ans apres la reprise de Service 
Company SA (Serco) et de l'importation de la 
marque de renomme&e mondiale «Claas», plu- 
sieurs objectifs importants ont d’ores et de- 
ja pu &tre atteints. Le processus de r&orga- 
nisation de Serco Landtechnik SA initie 
dans le cadre de la fusion de l’ex-secteur 
fenaco «Landtechnik Zollikofen» avec Serco, 
une entreprise rachetee par fenaco, a &t& me- 
ne & bien durant l’&te 2011. L’etape finale 
consistant & integrer le secteur dans le re- 
seau |T de fenaco et & introduire les nou- 
veaux systemes ERP et FIBU, a pu &tre re&a- 
lisee dans les delais et dans le cadre des bud- 
gets prevus. Le nouveau site Internet de 
Serco Landtechnik SA dispose d’un magasin 
en ligne pour les pieces de rechange & l’at- 
tention des partenaires de distribution ac- 
credites ainsi que d’un «fan-shop» oU toutes 
les personnes interess&es peuvent acheter 
des articles publicitaires. Cette offre est dis- 
ponible depuis d&ebut septembre et s’ajoute 
aux informations usuelles concernant |’en- 
treprise, les produits et les prestations. Pa- 
rallelement a son nouveau site Internet, Ser- 
co Landtechnik SA a cr&& sur facebook et 
Swissfarm des pages & l’attention de ses 
fans. 

Serco Landtechnik SA est parvenue da conso- 
lider nettement sa position sur le marche&. 
Avec 156 tracteurs immatricul&s, «Claas» oc- 
cupe d&sormais le sixieme rang en Suisse et 
continue a augmenter ses parts de marche. 
Un Xerion 5000 a &galement &te vendu a un 
client. Dote de 524. CV, il s’agit du plus gros 
tracteur de Suisse. En ce qui concerne les 
moissonneuses-batteuses, avec 18 machines 
«Claas» vendues, Serco Landtechnik SA a 
reussi a consolider encore sa position de lea- 
der dans ce secteur d’activite. Les chiffres 
d’affaires realises dans le domaine de la tech- 


nique de transport et de l!'!&pandage du fumier 
et du purin ont pu ätre notablement accrus & 
travers les marques «Fliegl» et «Gilibert». 
Concernant le programme de travail du sol de 
«Vogel& Noot», l’accent a surtout &ete place 
sur l'introduction sur le marche. Globalement, 
Serco Landtechnik SA est parvenue a d&pas- 
ser les objectifs fixes en matiere de chiffre 
d’affaires et de rentabilite, et ce dans un 
contexte ou les prix avaient pourtant baisse& 
en raison du faible cours de |’Euro. Dans le 
cadre du processus de r&organisation du sec- 
teur d’activite UMATEC, une nouvelle suc- 
cursale est op&rationnelle depuis le 1° janvier 
2011 sur le site de Zollikofen. A l'’exception de 
la succursale dAnet, qui a &t&e cedee & un 
concurrent, et de celle d’Estavayer-le-Lac, oÜ 
une strategie sp&cifique est poursuivie, tous 
les sites UMATEC se sont mu&s en des 
agences «Claas», tant pour ce qui est de la 
vente que de l’entretien. Au cours de l’annge 
sous rapport, UMATEC (niveau retail) est par- 
venu & tripler les ventes de tracteurs Claas. 
Globalement, les chiffres d’affaires r&ealises 
ont legerement progress& par rapport a l’an- 
nee pr&ce&dente. 

En 2011, Handel LTZ a pris en charge pour la 
premiere fois, sous ce nom et en tant que 
secteur d’activite ind&pendant, l’importation 
et la distribution de films d’enrubannage et 
d’emballage, de filets pour balles rondes ain- 
si que de ficelles de presse pour divers fabri- 
cants. 


fenaco Equipements mise sur Bühler 


Apres avoir remis ä la LANDI Chablais-Lavaux 
SA, avant la recolte 2011, les cles de la nou- 
velle ligne de r&ception du centre collecteur 
de Collombey, fenaco Equipements a pour- 
suivi sur sa lanc&e en proc&dant au montage 
d’une installation de sechage de mais de la 
marque Bühler Schmidt-Seeger. || s’agit lä 
d’une installation peu courante en Suisse. Des 
2012, le nom Schmidt-Seeger disparaltra des 
produits dont fenaco Equipements fut le re- 
presentant exclusif en Suisse pendant 10 ans. 
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Desormais ce nom sera remplace& par la 
marque Bühler Sarl, l'’entreprise Schmidt-See- 
ger ayant &t& reprise en 2010 par le groupe 
technologique Bühler. fenaco Equipements 
continuera a assurer les m&mes prestations 
aux centres collecteurs suisses. La concep- 


tion, la r&alisation et l'’entretien complets des 
installations restent une comp&tence centra- 
le de fenaco Equipements et justifient de 
nombreux et fructueux partenariats avec les 
centres collecteurs appartenant au groupe 
fenaco-LANDI. 


Segment denrees alımentaires 


Branche Fruits, legumes, oeufs 


Nouvelle structure pour le departement 
Produits du sol 


Le departement Produits du sol a &te reor- 
ganise A partir du 1° juillet 2011. Depuis lors, les 
equipes de fenaco ainsi que les societes filles 
Steffen-Ris SA et Union Fruits SA collabo- 
rent &troitement au sein d’entites appel&es 
«categories». Treize centres de prestations 
sont ä leur disposition et les aident A r&ussir 
dans leurs activites. Durant les cing dernieres 
anne&es, fenaco a injecte au total pas moins de 
100 millions de francs dans la construction, 
"extension ou la transformation de ces centres 
de prestations, ce qui repr&sente un signal clair 
en faveur du d&eveloppement de la production 
des fruits, des legumes et des pommes de ter- 
re en Suisse. Le centre de prestations Brae- 
burn a Charrat est entre en service d&but 2012 
une annee apres l'inauguration de la nouvelle 


«Obsthalle» a Sursee. La transformation du 
centre de prestations L&eman Fruits ä Perroy 
sera acheve d'ici aoüt 2012 alors que la fin des 
travaux concernant le centre de transformation 
«fresh & cool» a Bätterkinden, avec la 
construction d’un entrepöt ainsi que l’agran- 
dissement des installations d’emballage et de 
traitement, est pr&vue pour aoüt 2013. Ces in- 
vestissements doivent permettre de rationali- 
ser encore les processus de transformation et 
d’abaisser ainsi le niveau des coüts a moyen 
terme. 

Durant l'’annee sous rapport, les 430 collabo- 
ratrices et collaborateurs du d&partement Pro- 
duits du sol ont r&ealise un chiffre d’affaires de 
310 millions de francs, malgr& un march& en r&- 
gression et une lutte de prix acharnee dans le 
commerce de detail. En ce qui concerne les 
fruits a noyau, les premieres estimations lais- 
sent deja entrevoir une belle r&ecolte. La pr&- 
paration de la saison est plac&e sous le signe 
du changement. La creation d’une organisa- 


tion nationale de vente sous l’&gide de 
Frunoba SA et le dem&nagement de l'instal- 
lation de calibrage de Gelterkinden a Wiler bei 
Utzenstorf ont represente un defi majeur. 
fenaco a &t& en mesure d’accroitre encore ses 
parts de marche. Les mirabelles ont &galement 
fait leur apparition au sein de l’assortiment. Les 
efforts consentis pour remettre au goüt du jour 
ce fruit bien connu des consommateurs en 
proposant de nouvelles varietes semblent &tre 
un succes. fenaco joue un röle moteur dans la 
mise en place de ce marche. 

La totalite des pommes et les poires indi- 
genes de la campagne 2010 ont pu &tre com- 
mercialisees, ä l!'"exception de la variete Gol- 
den Delicious. La r&colte 2011 est intervenue 
tres töt et sest sold&ee par une excellente qua- 
lite ainsi que par des r&ecoltes abondantes. Au 
total, les stocks ont atteint 61900t de 
pommes (57500t l’annee prece&dente) et 
9450t de poires (5980t) en ce qui concerne 
les fruits suisses commercialisables. Ces 
stocks importants se sont traduits par une 
baisse des prix a la production. La lutte des 
prix qui prevaut sur le front du commerce de 
detail fait &galement des ravages et a des 
consequences tangibles. 

La me&teo printaniere exceptionnelle qui a pre&- 
valu ä partir de la mi-janvier n’a pas &te& propi- 
ce a la commercialisation des l&gumes de gar- 
de de la saison 2010. Alors que les legumes 
de l’ancienne r&colte &taient encore «soldes» 
dans les rayons, les legumes de la nouvelle 
recolte &taient d&eja commercialises depuis 
longtemps. Le temps chaud a avance la saison 


des leEgumes frais de deux semaines. Malgre& 
une s&cheresse persistante, les conditions 
culturales ont et& optimales, ce qui s’est tra- 
duit par une r&colte exc&dentaire et de faibles 
prix sur le marche. Par ailleurs, la thematique 
de '«EHEC» (Escherichia coli enterohemorra- 
gique) a provoqu& un effondrement de 75 % 
des ventes de concombres a salade. Bien que 
l'Office fed&ral de la sante publique se soit ef- 
force de rassurer les consommateurs en ex- 
pliquant que les legumes suisses ne conte- 
naient pas la moindre trace d’«EHEC», les 
marches ont mis plusieurs semaines A se r&- 
tablir. Les conditions de vegetation optimales 
ont &galement &te a l'origine de rendements 
eleves pour les legumes de garde tels que les 
carottes et les oignons. Il s’en est suivi une 
baisse des prix & la production. 

Concernant les pommes de terre de consom- 
mation et de transformation, l’ann&e des ex- 
tr&mes que füt 2011 s’est &galement traduite 
par une r&colte record superieure d’environ 
20 % äla moyenne. La r&ecolte des pommes de 
terre primeurs a d&bute en Suisse romande le 
27 avril, ce qui represente un record absolu en 
matiere de pr&cocite. Des l’&te, le march& des 
produits frais a &t& confronte a des exc&dents 
importants et & une lutte de prix intense. Les 
mesures de mise en valeur prises par la branche 
n’ont eu qu’un impact limite. En d&cembre, les 
stocks atteignaient 69443t pour les pommes 
de terre de consommation (41 440 l’ann&e pr&- 
cedente) et 92318t pour les pommes de terre 
de transformation (83405t), soit des volumes 
qu'il est pratiquement impossible d’&couler en- 
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tierement, surtout pour les pommes de terre 
de consommation. 

Les ventes de semenceaux ont &t& a l'image 
de la culture des pommes de terre. Le chiffre 
d’affaires des plants pour la saison 2011 a at- 
teint 27000 tonnes (+3 %). Les 90% de ces 
plants provenaient de la culture indigene. Les 
exportations de plants exc&dentaires ont Evo- 
lue a un faible niveau et n’ont pas depasse les 
300t. Pour la premiere fois, l'’emballage et la 
distribution des plants de pommes de terre 
destines aux jardiniers amateurs ont &t& cen- 
tralises sur une seule installation a Sursee. 
Cette nouvelle methode d’emballage a fait ses 
preuves. 


frigemo a souffert du franc fort 


Les resultats r&ealises par le groupe frigemo 
ont Evolue differemment selon les secteurs. 
Globalement, le r&sultat annuel est toutefois 
satisfaisant. Dans le secteur des produits sur- 
geles et a l'Etat frais, le chiffre d’affaires a ete 
legerement superieur a celui de l’anne&e pre- 
cedente. l[’evolution positive des affaires reali- 
sees avec les grandes chalnes de restaurants 
y.alargement contribue. || en va differemment 
dans le commerce de d6tail et la restaura- 
tion/hötellerie classique. Ces secteurs ont en 
effet dü faire face ä des proble@mes connus tels 
que le franc fort, le manque de touristes et un 
climat de consommation morose. Ses coüts 
d’exploitation ayant &te plus Eleves, frigemo 
n’a pas &t€ en mesure de reiterer le r&esultat 
realise en 2010. 

Les recoltes de pommes de terre et des prin- 
cipaux l&egumes que sont les haricots et les 
pois ont &te bonnes, tant d’un point de vue 
quantitatif que qualitatif. En raison de la me&- 
teo trop seche qui a pr&valu durant la p&riode 
des re&coltes, la qualit@ des pommes de terre 
s’est par contre av&r&e moyenne (degäts dus 
aux chocs). A Cressier, le nouveau site desti- 
n& aux ateliers et aux stocks est entr& en fonc- 
tion dans les d&lais prevus, en cours d’ete. 
Alors que les entreprises commerciales ont 
d&gage de bons r&sultats durant le premier se- 


mestre, le chiffre d’affaires du secteur glaces 
aenrevanche chute en juillet. En effet, le mau- 
vais temps qui a prevalu durant cette p&riode 
a eu un impact n&gatif sur le climat de consom- 
mation dans les piscines, les bars a glace et les 
restaurants. En plus de cela, le faible niveau de 
prix enregistr& pour les l&gumes a &galement 
ete une source de soucis et a empäche frige- 
mo de reiterer le chiffre d’affaires r&alise en 
2010. 

Les mesures de restructuration prises chez 
Kellenberger & Zurich ont pu &tre men&es & 
bien avec succes et dans le respect des cri- 
teres sociaux. Chez Gourmadeor, & Zollikofen, 
les travaux de construction du nouveau depöt 
refrigere ont debute en fin d’automne, le bail 
portant sur le d&pöt refrigere existant ayant 
ete resilie. Pour le secteur des oeufs (EiCO), 
2011 a &te une bonne annee. La forte pro- 
gression des volumes commercialises a per- 
mis a EiCO de consolider encore sa position de 
leader sur le march& suisse. Les oeufs bio et 
lagamme « pic-nic » sont particulierement ap- 
precies. Des activites cibl&es ont permis de 
faire evoluer cette derniere de produit saison- 
nier commercialise durant la p&eriode de 
Päques en gamme d’oeufs vendus tout au long 
de l’anne&e. 

Suite au scandale de la dioxine en Allemagne, 
EiCO a enregistr& une perte de volume dans 
le domaine des oeufs importes. Cette diminu- 
tion a heureusement pu &tre entierement com- 
pens&e par des oeufs indigenes. 


Branche Viande 


La qualit& est honor&e au niveau 
international 


En 2011, le commerce suisse de detail a en- 
registre son plus fort recul depuis 15 ans. La 
de&flation moyenne s’est Elev&ee ä plus de 2% 
alors que le taux de fr&quentation de la clien- 
tele a diminu& en raison du tourisme des 
achats. Malgre ce contexte defavorable, Ernst 
Sutter SA est tout de m&äme parvenue ä aug- 
menter l&gerement les quantites qu’elle com- 
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mercialise, tout en maintenant sa position sur 
le march&, avec un chiffre d’affaires de plus de 
Fr. 583 millions de francs. Dans certains ca- 
naux d’&coulement, Ernst Sutter SA est m&- 
me parvenue a augmenter ses parts de mar- 
che, gräce ä plusieurs innovations dans le do- 
maine des produits et des prestations. 

Les clients sp&cialises dans le commerce de 
viande ainsi que les boucheries spe&cialisees 
ont commenc& ä ätre approvisionn6s A partir 
du site Suttero Bazenheid dans le courant du 
premier semestre 2011. D’ici fin 2012, le degre 
de transformation sera regulierement appro- 
fondi pour aller jusqu’a ’emballage & l’atten- 
tion du commerce de d6&tail. D’ici la, l’integra- 
tion du processus de la transformation carne&e 
au sein de Suttero Bazenheid devrait &tre ache- 
vee. 

Dans le cadre d’un test international de quali- 
te concernant le jambon et les saucisses, le 
centre de test pour les denr&es alimentaires 
de la DLG (Deutsche Landwirtschaftsgesell- 
schaft) a decern& des medailles & 23 speciali- 
tes issues de l’assortiment Ernst Sutter SA. 
Avec 16 m&dailles d’or, 4 d’argent et3 de bron- 
ze, Ernst Sutter SA a ainsi remport& de nom- 
breux prix. 

En octobre 2011, Ernst Sutter SA s’est pre- 
sentee pour la seconde fois a un grand salon 
alimentaire international, en participant ä l’Anu- 
ga. Lors de ce salon, les spe&cialites carn&es 
des cantons d’Appenzell et des Grisons ont & 
nouveau rencontr& un large &cho aupres des 
professionnels. Vu l’environnement de coüts 
eleve en Suisse et le niveau d&favorable des 


cours des changes, il faut toutefois faire preu- 
ve de r&ealisme au moment d’&valuer les op- 
portunit&s d’exportation. 


Branche Boissons 


Recoltes et production record 


Sur le march& dynamique et äprement dispu- 
te des boissons, RAMSEIER Suisse SA est 
parvenue a ame&liorer encore la position qui est 
la sienne etä augmenter nettement lenombre 
de bouteilles produites, qui depasse d&sor- 
mais les 180 millions d’unites. La majeure par- 
tie des quantites supplementaires &coul&es 
est le fait de la marque RAMSEIER. La dispa- 
rition des deux marques concurrentes «Obi» et 
«Rittergold» a permis d’etablir de nombreux 
contacts avec une nouvelle clientele, plus par- 
ticulierement en Suisse orientale. 

La chaleur qui a pr&valu au printemps et en &te& 
a eu une incidence positive sur le chiffre d’af- 
faires et a cr&& des conditions propices a une 
recolte de fruits abondante. Au total, les ci- 
dreries RAMSEIER ont transforme 87 000 t de 
fruits en automne, soit le double de ce qui avait 
ete le cas en 2010. A elle seule, RAMSEIER 
Aachtal SA & Oberaach, la plus importante ci 
drerie de Suisse, a transforme 58000t de 
pommes et de poires. 
RAMSEIER Suisse SA peut envisager l’avenir 
avec optimisme. La construction d’une nou- 
velle plate-forme logistique disposant d’une ca- 
pacit& de stockage de 17 000 palettes sur le si- 


te de Sursee cr&e de bonnes conditions-cadres 
pour poursuivre cette strategie d’expansion. 


Des degustations bien frequentees 


Les activites de marketing sp&cifiques mises 
en place & l’occasion du 75°”® anniversaire de 
Divo, le «Club international du vrai vin», ont ete 
un succ&s. Les mesures cibl&es mises en pla- 
ce pour optimiser le stockage et l'assortiment 
portent leurs fruits. Conformementäce qui &tait 
prevu, le Club Divo de Winterthour a &te ferme. 
Les d&gustations organis&es a intervalles regu- 
liers dans plusieurs villes de Suisse ont &t& bien 
frequentees et &tendent le concept de vente 
du club de vin a l’ensemble du pays. 


Les Caves Garnier completent leur palette 


L’ann&e sous rapport a &t€ marqu&e par une r&- 
colte de raisin d’une qualit& exceptionnelle. En 
Suisse, la consommation mod&ree de vin se 
traduit par un recul des ventes de vin importe. 


Malgre ces conditions plus difficiles, les 
Caves Garnier SA ont obtenu de bons r&sul- 
tats sur le marche&. La palette de vins propos&e 
a &te enrichie par plusieurs produits interes- 
sants. Le rendement des installations de mise 
en bouteille et d’encavage a par ailleurs enco- 
re Ete accru. 


La gröle a terni une ann&e viticole 
exceptionnelle 


Pour les Caves Volg SA, l’ann&e viticole 2011 
a &te bonne. L’automne leur a permis de r&- 
colter des raisins d’une qualit& exceptionnelle. 
La Canton de Schaffhouse, et avec lui la vigne 
de Hallau exploit&e par les Caves Volg, a par 
contre subi trois orages de gr&le particuliere- 
ment violents, qui se sont sold&s par d’impor- 
tantes pertes a la r&colte. 

Le Caveau DIVINO de Winterthour est la pre- 
miere vinotheque ä l’enseigne DIVINO & ätre 
ger&e ind&pendamment par les Caves VOLG. 
Ce magasin bien frequente a &t& rachete au 
Club Divo. 


Centrale de 
distribution 
d’Oberbipp: 
400 points de 
vente situes ä 
l’Ouest du 
Baregg sont 
approvisionnes 
a partir de la 
nouvelle plate- 
forme logistique. 
Le nouveau 
Volg a 
Visperterminen. 
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d’affaires 
realisee dans 
le commerce 
du diesel s’est 
poursuivie en 
2011. 
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Segment commerce de detail 


Branche Articles pour la maison 
et le Jardin 


LANDI baisse ses prix - et augmente son 
chiffre d’affaires 


2011 fut une anne&e particuliere pour le com- 
merce de detail. Pour la premiere fois, le com- 
merce suisse de detail a &te confronte a une 
evolution globalement negative. Les marches 
mondiaux sont instables et les fluctuations des 
devises contribuent massivement ä l'incerti- 
tude generale. Les baisses de prix opere&es 
pour pallier la cherte du franc suisse ne sont 
pas rest&ees sans cons&equences sur les 
chiffres d’affaires realises. Les clients habitant 
a proximite de la frontiere se sont par ailleurs 
rendus plus souvent ä l’etranger pour y effec- 
tuer leurs achats. Malgr& ce contexte d&favo- 
rable, l'annee 2011 peut &tre qualifi&e de bon- 
ne & satisfaisante pour les LANDI. Le chiffre 
d’affaires r&alise a ainsi et& sup&rieur de 4% 
a celui de l!’ann&e pr&ec&dente. Dans le m&me 
temps, les prix de l’assortiment ont baiss& de 
7%. LANDI Suisse SA a restitue ä ses clients 
les &conomies r&alisees sur les produits qu'el- 
le doit acheter sur les marches internationaux. 
La strat&gie de prix bas initiee il ya quelques 
annees s’est une fois encore av&ree payante. 
Dans les groupes de produits les plus impor- 
tants, les quantit&s ont pu &tre augmentees 
de 11%. 

Les consommateurs sont conscients des ef- 
forts auxquels les LANDI consentent pour 
maintenir un rapport qualite-prix optimal et les 
honorent en frequentant d’autant plus les ma- 
gasins. Le taux de frequentation de la cliente- 
le a ainsi progresse& de plus de 4%. 

Pres de la moitie des produits commercialises 
dans les magasins LANDI sont achetes en 
Suisse. Les produits importes sont majoritai- 
rement achetes via la coop&rative d’achat 
«Intercoop House&Garden», dont le siege est 
a Dotzigen, chez LANDI Suisse SA. Actuelle- 
ment, plusieurs coope&ratives agricoles issues 


de sept pays europ&ens et regroupant au total 
plus de 3000 points de vente sont affiliees a 
cette coop&rative d’achat. 

Au cours de l’annee sous rapport, la diminution 
du nombre de magasins LANDI a &ete confor- 
me aux previsions. Plusieurs magasins LANDI 
de petite taille et necessitant une r&novation 
ont ainsi &te reunis en un seul point de vente 
attrayant. La oü cela faisait sens, ces points de 
vente ont &t& comple&tes par une station-ser- 
vice AGROLA dotee d’un TopShop et d’une pla- 
te-forme de commercialisation Agro. En 2011, 
neuf nouveaux Magasins ont &t& inaugures 
alors que 15 anciens sites ont ferme& leurs 
portes. En 2011, le chiffre d’affaires r&alise sur 
le front de vente LANDI a augmente pour at- 
teindre 1.14 milliard de francs. 


Branche denr&es de consommation 


Continuit& malgr&e une periode de 
turbulences 


Malgre un environnement de marche difficile, 
le groupe Volg, qui est sp&cialise dans les ma- 
gasins de village et de petite surface, est @ga- 
lement parvenu & r&aliser de bons resultats. 
Volg Konsumwaren SA a ainsi augmente son 
chiffre d’affaires a prix de grossiste de 3.0 %, 
a 7/80 millions de francs, malgre& un retrecis- 
sement de l’assortiment Volg de 2.1 %. 

Globalement, le groupe Volg a augmente son 
chiffre d’affaires de 2.5 %, a 1.33 milliard de 
francs. 890 points de vente sont d&sormais ap- 
provisionnes par Volg, soit 18 de plus qu’une 
annee auparavant. Les magasins Volg, qui sont 
le canal de vente le plus important, ont realis& 
un chiffre d’affaires de 1.06 milliard de francs. 
Le nombre de magasins Volg s’est accru de 
cing unites pour atteindre 547 magasins. Le 
canal de vente des de&taillants ind&ependants 
s’est egalement &toffe. Ces magasins operent 
sous le nom «frisch-nah-günstig» en Suisse 
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alemanique et sous la denomination «Visavis» 
en Suisse romande et dans le Haut-Valais. Les 
280 magasins regroupes sous ces enseignes 
ont r&alise un chiffre d’affaires de 109 millions 
de francs, ce qui &quivaut a une augmentation 
de 2.2 %. Les 63 (ann&e prece&dente 56) ma- 
gasins de station-service (TopShop) regroup&s 
sous ces enseignes ont augmente leur chiffre 
d’affaires de 15.5 % a 157 millions de francs. 
Laccroissement du chiffre d’affaires demontre 
que la proximite et l’accessibilite des points de 
vente, la bonne visibilite de l’offre et !'’ambian- 
ce personnalisee offerte par les magasins 
continuent ä jouer un röle primordial pour la 
clientele lorsqu’elle ach&te des biens de 
consommation courants. 

Le premier magasin Volg du canton du Valais a 
ete inaugure& debut octobre a Visperterminen 
alors que le premier Volg de Suisse romande a 
ouvert ses portes au public au debut de- 


Branche Combustibles et carburants 


Consolidation des parts de march& 
pour le diesel 


Le chiffre d’affaires du marche& du diesel pour- 
suit sur sa lanc&e positive en 2011. Ce bon r&- 
sultat confirme que la d&cision strategique pri- 
se il y a plusieurs annees de se focaliser sur 


cembre. D’autres magasins Volg sont d’ores 
et d&ja prevus en Valais et en Suisse romande. 
La nouvelle centrale de distribution pour les 
produits frais d’Oberbipp dans le canton de 
Berne est entr&e en fonction le 1° mai, dans 
les de&lais prevus. Aujourd’hui, plus de 400 
points de vente situes a !'Ouest du tunnel de 
Baregg sont approvisionnes en produits frais 
via cette plateforme logistique. Une premiere 
&tape de construction s’est achev&e en aoüt, 
avec l'agrandissement de la centrale de distri- 
bution de Winterthour. [extension du secteur 
logistique et de stockage tourne actuellement 
a plein regime, la r&ception des locaux &tant 
prevue pour octobre 2012. 

Ces agrandissements permettent a Volg Kon- 
sumwaren SA de travailler plus efficacement et 
de disposer de capacites suppl&mentaires 
pour approvisionner les nouveaux points de 
vente. 


Segment combustibles, carburants, energie 


ce carburant &tait judicieuse. En plus des 
ventes rejouissantes qu’elle a realisees dans 
ses stations-service, AGROLA SA, a Egale- 
ment gagne des parts de marche& dans le com- 
merce du diesel a l’attention des agriculteurs. 
Cette performance s’explique notamment par 
l’Etroite collaboration engag&e avec les LANDI. 
L’action sur le diesel est un instrument impor- 
tant pour augmenter les ventes aux agricul- 


teurs. Cette action a &t& organis&ee A deux re- 
prises en 2011. Pour bon nombre d’agricul- 
teurs, elle est ainsi devenue un element in- 
contournable dans le cadre de leur planifica- 
tion annuelle. 

AGROLA a contribue a accroltre ses ventes de 
diesel en offrant des points de r&duction pour 
AdBlue dans plus d’une vingtaine de stations- 
service. Cette offre compl&ementaire a &te tres 
bien accueillie et contribue ä renforcer la posi- 
tion dAGROLA sur le marche du diesel. 

Le marche suisse de l’essence a &t& marqu& 
par l'interruption du «tourisme» des carburants 
en provenance de l’UE. Auparavant les sta- 
tions-service situ&es & proximite de la frontie- 
re ont vu temporairement leur chiffre d’affaires 
diminuer de plus de la moitie. LAND|I et 
AGROLA ne s’etant jamais focalises sur la 
clientele transfrontaliere et n'implantant des 
stations-service que la oU les LANDI disposent 
d’un solide ancrage au sein de la population, la 
fin du tourisme de l’essence n’a pas eu d’im- 
pact reel sur le chiffre d’affaires des stations- 
service AGROLA. 

Le commerce du mazout de chauffage a &t& ä 
la peine durant l'’annee sous rapport. Plusieurs 
facteurs contribuent a ce que ce marche& se r&- 
trecisse au fil des ans. Le remplacement des 
chauffages a mazout par des systemes alter- 
natifs, le r&chauffement climatique global, la 
meilleure technique de combustion des nou- 
veaux brüleurs ainsi que les incitations en ma- 
tiere d’isolation des bätiments sont au nombre 
de ces facteurs. Les surcapacites qui en re&- 
sultent se traduisent par une comp6&tition plus 


forte en termes de prix. AGROLA est cepen- 
dant convaincue que cette «Epuration» du mar- 
ch& lui permettra de tirer son Epingle du jeu a 
moyen terme. La pr&sence de la marque 
nationale AGROLA sur l’ensemble du territoi- 
re suisse et la proximite avec la clientele 
LANDI constituent autant d’atouts dans cette 
perspective. 


Alternatives dans le secteur Energie et 
environnement 


Le secteur Energie et environnement a lan- 
ce au printemps 2011 le projet «EnergiePLUS». 
Ce projet vise ä d&finir certains axes dans la 
strategie Energetique ä& moyen et long terme 
du groupe fenaco-LANDI. Le projet vise donc 
un remodelage de cette strategie eEnergetique 
ainsi qu’une analyse des alternatives qui s’of- 
frent a AGROLA, aux LANDI et aux agricul- 
teurs. 

Dans le secteur de la gestion Energetique, le 
developpement interdisciplinaire de l’«outil 
energetique» (Energie-Tool) presente en 2010 
s’est poursuivi. Les premieres applications 
concre&tes - &galement &a l’Echelon de projets 
d’envergure - ont debouche sur des investis- 
sements importants et judicieux d’un point de 
vue Energetique. Une dizaine de responsables 
de sites ont &te formes ä ce nouvel «outil Ener- 
getique». 

[Office federal de l’agriculture (OFAG) a pr&- 
sente sa «strategie climat agricole» en oc- 
tobre 2011. Le secteur Energie et environne- 


LANDI Marly. 
La mobilite 
douce n’a eu 


que peu 
d’impact sur 
les ventes 
d’AGROLA. 
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ment a pris connaissance de ces objectifs et 
en a analys& les cons&quences pour le grou- 
pe fenaco-LANDI. Le rapport energetique et 
les resultats de la convention d’objectifs sur 
le CO2 ont pu &tre fixes lors du troisieme &tat 


Segment divers 


Activite &conomique durable pour HALAG 


Les nouveaux bätiments inaugures par HALAG 
Chemie SA il y a deux ans sont une re&ussite. 
Tres peu de defauts de construction ont &te 
constat6s et les processus lies ä la chalne d’ap- 
provisionnement s’averent tres efficaces. 
[installation photovoltaique a &t& mise en ser- 
vice en decembre 2011. Dotee d’une puissan- 
ce totale de 114 KWp et install&e sur le toit 
plat du site de fabrication, elle genere une pro- 
duction de courant &quivalant aux besoins 
d’une trentaine de m&nages. Associ&e au 
chauffage a pellets installe par HALAG sur le 
site, la technologie photovoltaique contribue 
de maniere importante a la reduction des 
emissions de CO». 

Differents projets internes ont &te men&s A 
bien en 2011: outre l"adaptation des proces- 
sus d’assurance qualite a la configuration de 
la nouvelle construction, des groupes de tra- 
vail ont planche sur des sujets tels que l’or- 
ganisation, la gestion, la communication et 
"innovation. En resume, tout est mis en 
ceuvre pour qu’'HALAG reste performante a 
l’avenir. 

Les progres re&alises dans le cadre de la col - 
laboration avec les entreprises du groupe 
fenaco-LANDI sont rejouissants, sp&cialement 
dans les secteurs du nettoyage des bätiments 
et des installations de lavage pour voiture. Ces 
progres ont permis a HALAG d’enrayer 
quelque peu la legere baisse de chiffre d’af- 
faires engendree par la chute du cours de 
'’Euro et de realiser, une fois encore, un bon 
resultat. 


des lieux Energie et environnement. Les acti- 
vites du secteur ont &t& completees par le 
«conseil E&E», le groupe interdisciplinaire de 
communication et de coordination Energie et 
environnement. 


Nouveau centre logistique a Hägendorf 


Le parc vehicules de TRAVECO SA compte 
275 camions. Cette societe fille de fenaco est 
une des plus importantes entreprises de trans- 
port de Suisse. Ses centrales de distribution de 
Herzogenbuchsee, Landquart, Puidoux, Sur- 
see et Winterthour lui conferent un solide an- 
crage regional. 

Les prestations logistiques de TRAVECO sont 
de plus en plus demandees, raison pour la- 
quelle les infrastructures logistiques de |’en- 
treprise ont &te r&gulierement developp&es. 
TRAVECO a pris possession de son nouveau 
centre logistique de Hägendorf au 1° juillet. 
Cette plate-forme performante et id&alement 
situ&e par rapport aux axes routiers dispose en 
plus d’une connexion ferroviaire et d’un depöt 
permettant de stocker pres de 20000 palettes. 
La surface de cross-docking de 2500 m? offre 
660 places pour le transbordement et le re- 
groupement des flux de marchandises et 
constitue le centre nevralgique de l’installation. 
Sur cette plate-forme, les palettes provenant 
des depöts et des livraisons sont regroup&es 
pour optimiser et rationaliser les livraisons. Les 
synergies qui en d&coulent permettent de di- 
minuer nettement les distances de transport. 
Dans le cadre d’un transbordement portant sur 
quelque 1000 palettes par jour, pres de 35 ca- 
mions quittent ainsi quotidiennement les huit 
rampes de chargement pour distribuer les mar- 
chandises ä la clientele. 

Au cours de l’ann&e 2011, en partenariat avec 
des camionneurs externes et des partenaires 
issus de l'industrie des transports, TRAVECO 
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a transport 2239481t de marchandises (an- 
nee pr&ec&dente: 2222 749t) et 528.8 millions 
de litres de carburants et de combustibles 
(523.8). Les vehicules propriete de TRAVECO 
ont pour leur part parcouru pres de 19 millions 
de kilom&tres, comme ce fut le cas en 2010. 
Dans tous les secteurs lies ä la logistique de 
transport et de stockage, qualite et securite 
jouent un röle essentiel. [assurance qualit& de 
Traveco est garantie par le syst&eme de gestion 
de la qualit@e ISO 9001. En raison de la com- 
plexite des transports de denrees alimentaires 
et de fourrages, elle est compl&tee avec les 
standards ISO 22000. Ces deux systemes de 
certification ont &t& renouvel&s avec succ&es 
au cours de l’ann&e sous rapport. 


Pares pour l’avenir de l’analytique 


Les Laboratoires UFAG SA ont reussi a conso- 
lider encore leur position sur le marche, mal- 
gre un environnement Economique difficile. 
Lextension de l’activite commerciale au mar- 
ch& de l’analytique pharmaceutique a pu &tre 
menee a bien avec succe&s. l’objectif budge- 
taire pr&evu a &te atteint alors que le chiffre d’af- 
faires a augmente de 15 % par rapport & l’an- 
nee derniere. UFAG SA est parvenue a renfor- 
cer encore sa position de leader dans le 
secteur des &tudes de stabilite. Les investis- 
sements consentis l'’annee prec&dente dans 
le centre de stabilite situe a 'Obstfeldstrasse 
portent deja leurs fruits. 


Le march& de l’analytique des denrees ali- 
mentaires a evolu& de maniere assez hetero- 
gene et a donne passablement de fil a retordre 
a ses acteurs. Le contexte &conomique gene- 
ral a influence n&gativement ce march& que 
l'on sait particulierement sensible aux prix. Le 
faible niveau de |’Euro et la concurrence des 
prestataires situ&s dans les zones frontalieres 
des pays qui nous entourent se sont fait sen- 
tir. Le niveau du chiffre d’affaires n’en a toute- 
fois &te que peu affecte et les Laboratoires 
UFAG SA sont parvenus a maintenir leur po- 
sition de leader en Suisse. 

Dans le secteur d’activite du sechage par ato- 
misation, la production des matieres actives a 
evolue a un niveau similaire a celui des annees 
prec&dentes. Malgre le contexte &conomique 
defavorable, ila &te neanmoins possible d’aug- 
menter les activites li&ees au s&chage des ex- 
traits de plantes de 20 %. Les installations sont 
utilisees a plein. Une strategie visant a aug- 
menter les capacites a &t& mise en place. 
Pour s’affirmer dans un contexte oU la concur- 
rence est rude, les Laboratoires UFAG SA se 
sont concentres sur leurs points forts. Le fait 
de se focaliser sur les clients en se concen- 
trant sur la fiabilite et la recherche de solutions, 
associe ä un mode de travail innovant et un ni- 
veau de qualit& et de prestations &leve, ont 
contribue a ce que ce defi puisse ätre releve. 
La revision des processus selon le modele de 
'EFOM et la reorganisation de l’entreprise ont 
permis de cre&er les conditions indispensables 
a la r&alisation des objectifs strategiques A 
moyen terme et de se pr&parer pour l’avenir. 


Une division aux multiples täches 


La Division 1 est responsable de la gestion et 
des r&sultats des regions fenaco, en collabo- 
ration avec les LANDI appartenant & fenaco, 
avec les secteurs de service et de comp&ten- 
ce LANDI Fiduciaire, le Service des im- 
meubles, Energie et environnement ainsi que 
la Securite au travail et la protection de la san- 
te. [annde 2011 a &t& marquee par la passa- 
tion de pouvoir entre Christian Tschudin, qui 
est parti ä la retraite, et Josef Sommer. Ce 
dernier a repris la direction de la Division 1 au 
1° septembre. 

Dans les quatre regions fenaco, les structures 
des LANDI s’ame&liorent et s'’adaptent aux be- 
soins du march&. La strategie de base LANDI 
mise en vigueur en octobre 2010 par le Conseil 
d’administration de fenaco sert de base & cet- 
te evolution structurelle. En dix ans, le nombre 
de LANDI en activite est ainsi pass& de 458 & 
231. Le gain en efficacite qui s’ensuit permet 
aux LANDI de bien majtriser leur taux de crois- 
sance &lev& en lancant de nombreux projets 
d’investissement. Un peu partout en Suisse, 
on assiste en effet ä la construction de nou- 
veaux magasins LANDI. 

Depuis le 1° novembre 2011, la LANDI Zug est 
la premiere LANDI de Suisse & utiliser la solu- 
tion ERP developp&e par Bison Suisse SA. Ce 
premier projet pilote, qui a fourni de bons re&- 


LANDI - services - regions 


sultats jusqu’ici, a remplace& pour la premiere 
fois dans une LANDI le logiciel «WIN 3000». La 
liaison et la connexion ä la solution ERP de 
Bison sont primordiales pour les LANDI: elle 
leur permet en effet d’echanger leurs donnees 
de maniere efficace. Cette solution est deja 
utilisee par plusieurs entreprises de fenaco. 


La formation continue pour atteindre 
les objectifs 


Dans chacun de ses domaines d’activites stra- 
tegiques (AGRO, commerce de detail, com- 
bustibles et carburants), LANDI cherche a at- 
teindre une bonne rentabilite. 

Pour realiser cet objectif ambitieux, le groupe 
fenaco-LAND|I a d&velopp& des actions con- 
cretes dans les domaines de la formation conti- 
nue, des infrastructures et des structures. 
Dans cette optique, au cours de l’ann&e &cou- 
lee, la region Suisse romande a organise des 
seminaires importants dans le domaine de la 
formation continue. Au debut octobre, des pr&- 
sidents et des membres de comites se sont 
ainsi retrouves pour approfondir la conduite et 
la strategie des LANDI et discuter les atouts et 
les d&efis du groupe fenaco-LANDI. En no- 
vembre, des gerants et des membres de la Di- 
rection des LANDI ont aborde& les questions 
de l’organisation, de la conduite et de la ges- 
tion d’entreprise. Sur le plan des infrastruc- 
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Volg Unter- 
stammheim: 


tures, l'accent a &te mis, en 2011, sur les equi- 
pements techniques des centres collecteurs 
LANDI. A Collombey, les travaux de renovation 
et (installation d’un nouveau s&choir a mais 
ont &te men&6s Aa bien. A Eysins, la creation 
d’une seconde ligne de r&ception de c&reales 
a debute. A Orbe, le renouvellement des &qui- 
pements techniques du centre collecteur est 
egalement en cours. 

Les structures coop&@ratives doivent quant ä 
elles toujours &tre adaptees a l’&volution des 
marches et aux attentes des agriculteurs. Les 
comites LANDI sont toujours plus nombreux a 
participer aux journees strategiques organi- 
sees par LANDI Fiduciaire. Le projet de 
LANDI SA touche ä sa fin avec la cr&ation de 
LANDI La Cöte SA et LANDI| Payerne SA. Les 
fusions avec les coop&ratives de base respec- 
tives interviendront au printemps 2012. 


Inauguration de nouveaux magasins 


Les LANDI de la region Plateau central ont 
une fois encore investi des sommes conse&- 
quentes dans la modernisation de leurs infra- 
structures. Quatre nouveaux Magasins ont par 
ailleurs ete construits a Granges (LANDI Re- 
so), Zollbrück (LANDI Langnau), Lohn (LANDI 
Bucheggberg) et Aesch (LAND|I Reba). 
D’autres sites englobent en plus un magasin 
LANDI, un TopShop, une station-service et 
une plate-forme commerciale AGRO. Les 
LANDI ont en outre r&alise des TopShops at- 
trayants a Kleindietwil (LANDI Kleindietwil- 
Madiswil) et a Thörishaus (LANDI Neuenegg- 
Thörishaus) et renove leurs plates-formes 
commerciales AGRO ä Aarberg (LANDI See- 
land) et a Gelterkinden (LANDI| Reba). Deux 
magasins LANDI sont par ailleurs en construc- 
tion a Frutigen et & Alle alors que dix autres 
projets sont ä l’&tude. 

Le bätiment LANDI de Aesch est interessant & 
plus d’un titre et constitue une nouvelle refe- 
rence en matiere de polyvalence. Les trois 
etages supe&rieurs situ&s au dessus du maga- 
sin font office de bureaux et d’espaces com- 
merciaux pour les services administratifs de la 


LANDI, pour la production des auxiliaires que 
sont les trichogrammes ainsi que pour divers 
locataires externes. Le rez-de-chaussee est r&- 
serv& aux places de parc a l’attention des col- 
laborateurs et des locataires. Une plate-forme 
commerciale AGRO destin&e aux agriculteurs 
et aux clients «Espaces verts» jouxte le site. 
Associ&e a un chauffage aux pellets, & la r&- 
cup&ration de chaleur, aux standards Minergie, 
a une station-service de gaz ainsi qu’a une ins- 
tallation photovoltaigque produisant de l’&lec- 
tricite pour 42 menages, la construction en 
bois se distingue par des standards &colo- 
giques &leves. 

Le chiffre d’affaires r&ealise durant les pre- 
mieres semaines qui ont suivi l’ouverture 
confirme les attentes eleve&es envers ce site de 
l"agglomeration bäloise. 


Echange intense entre LANDI et fenaco 


En janvier, la region Suisse centrale a orga- 
nise a Engelberg son seminaire «Waldstätter- 
tagung», qui se deroule traditionnellement 
tous les deux ans. Cette plate-forme de com- 
munication de deux jours 4 l’attention des pr&- 
sidents et des membres de comite de LANDI 
a pour objectif de permettre aux participants 
d’echanger des informations et d’adapter les 
strategies des secteurs et des societes filles 
a celles des LANDI. Lannee derniere, l’imple- 
mentation de la strategie de base LANDI, le 
recrutement des cadres et la communication 
efficace au sein du groupe fenaco-LANDI ont 
fait partie des principaux themes abordes dans 
le cadre des ateliers et des workshops. 

Les LANDI de Suisse centrale se developpent 
bien et leurs structures &voluent. Dans l’arrie- 
re-pays lucernois, la cr&ation de la LANDI Rot- 
tal-Napf SA par les LANDI Hinterland, Rottal et 
Entlebuch a constitu& une &tape importante 
dans le cadre du processus de renouvellement 
des structures. Ces adaptations des structures 
sont egalement ajustees avec les strategies 
de marche des secteurs d’activite et des so- 
cietes filles de fenaco, en collaboration avec 
LANDI Fiduciaire. 


33 


34 


[integration de l’activite commerciale de la 
LANDI mittleres Wynental au sein de la 
LANDI Aarau-West SA a &t& men&e ä bien avec 
succes. Cette collaboration a permis d’inau- 
gurer une nouvelle halle agricole a Oberkulm. 
Les nouveaux magasins LANDI &equipes d’un 
TopShop et d’une station-service AGROLA se 
developpent tres bien. Au printemps, la LANDI 
Sursee a inaugur& & Ettiswil une station-servi- 
ce dotee d’un TopShop. D’autres projets sont 
prevus ou d&ja en passe d’&tre realises A la 
LANDI Oberwiggertal a Reiden, & la LANDI 
Rottal-Napf SA a Willisau, a la LANDI Ober- 
seetal a Hitzkirch ainsi qu’aux LANDI Obwal- 
den, Uri SA et Zofingen. 

En 2011, le Service des immeubles a collabo- 
re a de nombreux projets de remplacement et 
d’investissement. S’agissant d’investisse- 
ments &quivalant a 32 millions de francs, la col- 
laboration au processus de r&novation des ins- 
tallations des laboratoires UFAG SA et de Ram- 
seier SA a constitue un defi important. 


Premier magasin Volg a rester ouvert 
365 jours par an 


Dans les LANDI de la region Suisse orienta- 
le, le renouvellement des structures bat son 
plein. Un nouveau site LANDI moderne verra 
ainsi le jour & Neftenbach pres de Winterthour. 
Il sera dote d’un magasin LANDI, d’une sta- 
tion-service AGROLA, d’un TopShop et d’une 
plateforme commerciale AGRO. Pour financer 
cette nouvelle structure, les trois coop&ratives 


agricoles de Därgerlen et environs, de Flaach- 
tal et de Neftenbach ont cree la LANDI Nef- 
tenbach SA. Louverture du nouveau site est 
prevue pour l’automne 2012. 

Une nouvelle station-service AGROLA sera &di- 
fiee a Sulz-Rickenbach. Elle permettra aux 
nombreux clients de s’approvisionner confor- 
tablement en carburant tout en offrant a la g&- 
rante la possibilite d’exploiter 365 jours par an 
le magasin Volg qui la jouxte et qui jouit d’une 
excellente frequentation. Le premier coup de 
pioche marquant la construction du nouveau 
magasin de la LANDI Seengen ä Reinach a e&te 
donne ä& la fin aoüt. Dans le canton des Gri- 
sons, le renouvellement des structures LANDI 
se poursuit &galement. Le nouveau magasin 
de Thusis r&ealise deja des r&sultats conformes 
aux previsions alors que le site principal de la 
LANDI Graubunden a Landquart est soumis & 
des modifications de grande ampleur. 

Outre le fait qu'ils enregistrent une &volution 
rejouissante de l’ensemble de leurs secteurs 
d’activite, les nouveaux sites LANDI confir- 
ment la strategie visant une plus forte implan- 
tation au niveau r&gional ainsi que de meilleurs 
resultats &conomiques. Des journ&es strate&- 
giques ont &te organisees par LANDI Fiduciai- 
re en association avec les LANDI Eulachtal, 
Zuri Unterland et Zola. La region Suisse orien- 
tale s'’est en outre engag&e au sein du «r&seau 
de comp&tence pour l’&Economie alimentaire» 
et du projet d’inter&t public «En route de fer- 
me en ferme». Ce dernier projet a attir& de 
nombreux consommateurs interess&s dans 
plusieurs exploitations agricoles zurichoises. 


Implication en faveur d’un developpement 
durable 


De par son professionnalisme, LANDI Fidu- 
ciaire contribue durablement au developpe- 
ment etäla r&ussite du groupe fenaco-LANDI. 
Lannee derniere, de nombreuses LANDI ont 
ete suivies et aid&es par les conseillers en &co- 
nomie d’entreprise LANDI dans les processus 
visant & faire &voluer leurs structures (p. ex. fu- 
sions, coop&@rations, projets d’investissement 
et de d&sinvestissement, reflexions strate- 
giques). 

Le secteur LANDI Controlling &paule les LANDI 
dans leur processus de controlling (objectif- 
realit&-objectif) et les suit dans l’introduction et 
l"utilisation des instruments de direction et de 
controlling. Chaque mois, les principaux 
chiffres-cle des secteurs d’activites strate- 
giques n&cessaires a la conduite de |’entrepri- 
se sont calcules, analyses et communiques. 
En collaboration &troite avec Bison GfL, le sec- 
teur LANDI Informatique et Organisation 
contribue activement au d&veloppement, A l’'in- 
troduction et a l’enseignement de nouvelles 
solutions informatiques. Lors de l’@laboration 
et du developpement de nouvelles solutions, 
l’optimisation des processus internes au grou- 
pe fenaco-LANDI rev&t une importance cen- 
trale. Dans le cadre de la formation et de la for- 
mation continue LANDI, les collaborateurs de 
LANDI Fiduciaire ont la possibilit& de faire b&- 
neficier les participants aux seminaires et aux 
cours des connaissances techniques et sp&ci- 
fiques approfondies dont ils disposent. La co- 


ordination s’effectue en collaboration avec 
LANDI Arena. Au sein des LANDI, LANDI Re- 
vision a proc&d6&, en &troite collaboration avec 
Ernst & Young, aux contröles et aux analyses 
prevus par les statuts. Les chiffres LANDI ont 
a nouveau &te pr&sent6s, Evalues et commu- 
niques selon les standards uniformes de la de- 
cision financiere a l’attention des LANDI. En 
plus de cela, les reviseurs ont conseill& les 
LANDI dans les domaines de la comptabilite, 
des bouclements et de la fiscalite. 

Au sein du groupe fenaco-LANDI, les collabo- 
rateurs de LANDI Fiduciaire s’impliquent en 
outre activement dans de nombreuses plates- 
formes de d&cision et de communication ain- 
si que dans d’autres projets. 


LANDI Arena d&clenche les changements 


En 2011, pres de 2500 journees de formation, 
reparties entre 80 cours et cursus, ont &te dis- 
pens&es sur les bancs de LANDI Arena. A cet- 
te occasion, une centaine de conf&renciers et 
conferencieres motives issus des secteurs 
commerciaux et des societes filles de fenaco 
ont partage leurs connaissances et leur savoir- 
faire. 

Dans le courant de l’&te, les premiers partici- 
pants au cursus «Responsable du domaine 
d’activite strat&gique AGRO» ont pass& leur 
examen de diplöme. Outre la repartition des 
täches et des röles au sein du groupe fenaco- 
LANDI et l'organisation des processus in- 
ternes, cette formation met &galement |l’ac- 
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cent sur l'!&change d’exp&riences entre les par- 
ticipants. 

L'offre en formations propos&e par LANDI Arena 
a &te constamment &toffee en collaboration 
avec les professionnels des secteurs speciali- 
ses. Cette offre est clairement ax&e sur les be- 
soins des groupes cibles, de maniere äce que 
la formation reste un moteur d’&volution et de 
developpement au sein des LANDI. 

En fin d’annee, 77 LANDI informaient leurs 
agriculteurs au moyen de la newsletter 
«AGROactuel», un moyen de communication 
que les LANDI peuvent &laborer confortable- 
ment a partir d’un outil Internet. Les 500 e&di- 
tions publi&ees ont permis de faire paraitre 
quelque 2500 articles. «AGROactuel» seduit 
par sa simplicite d’utilisation, ses textes redi- 
ges par les LANDI ou par les secteurs com- 
merciaux ainsi que par les nombreuses photos 
et graphiques qui y sont publi&es. Ces caracte- 
ristiques en font des vecteurs d’information at- 
trayants pour les agriculteurs. 


Chiffres cles consolides du groupe 
corporatif d’entreprises fenaco-LANDI 


fenaco forme avec les coop&ratives membres 
(LANDI) une federation de coope&ratives au 
sens de l’article 921 du Code des obligations 
(groupe corporatif). En tant que groupe corpo- 
ratif d’entreprises, les LANDI qui ont une par- 
ticipation dans la maison-mere fenaco, d’une 
part, et les socie&tes-filles de fenaco, d’autre 
part, collaborent &troitement. Ce sont certes 
des societes juridigquement ind&pendantes 
mais elles sont soumises a la coordination de 


Chiffres cles consolides du groupe 
corporatif fenaco-LANDI 


la maison-me£re. Cette coordination est rendue 
possible par le fait que si les d&legu6s exercent 
leur contröle de membres au sein de fenaco, 
ils accordent au Conseil d’administration et & 
la Direction de fenaco certains pouvoirs de di- 
rection dans les statuts et les affaires quoti- 
diennes. Le Conseil d’administration et la di- 
rection de fenaco disposent ainsi d’un en- 
semble d’outils qui permet l’application d’une 
coordination dans le groupe de coop6&ratives. 
Ces comp&tences provenant de differents sec- 
teurs sp&cialises et qui sont del&gu&es ä la di- 
rection du groupe apportent ä celui-ci de vE&ri- 
tables avantages &conomiques. 

Les chiffres-cles ci-apr&s, relatifs aux anndes 
2006 a 2010, repr&esentent l’ensemble du grou- 
pe corporatif. Selon notre appre&ciation, ils don- 
nent une image fidele de l’evolution du patri- 
moine, de la situation financiere et des resul- 
tats du groupe fenaco-LANDI a des fins 
statistiques. 

Ces chiffres consolides comprennent pour 
chaque exercice les comptes annuels du 
groupe fenaco, compos&es de la maison- 
mere fenaco et de toutes les societes-filles 
(&tablis sur la base des recommandations re- 
latives ä la presentation des comptes Swiss 
GAAP RPC) et tous les comptes annuels des 
coop&@ratives membres de fenaco, avec ou 
sans activite commerciale, et de leurs socie&- 
tes de participations dont elles detiennent 
une majorite en capital (sur la base des va- 
leurs &conomiques d&terminees lors des r&- 
visions de LANDI Fiduciaire). Ces chiffres-cl&s 
ne font pas l’objet du rapport financier verifie 
par Ernst & Young et figurant dans le rapport 
de gestion. 


1” janvier au 31 d&cembre (en millions de francs ou en %) 

2010 2009 2008 2007 2006 
Chiffre d’affaires net 6273 6287 6636 5676 5634 
Benefice brut 1528 1482 1437 1305 1290 
Frais de personnel 842 811 791 718 705 
EBITDA 352 354 344 318 309 
Immobilisations corporelles Sc 285 242 246 209 
Fonds propres en %, de la somme du bilan 40.0 39.9 371 36.7 376 
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Services Internes 


Plus de 8700 collaborateurs 


Durant l’ann&e sous rapport, 8715 collabora- 
teurs &taient engag&s au sein de fenaco (an- 
nee precedente 8453). Exprime en unites de 
personnel, le nombre de collaborateurs a ain- 
si legerement progresse pour atteindre 7434 
unites (ann&e pr&ce&dente 7215). 496 appre- 
nants (anne&e prece&dente 441), formes dans 15 
metiers differents, faisaient partie de cet ef- 
fectif en personnel. 

En Suisse, l’evolution d&emographique de- 
montre qu’un grand nombre d’employes par- 
tiront A la retraite au cours des 15 prochaines 
annees. Les collaborateurs äges de 40 ans et 
moins seront donc toujours moins nombreux. 
En plus de cela, les problemes de vieillisse- 
ment, d’augmentation du stress au travail et 
dans la vie privee, avec tous les troubles qui en 
decoulent (d&pressions, burn-out, troubles 
psychosomatiques), ainsi que le manque en 
spe&cialistes et en decideurs aggraveront en- 
core la situation qui pr&@vaut sur le marche du 
travail. 

Les tendances &voqu&es plus haut demon- 
trent qu'il sera de plus en plus difficile de trou- 
ver de nouveaux collaborateurs. fenaco s’adap- 
te ä& cette nouvelle donne ä travers son Service 
du personnel. Dans le cadre de sa planifica- 
tion a moyen terme, fenaco Evalue ainsi de fa- 
con cibl&e ses besoins en personnel. Pour ce 
faire, elle tient compte de l’&volution des d&- 


partements et des soci6&tes filles en ce qui 
concerne le personnel, les d&parts a la retrai- 
te pr&vus et les fluctuations au niveau des ef- 
fectifs. fenaco continuera ä &tre un employeur 
attrayant et sür a l’avenir en planifiant de ma- 
niere cibl&e les remplacements et les succes- 
sions, en encourageant et en developpant la 
releve et en dispensant une formation et une 
formation continue aux apprenants, aux col- 
laborateurs et aux cadres. En plus de cela, 
fenaco continuera A proposer des conditions 
de travail ad&quates ainsi que des bonnes 
prestations sociales. 


Formation des cadres - entre innovation 
et constance 


Dans le domaine de la formation et la forma- 
tion continue de ses cadres, fenaco continue 
a concevoir et organiser elle-m&me ses cours. 
Plus d’une centaine de cadres sup&rieurs ont 
deja suivi une formation en gestion d’entre- 
prise intitul&e«diriger de maniere compe&ten- 
te». Ces cours se d&roulent sous la houlette de 
cadres de fenaco, qui sont soit membres de 
la Direction soit responsables de secteurs res- 
pectivement de soci&tes filles. fenaco assure 
ainsi ses standards dans le domaine du deve- 
loppement strategique et organisationnel tout 
en entretenant et en approfondissant sa cul- 
ture de la gestion, conformement a la philoso- 
phie cooperative. Son reseau interne s’en trou- 


ve egalement renforce. Le secteur fenaco 
Competent veille ä ce que la formation «diri- 
ger de maniere comp&tente» soit continuelle- 
ment adaptee au degr& de d&veloppement de 
organisation et ä ce que l’accent soit place 
sur les nouveaux defis en matiere de gestion 
au quotidien. Les themes tels que la confor- 
mite, l’ethique et le pouvoir, l!’esprit coop&ratif 
ou l’optimisation des processus sont traites de 
maniere plus approfondie et contribuent & ce 
que les cadres de fenaco disposent toujours de 
comp&tences de premier plan dans le cadre 
de leur fonction dirigeante. Une nouvelle for- 
mation «Auto-coach» permet aux participants 
d’accroitre consid&rablement leurs compe&- 
tences en matiere sociale et de communica- 
tion tout en les aidant a s’imposer encore 
mieux. Au niveau des responsables d’&equipes, 
la formation existante «gestion de collabora- 
teur» a et& remaniee et coordonnee avec la 
formation «diriger de maniere comp&tente». 
En 2012, de nombreuses formations se de- 
rouleront selon le nouveau concept. La forma- 
tion de base «Coach» continuera d’&tre dis- 
pens&e en parallele. fenaco competent aide 
les secteurs et les societes filles & faire &vo- 
luer leur organisation et leurs collaborateurs 
en fonction de leurs besoins. Les respon- 
sables de lignes doivent notamment &tre for- 
mes pour diriger les projets informatiques et 
les mener & bien de facon structuree. 


Des prestations completes dans 
le domaine de la communication 


Depuis le 1° septembre 2011, le secteur Com- 
munication fenaco-LANDI (CfL) est affecte a 
la Division 4. En tant que prestataire de ser- 
vices, le secteur communication de fenaco y 
est plac& sous la responsabilit@ du president 
de la Direction. 

A travers l’atelier publicitaire interne AMW 
(Agence pour le marketing et la publicite) et 
fenaco conseil Internet (flB), CfL propose au 
groupe fenaco-LAND| des prestations com- 
pletes en matiere de marketing et de commu- 
nication d’entreprise. CfL est e&galement res- 


ponsable des medias imprim&s Revue UFA, 
LANDI-Contact ainsi que fenaco-Info et gere, 
outre les sites Internet de quelque 90 LANDI, 
les portails fenaco.com, landi.ch ainsi que l’ap- 
plication LANDI-Meteo. CfL occupe 22 colla- 
borateurs (16.5 postes a plein temps) et forme 
egalement 4 apprentis (2 polygraphes, 2 em- 
ployes de commerce). Le secteur est en outre 
charge de la communication d’entreprise de 
fenaco ainsi que du service d’information et 
du service de presse fenaco. 


L’informatique au sein du groupe 
fenaco-LANDI 


Le renouvellement des solutions ERP avec «Bi- 
son Process» (prec&demment «Greenax») a 
ete un point fort de l’activite de fenaco Infor- 
matique. Lintroduction de cette solution glo- 
bale aupres de LANDI Suisse SA a compter du 
1° janvier 2012 s’est d&roul&e sans probleme 
majeur. [introduction de « Bison Process » au- 
pres de la LANDI Zug est intervenue au debut 
du mois d’octobre et a constitue un autre &v&- 
nement important. D’autres projets pilote de 
ce genre seront realises dans plusieurs 
LANDI avant que cette solution ne soit mise en 
place de facon syst&matique en 2013. Paralle&- 
lement a l’introduction de «Bison Process», les 
LANDI seront dotees d’une nouvelle infra- 
structure informatique ger&e de maniere cen- 
tralisee. La solution «Bison Process» a &gale- 
ment ete partiellement introduite aupres 
dAGROLA SA dans le courant du mois d’oc- 
tobre. 

La transition a «Windows 7» et «Office 2010», 
le remplacement de diverses solutions Intranet 
par «SharePoint» ainsi que la diffusion de la te- 
lephonie VOIP ont &te d’autres points forts de 
l"activite de fenaco Informatique. [introduction 
de ces solutions permet aux collaboratrices et 
les collaborateurs de fenaco de disposer de 
moyens de travail modernes et efficaces. 

Le developpement des systemes informa- 
tiques des LANDI s’est poursuivi en 2011, en 
etroite collaboration avec Bison, LANDI Fidu- 
ciaire et fenaco Informatique. A cette occasion, 
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ces systemes ont &t& adaptes aux processus 
commerciaux qui lient les secteurs et les so- 
cietes filles ainsi que les LANDI et les clients. 
Dans ce contexte, le developpement de la so- 
lution de gestion des flux de marchandises 
«WIN3000» et de la solution financiere «Sage 
200» ainsi que l’&valuation d’une nouvelle so- 
lution pour la planification de l’engagement du 
personnel et la saisie du temps de travail ont 
ete des projets importants. 


Davantage de securite au travail et de 
protection de la sant& 


En plus des täches liees a la pr&evention des 
accidents, le secteur s&curite au travail et 
protection de la sant&e s’occupe Egalement 
des changements lies au transport des ma- 
tieres dangereuses. Dans le cadre des pres- 
criptions l&gales relatives au transport des mar- 
chandises dangereuses par la route, certaines 
exceptions demeurent possibles. Le secteur a 
approfondi ce sujet et adapte le systeme in- 
formatique existant. [’exemption relative a la 
quantite seuil offre des avantages substantiels 
pour l’envoi et le transport de marchandises 
dangereuses. Ce systeme a &te applique avec 
succes a la fin 2011. Les collaborateurs et les 
fournisseurs de produits phytosanitaires ont 
recu les instructions. 

Afin de relever les defis ä venir dans les do- 
maines se&curite du travail, protection de la san- 


te, marchandises dangereuses et loi sur les 
produits chimiques, une «task force» supple- 
mentaire pour la securite a &t&e mise sur pied 
le 1° decembre. 


Une activite rythmee par des projets 
d’envergure 


Lunification au niveau national des prestations 
des secteurs du Service des immeubles, au- 
paravant organis& sur une base regionale, a 
constitue un &venement marquant. Les adap- 
tations n&cessaires ont &t@ men&es a bien en 
tenant compte des particularites regionales. 
Elles sont en grande partie achevees et les do- 
cuments de travail ad hoc ont &t& &labor&s. 
Les synergies qui en r&sultent, comme par 
exemple l’echange de collaborateurs entre les 
regions pour la formation interne ou en cas 
d’absence du personnel, ont deja fait leurs 
preuves. [’annee 2011 a &galement &te mar- 
qu&e par de nombreux projets d’envergure qui 
ont mis le Service des immeubles & rude 
contribution dans toutes les regions. Le travail 
fourni a ete ä la hauteur des attentes. 
Certains projets pilotes de regroupement des 
achats et de conclusion de contrats-cadre pour 
"ensemble du groupe fenaco-LANDI ont &te 
realises avec succes. Afin de tirer encore 
mieux parti des potentiels disponibles, le ser- 
vice national des immeubles y consacrera des 
ressources suppl&ementaires. 


Gouvernance d entreprise 


Pour fenaco en tant qu’organisation d’entraide 
sous forme de coop&rative, de nombreuses 
questions sur le sujet de la gouvernance d’en- 
treprise se posent d’une facon differente de 
celles d’une entreprise cot&ee en bourse. 

En raison de la structure d&mocratique & plu- 
sieurs paliers, il est Impossible de faire pr&va- 
loir des inter&ts individuels particuliers. 

Les coop&ratives membres (LANDI) posse&- 
dent, outre les droits patrimoniaux, des droits 
de participation importants - ce qui est la ca- 
racteristique d&cisive d’une organisation d’en- 
traide. Des plateformes d’information corres- 
pondantes creent les conditions requises pour 
une collaboration efficace. 

Il a &te en particulier tenu compte de cet &tat 
de fait dans l’&laboration des instruments de 
surveillance de l’entreprise. 


Structure de la societe 


fenaco forme avec les coop&ratives membres 
(LANDI) une federation de coop&ratives 
(«groupe corporatif d’entreprises») au sens de 
l'art. 921 CO. Les societes filles sont consti- 
tu&es sous forme de societes anonymes. Les 
societes incluses dans le p&rimetre de conso- 
lidation financier, present dans les &tats finan- 
ciers au page 45, figurent aux pages 74 a 76 de 
ce rapport d’activite. Les modifications du p&- 
rimetre de consolidation sont indiquees aux 
pages 50 et 74 & 76. 

Peuvent acquerir la qualit&e de membre de 
fenaco les coope&ratives (LANDI) et autres per- 
sonnes morales poursuivant un but identique 
ou semblable a celui de fenaco. Le Conseil 
d’administration de fenaco decide de l’admis- 
sion. Les membres de fenaco sont represen- 
tes A raison d’un d&legue par membre & l’as- 
semblee des delegues. Le del&gu& doit &tre 
membre d’un soci6taire. 

Le 31.12.2011, fenaco comptait 262 membres 
avec 2476 voix de delegues. 


Structure du capital 


fenaco met au profit des soci&taires des parts 
sociales d’une valeur nominale de CHF 100.-. 


Le Conseil d’administration de fenaco fixe le 
nombre de parts qu’un nouveau membre doit 
souscrire. Ce qui est determinant, c'est son 
importance &conomique; toutefois, dix parts 
sociales au moins doivent ätre souscrites. 
Les parts sociales servent en m&me temps 
d’attestation de la qualit@e de membre. 

Le capital de parts sociales est en possession 
des 262 membres de fenaco. Les modifica- 
tions du capital de parts sociales en 2011 figu- 
rent aux pages 51 et 58. Aucun membre ne 
de&tient plus de 5% des parts sociales. 

Un remboursement des parts sociales n’est 
possible que lors de la demission du membre 
ou de la liquidation de fenaco. Tout membre 
qui demissionne a droit au remboursement de 
ses parts sociales. || n’a droit a aucune autre 
pretention. 

Les cr&ances r&ciproques &chues sont com- 
pens&es. Le remboursement des parts so- 
ciales est en principe effectue & la valeur no- 
minale. Si le bilan de fenaco pr&sente une per- 
te au moment du remboursement, le montant 
de ce dernier est reduit au prorata de la part 
de dEficit. 

Le remboursementa lieu trois ans apres la d&- 
mission. Tant que la qualit€ de membre de- 
meure, il est possible de souscrire d’autres 
parts sociales. C'est l!assembl&e des delegu&s 
qui decide des modalites. 


Conseil d’administration 


Les administrateurs sont @lus pour une p&rio- 
de de quatre ans par l'assemble&e des dele- 
gues; ils sont r&eligibles deux fois. De m&me, 
le president et les deux vice-pr&sidents du 
Conseil d’administration sont r&&ligibles deux 
fois a cette fonction. Tous les membres du 
Conseil d’administration se retirent a la fin de 
l’exercice durant lequel ils ont atteint l'äge de 
65 ans. 

Les administrateurs sont propose&s regionale- 
ment pour l’election par les coop&ratives 
membres (LANDI). Le Conseil d’administration 
est compose actuellement de 18 membres (p. 
6). La majorite des membres du Conseil d’ad- 
ministration ainsi que son president doivent 
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etre des agriculteurs; en outre, sont repre- 
sentes au Conseil d’administration des presi- 
dents de coop&ratives membres (LANDI), des 
gerants de coop&ratives membres (LANDI|) et 
des sp&cialistes externes ind&pendants. Une 
connaissance de l’activite commerciale et un 
rapport personnel avec la base sont ainsi as- 
sures. La periode administrative en cours 
prend fin en juin 2014. 

Les täches fondamentales du Conseil d’admi- 
nistration sont bas&es sur les statuts et les dis- 
positions l&gales en vigueur. Le Conseil d’ad- 
ministration peut constituer des comites pour 
preparer et ex&cuter certaines d&ecisions ou 
pour surveiller des affaires. || regle leurs com- 
petences et veille & faire rapport & tous les 
autres membres du Conseil d’administration. 
Conformement ä un reglement d’organisation, 
le Conseil d’administration a del&gue la gestion 
des affaires ä la direction de fenaco. Ce regle- 
ment regit la r&epartition des compe&tences sur 
tous les points essentiels tels que les finances, 
les strategies de l’entreprise, la gestion du per- 
sonnel et l'organisation. Le droit de represen- 
tation de fenaco envers des tiers est regi par 
l'inscription au registre du commerce. Seule 
une signature collective peut &tre attribuee. 
Les täches de la revision interne sont definies 
par les normes |IIA. La revision interne coor- 
donne en particulier les instruments de sur- 
veillance appliques. La direction fait chaque 
mois un rapport Ecrit au Conseil d’administra- 
tion avec des indices sur l!’@volution du moment 
et l!'informe oralement sur l’&tat des affaires. || 
existe des systemes de planification et d’ob- 
jectifs bien developp&s ax6s sur les &volutions 
a court et a moyen terme, un systeme d’infor- 
mations financieres sur toute la federation et 
une gestion des risques efficace. Le systeme 
de surveillance de l’entreprise est constam- 
ment complete et adapte. Le president du 
Conseil d’administration prend part aux re- 
unions de la direction, sans droit de vote. 


Organe de revision 


L'organe de r&vision externe du groupe est une 
societe de revision reconnue qui remplit les 


exigences l&egales. Son mandat est de un an; 
il est reeligible. 

Le mandat de revision pour fenaco est exerc& 
depuis 1993 par la soci&te Ernst & Young SA. 
Lauditeur responsable du mandat, le Dr. Tho- 
mas Nösberger, est entre en fonction en 2009. 
Le president du Conseil d’administration avec 
le president de la direction et le directeur du 
d&partement de finance et gestion d’entrepri 
se entretiennent un contact r&egulier avec l’or- 
gane de r&vision et le responsable de la revi 
sion interne. Sont en particulier discutes les 
grands projets et l’@volution des affaires. De 
plus, le travail de verification et !'ind&ependan 
ce sont r&gulierement contröles. Les r&sultats 
de la verification sont analyses en faisant ap 
pel a l'organe de revision et a celui de la revi 
sion interne lors de reunions du Conseil d’ad- 
ministration. 


Direction 


La direction est responsable de la conduite des 
affaires, dans le cadre du plan directeur et du 
reglement d’organisation par le Conseil d’ad- 
ministration. 

L’organisation de la direction peut &tre consul- 
tee en page 6. 

Le president de la direction organise la condui- 
te de l’entreprise, pr&side les seances de la di- 
rection convoquees r&gulierement etale droit 
de donner des instructions. Les membres de 
la direction lui sont subordonnes. || assure la 
liaison avec le Conseil d’administration. Les 
membres de la direction qui exercent leur ac- 
tivite en tant que directeur d’une region assu- 
rent le contact avec le president du comite r&- 
gional respectif. 


Droits de participation 


Les droits de participation constituent l'un des 
piliers et une condition sine qua non du fonc- 
tionnement d’une organisation d’entraide. En 
cons&quence, les droits de participation sont 
multiples et plus importants que dans une 
societe anonyme. Ils sont exerc&s dans les as- 
semblees de del&gues, les assemblees r&gio- 


nales, les dialogues LANDI-fenaco, les as- 
sembl&es des associations de presidents et 
de gerants ainsi que dans les groupes de tra- 
vail professionnels. 

Lassembl&e des del&gues est l’organe de d&- 
cision supr&me de fenaco. Les membres sont 
representes ä raison d’un d&elegu& par socie- 
te a l'’assemble&e des del&gu6s. Les delegues 
doivent &tre membres des socie&taires. Les 
membres du Conseil d’administration pren- 
nent part & l’assembl&e des delegues sans 
droit de vote. 

Chaque del&gu& a au moins une voix. Des voix 
supplementaires sont attribuees au delegue 
proportionnellement & l’activite commerciale 
definie comme &tant la somme des achats et 
des ventes r&alises chaque ann&e entre le so- 
cietaire et fenaco. Chaque million de francs 
entame& au-dessus du premier million donne 
droit & une voix supplementaire. Aucun 
membre ne d&tient plus de 5% des droits de 
vote. 

Dans l’exercice du droit de vote, un membre 
peut se faire repr&senter par le delegu& d’un 
autre membre, mais aucun delegue ainsi man- 
date ne peut repr&senter plus de deux 
membres. 

L[assemblee des d&legu6s prend ses d&cisions 
a la majorite absolue des voix exprimees. Les 
voix non valables et les abstentions ne sont 
pas comptees. 

Lors d’elections, le premier tour de scrutin se 
fait ala majorite absolue des voix exprimees et 
les tours suivants a la majorite relative. En cas 
d’egalit&e de voix, le candidat est tir& au sort. 
Les decisions et les &lections se font ä main 
levee, sauf si un tiers des del&gues exige le vo- 
te ä bulletin secret ou si le Conseil d’adminis- 
tration le decide. 

Les propositions des soci&taires pour la mise 
a l’ordre du jour d’objets de discussion doivent 
&tre transmises au Conseil d’administration au 
plus tard 40 jours avant la date de l'assemblee, 
ceci par Ecrit et en signalant les motifs. La da- 
te de l!’assemblee ordinaire des del&egues doit 
&tre annonc&e au moins quatre mois & l’avan- 
ce. Lassembl&e des del&gu&s ne peut prendre 
de d&Ecisions que sur les objets figurant & 


l'ordre du jour. Des societaires qui repr&sen- 
tent un dixieme au moins des voix de l’as- 
sembl&e peuvent r&eclamer la convocation 
d’une assembl&e extraordinaire des delegu&s 
en le faisant par Ecrit et en mentionnant le mo- 
tif. Cette derniere doit &tre convoqu&e dans les 
deux mois suivant l’arrivee de la demande au- 
pres du Conseil d’administration. 

En tant que commission de consultation pour 
les affaires importantes de politique du grou- 
pe, les comites regionaux assurent une liai- 
son &troite entre les membres et l’adminis- 
tration de fenaco. Les comit&es r&gionaux Or- 
ganisent des assembl&ees regionales, afin 
d’informer les membres dans les regions res- 
pectives, de pr&parer l’assembl&e des dele- 
gues et agissent comme conseiller pour les af- 
faires futures. En principe, les pr&esidents et 
les gerants des societes membres assistent 
a ces assembl&es. 

Gräce ä leurs groupes de travail orientes mar- 
che et service, les assembl&es nationales et 
regionales des geErants fonctionnent comme 
une plateforme importante de gestion et de 
communication pour le groupe corporatif d’en- 
treprises. 


Politique d’information 


Les principes de la politique d’information fi- 
gurent dans le plan directeur de fenaco ä la 
page 4. Au printemps ont lieu quatre assem- 
blees regionales (informations sur l’activite 
commerciale/r&sultats financiers; reception de 
suggestions/propositions de promotion de l’ac- 
tivite commerciale regionale) et en juin l’as- 
sembl&e ordinaire des delegues. Le rapport 
d’activite est publie 20 jours au plus tard avant 
l"assemble&e des del&gues. D’autres assem- 
blees regionales ont lieu a l'’automne. Les co- 
op&ratives membres (LANDI) sont en outre in- 
forme&es toutes les semaines par me&dias &lec- 
troniques et m&dias imprimes au sujet des 
activites commerciales. 

Les membres de LANDI sont tenus informe&s 
sur les themes actuels gräce a la «Revue UFA» 
ainsi que par le magazine «LANDI-Contact» 
destine aux membres. 
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Renseignements sur 
l'evaluatıon des rısques 


En 2011, les 
clients Volg ont 
beneficie d'une 

reduction de 
prix moyenne 
de 2.1%.Volg 
Wiesendangen. 
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Le systeme de gestion des risques du groupe 
fenaco se compose de la politique en matiere 
des risques de fenaco et du concept de ma- 
nagement du risque. 


Politique en matiere des risques 


La politique des risques de fenaco dEcrit les 
principes de base qui ont &te approuve6s par le 
conseil d’administration et la direction du grou- 
pe fenaco, ainsi que les regles et les m&thodes 
de gestion des risques. Le but de la politique 
des risques est une application uniforme et 
consistance, de ces principes, regles et me&- 
thodes au sein du groupe d’entreprises. 

La communication de la politique en matiere 
des risques aux secteurs et soci6tes filles se 
fait par la direction, dans le cadre de plate- 
formes institutionnalisees. 


Le concept de la gestion des risques 


Le point central du concept de gestion des 
risques est le processus annuel de gestion des 
risques. Le processus se deroule en trois 
Etapes: 


Demarrage du processus de la gestion 

des risques 

Chaque d&partement du groupe fenaco a d&- 
termine un responsable de la gestion des 
risques. Ces responsables forment le «groupe 


de travail de la gestion des risques du groupe 
fenaco» et coordonnent les activites au sein 
du groupe. Ils &tablissent chaque ann&e un do- 
cument de travail concernant l'&valuation des 
risques dans les secteurs et les soci&tes filles. 
Ce document est soumit ä la direction qui en 
discute et qui l'’approuve. La direction s’occu- 
pe de la mise en application des principes 
d’evaluation des risques. 


Gestion des risques dans les secteurs 

et les societes filles 

Les secteurs et les societes filles saisissent et 
evaluent les risques, d&finissent les mesures 
adequates pour la maftrise de ces risques eten 
surveillent "application. Les r&esultats de l’&va- 
luation des risques sont documentes dans un 
rapport des risques, qui sert a &valuer et a dis- 
tinguer les risques majeurs des secteurs et 
des soci6tes filles. 


Rapport 

Le groupe de travail «gestion des risques du 
groupe fenaco» r&sume les r&sultats de l’&va- 
luation des secteurs et des soci6tes filles dans 
un rapport des risques a l’attention de la di- 
rection et du conseil d’administration. 

Les risques majeurs sont thematis&s dans les 
seances de la direction et du conseil d’admi- 
nistration. 


Comptes annuels 
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Rapport financier Mmaison-mMere 


Bilan 


Bilan maison-mere fenaco 


au 31 d&ecembre avant emploi du benefice au bilan 


(en milliers de francs) 


2011 2010 
Actif 
Liquidites 305 552 
Creances r&sultant de ventes et de prestations 1* 
- envers des tiers 36 610 42 507 
- envers des soci&t&s du groupe 15 422 14 357 
- envers des entreprises proches 53 554 66 250 
Total creances r&sultant de ventes et de prestations 105 586 123 114 
Autres cr&ances ä court terme 2* 
- envers des tiers 2 305 1 848 
- envers des soci&t&s du groupe 121 326 114 775 
- envers des entreprises proches 45 637 36 968 
Total autres cr&ances ä court terme 169 268 153 591 
Stocks de marchandises 3* 
- Stocks libres 150 610 142 733 
- Stocks obligatoires 8 451 8037 
Total stocks de marchandises 159 061 150 770 
Comptes de r&gularisation actifs 333 3144 
Total actifs circulants 437 615 431 171 
Immobilisations financieres 4* 
- Participations 349 612 338 469 
- Präts envers des tiers 2859 4 159 
- Präts envers des soci&t&s du groupe 143 133 119 049 
- Präts envers des entreprises proches 23 709 21 460 
- Autres immobilisations financieres 1883 1843 
Total immobilisations financieres 521 696 484 980 
Immobilisations corporelles 
- Immeubles 285 447 282 990 
- Installations en construction 37 006 10 582 
- Mobilier/installations d’exploitation 28477 35 340 
- Vehicules 5 696 7083 
Immobilisations incorporelles 7 264 6 550 
Total immobilisations corporelles et incorporelles 5* 363 890 342 545 
Total actifs immobilises 885 586 827 525 
Total de l’actif 1 323 201 1 258 696 


* Details voir explications page 50 


Bilan maison-mere fenaco 


au 31 d&ecembre avant emploi du benefice au bilan 
(en milliers de francs) 


2011 2010 
Passif 
Dettes r&sultant d’achats et de prestations 
- envers des tiers 100 106 90 222 
- envers des soci&t&s du groupe 7045 7 431 
- envers des entreprises proches sehn 27 938 
Total dettes r&sultant d’achats et de prestations 140 729 125 591 
Autres dettes a court terme 6* 
- envers des societes du groupe 107 150 167 348 
- envers des entreprises proches 63 015 88 884 
- effets a payer stocks obligatoires 2 900 2 900 
- envers des banques 141 227 69 187 
- autres dettes ä court terme 72 506 64 285 
Total autres dettes A court terme 386 798 392 604 
Comptes de r&gularisation passifs 7* 16 841 17 897 
Dettes a long terme 8* 
- envers des soci&t6s du groupe 3.000 4 000 
- envers des entreprises proches 621 421 
- envers des banques SECH 308 048 
- envers des institutions de prevoyance du personnel 659 2 132 
- obligations 34 129 35 932 
- autres dettes a long terme 35 011 35 688 
Total dettes ä long terme 437 115 386 221 
Provisions 7* 54 811 55 059 
Total fonds &trangers 1 036 294 977 372 
Parts sociales 9* 125 163 123 674 
Reserve generale 10* 26 000 26 000 
Reserves libres 10* 123 300 119 300 
Benefice au bilan 
- report de l’exercice precedent 930 897 
— benefice de l’exercice 11 514 11 453 
Total du benefice au bilan 12 444 12 350 
Total fonds propres 286 907 281 324 
Total du passif 1 323 201 1 258 696 


* Details voir explications pages 50 et 51 
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Compte de profits et pertes 


Compte de profits et pertes maison-m&re fenaco 


du 1° janvier au 31 d&ecembre 
(en milliers de francs) 


2011 2010 
Produits 
Chiffre d’affaires net r&sultant des ventes 11* 210510 1221 472 
Charges de matieres et de marchandises 11* -1 036 153 -1 036 403 
Benefice brut 174 357 185 069 
Prestations de services et produits annexes 12° 168 079 158 901 
Produits financiers 13* 30 831 26 546 
Total des produits 373 267 370 516 
Charges 
Charges de personnel 14* 124 600 125 368 
Charges de location 15* 10 378 11.663 
Entretien et reparations 16* 13 895 13 025 
Charges d’exploitation 17* 42 549 46 771 
Charges de gestion 18* 48 338 49 596 
Charges financieres 17 894 21 145 
Total des charges 257 654 267 568 
Resultat d’exploitation avant amortissements et impöts 115 613 102 948 
Amortissements 19* -53 415 -59 604 
Resultat d’entreprise avant impöts 62 198 43 344 
Pertes provenant de l’alienation d’actifs immobilises 20* -1 814 -547 
Benefices provenant de l’alienation d’actifs immobilises 20* 4 119 9628 
Autres charges extraordinaires 20* -51 961 -43 209 
Autres produits extraordinaires 20* Az 3 745 
Impöts -1 745 -1 508 
Benefice de l’exercice 21* 11 514 11 453 


* Details voir explications pages 51 et 52 


Annexe aux comptes annuels 


Annexe aux comptes annuels de la maison-m£&re fenaco 


au 31 decembre 
(en milliers de francs) 


2011 2010 
Cautionnements et garanties en faveur de tiers 22% 
Cautions, patronages, cessions de creances 
- en faveur de tiers et d’entreprises proches 
(cooperatives membres, centres collecteurs de cereales 
et participations consolidees d’apres la methode equity) 22459 24 080 
- dont montant engag& envers la Direction generale des douanes 5995 5 295 
envers des banques 12 328 14.097 
- en faveur des societes du groupe 19 986 45 822 
- dont montant engag& envers la Direction generale des douanes 
et des fournisseurs 1677 1684 
envers des banques 9 382 34 975 
Montant global des actifs gages et cedes pour engagements propres 
Immeubles valeur au bilan des immeubles gages 143 554 137 917 
valeur nominale des c&dules hypothecaires 178 604 156 354 
dont montant engage& 119 946 110 120 
Valeurs d’assurance-incendie des immobilisations corporelles 23* 
Immeubles 1 194 566 1 165 810 
Biens mobiliers (divers soci&tes du groupe inclus) 746 848 746 848 
Engagements envers des institutions de prevoyance 24* 659 2 132 
dont ä long terme 659 2 132 


* Details voir explications page 52 
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Principes de l’etablissement des comptes 


Letablissement des comptes de la maison-me£re fenaco a 
ete effectu& conformement aux dispositions l&gales et 
aux systemes de regles en vigueur. 

La maison-mere tient, au sens large, le röle de «banque» 
pour les societ6s filles, les participations et les entreprises 
proches. Le besoin de fonds des soci&tes du groupe et des 
cooperatives membres a augmente par rapport ä l'’annee 
precedente. 


Principes et regles d’evaluation generales 

En conformite avec le droit des soci&t&s anonymes, les 
principes generaux d’&valuation suivants ont &te observes: 
- Principe de la valeur la plus basse: Evaluation au maxi- 
mum au prix d’acquisition/prix de revient, respective- 
ment au minimum aux valeurs du jour ou de r&approvi- 
sionnement si inf&rieures. 

Principe de realisation: Les benefices ne sont compta- 
bilises qu’une fois r&alis&s. 

Principe d’imparite: Les pertes sont comptabilisees des 
qu’'elles sont connues. 

- Principe de la valeur d’acquisition: Evaluation des im- 
mobilisations au prix d’acquisition/prix de revient au mo- 
ment de l’achat/de la construction (en considerant les 
amortissements et ajustements de valeur appropries). 
Principe de prudence: La constitution de r&serves la- 
tentes par des amortissements, ajustements de valeur 
et provisions dans une plus large mesure qu’&conomi- 
quement necessaire. 

Operations de couverture: Dans le cas des op&rations 
de couverture, une imputation des profits et pertes des 
affaires de base et des op£rations de couverture est ef- 
fectuee, qui influe sur le resultat. 

Si, dans l'exercice annuel, lasomme des dissolutions de- 
vait depasser celles des r&eserves latentes nouvellement 
constituees, l’amelioration du benefice annuel qui en r&- 
sulterait, serait indiquee dans l'annexe. 


Commentaires relatifs au bilan 


1  Creances rösultant de ventes et de prestations 
La notion de societes du groupe concerne les soci&tes 
affiliees, dont fenaco detient la majorite du capital ou des 
droits de vote. 

La d&enomination «entreprises proches» englobe d’une 
part, les membres de fenaco et d’autre part, les societes 
dans lesquelles fenaco detient une participation de 20 % 
a50%. 


2 Autres cr&eances ä court terme 

Cette position englobe les postes ä caractere de credit, 
dont les op&erations en compte courant et les präts rem- 
boursables ä court terme. 

La rubrique cr&ances envers les tiers comprend notam- 
ment des avoirs envers les organisations apparentees, 
des avoirs CO», des avoirs d’impöts prealables envers 


Commentaires sur les comptes annuels 


"administration fiscale federale et des avoirs de primes 
envers des assurances. 


3 Stocks de marchandises 

La valeur des stocks libres est sup&rieure ä l’ann&e pre&- 
c&dente, malgre la filialisation des activites commerciales 
des LANDI integre&es, principalement ä cause des r&coltes 
abondantes de cer&ales et des pommes de terre. 


4 Immobilisations financieres 

En 2011, diverses filiales et participations du groupe fenaco 
ont &te r&eexamine&es eu &gard a leur fonction et necessi- 
te. Dans le r&pertoire, on trouve nouvellement Biomill SA, 
Herzogenbuchsee, LANDI La Cöte SA, Eysins, LANDI 
Payerne SA, Payerne. 

Dans les soci&tes suivantes on note des changements 
dans les rapports de participation: Anicom AG, Bern, 
Granador Holding AG, Hitzkirch, LANDI Aarau West AG, 
Kölliken, LANDI ArcJura SA, Alle, LANDI BippGäuThal AG, 
Oberbipp, LANDI Graubünden AG, Igis, LANDI Jungfrau 
AG, Interlaken, LANDI Klettgau AG, Beringen, LANDI 
Nidwalden AG, Stans, LANDI REBA AG, Therwil, LANDI 
Region Huttwil AG, Schwarzenbach, LANDI Region 
Langnau AG, Zollbrück, LANDI Sarine SA, Grolley, LANDI 
Seeland AG, Ins, LANDI Zola AG, Illnau-Effretikon, 
Steffen-Ris Holding AG, Utzenstorf, Volg Konsumwaren 
AG, Winterthur. Changements de nom: Häfliger AG 
(nouveau: Melior SA) avec diminution simultanee de ca- 
pital. 

Rubrique du bilan «Präts envers des soci&tes du grou- 
pe»: Pour chaque societe du groupe, le financement res- 
pecte le principe d’optimisation de la rentabilite et celui 
de la concordance des &ch&ances. Sous la rubrique «Im- 
mobilisations financieres» figurent des lors les montants 
des pr&ts a moyen et long terme mis & disposition des 
societes. 

Le besoin net de liquidites des societes du groupe (pr&ts 
al’actif et au passif, a court et a long terme) est sup&rieur 
a celui de l!’annee derniere. 


5 Immobilisations corporelles et incorporelles 

Les actifs utilises dans le cadre d'un contrat de leasing 
inancier sont consideres au niveau du bilan comme ap- 
partenant ä la soci&te. [augmentation des actifs immobi- 
ises est due aux investissements conform&ment a la pla- 
nification a moyen terme etä la reprise d’immeubles des 
cooperatives. La rubrique «Immobilisations incorporelles» 
regroupe les droits de marques, les droits d’utilisation de 
ogiciels et les logiciels acquis. 


6 Autres dettes ä court terme 

Les engagements envers les banques consistent en des 
comptes courants en blanc et en avances fixes, qui arri- 
vent a &ch&ance ä moins d’un an. Le besoin de fonds 
augment& par comparaison avec l'exercice prec&dent est 
dü essentiellement a un besoin plus &leve de fonds des 
societes du groupe et des entreprises proches. La 
rubrique «Autres dettes ä court terme» englobe les 


comptes de depöts, les dettes envers des organisations 
etatiques (Administration fed&rale des contributions, 
Administration cantonale et communale des impöts, 
Caisse AVS) ainsi que les dettes envers les organisations 
proches. 


7 _Compte de r&gularisation passifs/Provisions 
Dans les comptes de regularisation passifs et dans les 
provisions figurent les engagements qui engendreront une 
sortie de fonds dans un avenir previsible. 


8 Dettes ä long terme 

Cette rubrique comprend les credits hypoth&caires et les 
avances fixes ä long terme, dont la dur&ee d&passe une 
ann&e. Nos institutions de pr&voyance mettent & dispo- 
sition de fenaco de maniere passag£re leurs liquidites 
dans le cadre des prescriptions l&gales. 


9 Parts sociales 

Les parts sociales sont detenues par 262 membres de 
fenaco. De nouvelles souscriptions pour environ CHF 
1987200 et des remboursements nets pour environ CHF 
497500 (sorties, liquidations et restructurations dans le 
cadre de I'harmonisation des parts sociales) ont gener& 
une augmentation du capital social de CHF 1489700. 
Toujours dans le cadre de I’'harmonisation des parts so- 
ciales, la possibilit& est offerte aux coop&ratives membres 
de fenaco, qui detiennent une part de capital social net- 
tement au-dessus de la moyenne, de diminuer leur 
nombre de parts sociales a hauteur du nombre de parts 
sociales nouvellement inscrites par d’autres coop&ratives. 


10 Reserve generale / Reserves libres 

Cette position a &t& augmentee par une attribution de 
CHF 4 millions, augmentation decid&e par l’assembl&e 
des delegues du 22 juin 2011. 


Commentaires relatifs au compte de profits et pertes 


11 Chiffre d’affaires net resultant des ventes et 
Charges de matieres et de marchandises 
II se divise comme suit selon les secteurs principaux (en 


milliers de CHF): 

2011 2010 
Plants de pommes de terre, 
semences, graines 82 742 84 526 
Engrais, produits phytosanitaires 197 837 184 867 
Cereales, ol&agineux et matieres 
fourrageres 630 809 613 938 
Produits du sol, fruits 203 310 212 494 
Articles «Maison & Jardin» DIIRONEN 36 405 
Combustibles et carburants 34 534 44 337 
Techniques agricoles/&quipements sol 44 905 
Chiffre d’affaires global 1210510 1221472 


Les affaires de production, transformation et commercia- 
lisation entre la maison-m£re et les entreprises affili&es 
sont constamment optimisees. C’est pourquoi il ya des 


d&calages et le developpement du chiffre d’affaires ne 
peut &tre valablement estime que dans les &tats finan- 
ciers consolid&s du groupe fenaco. A ce sujet, il faut se 
referer aux commentaires et au developpement du chiffre 
d’affaires net r&sultant des ventes pr&sentees dans les 
comptes consolides. 


12 Prestations de services et produits annexes 

Sous cette position, en plus de la refacturation de pres- 
ations d’entreposage, de transport, de transformation et 
d’administration aux societes filles, aux societes en par- 
icipation et aux autres clients, des indemnites pour 
stocks obligatoires ainsi que des loyers. Les services et 
produits annexes presentent une augmentation de cet- 
e position qui est tributaire des loyers plus &leves. 


13 Produits financiers 

Les produits financiers se composent des inter&ts, des 
produits des participations, ainsi que des gains de changes 
sur monnaies &trangeres. Le surplus de ces produits est 
dü principalement a des bEn&fices sur les taux d’&change 
plus eleves. 


14 Charges de personnel 

Cette position comprend les salaires et traitements ainsi 
que la part de l'’employeur pour IAVS, IAC, IAl, [APG, les 
allocations familiales, les caisses de pension et les assu- 
rances pertes de gain en cas de maladie. La diminution des 
charges de personnel est li&e aux restructurations et ä la 
separation de certains secteurs d’exploitation. 


15 Charges de location 
Ce poste comprend les loyers pour des bureaux et des 
bätiments d’exploitation. 


16 Entretien et reparations 

Cette rubrique englobe les frais d’entretien et de r&para- 
tions relatifs aux immeubles, au mobilier, aux installations 
ainsi qu’aux vehicules. De m&me, les coüts occasionnes 
par le depannage de probl&mes informatiques des PC 
(hardware, software, applications Office) et la maintenan- 
ce des serveurs sont indiques dans cette rubrique. 


17 Charges d’exploitation 

Il s'agit, entre autre, des charges de consommation d’ener- 
gie, fret et frais de douane, frais de materiel d’exploitation 
et d’emballage. La diminution s’explique par le d&place- 
ment de l’utilisation des materiaux d’emballage dans le 
benefice brut et par la reduction du reste des charges d’ex- 
ploitation. 


18  Charges de gestion 

Les elements essentiels de cette rubrique sont les charges 
de publicite, materiel de bureau, primes d’assurances, 
coüts informatiques, emoluments, taxes et frais d’admi- 
nistration. Comme lors de l’exercice pr&ecedent, ce poste 
contient les coüts induits par le nouveau syst&me de ges- 
tion de stock du groupe fenaco-LANDI (charges de projet, 
d’organisation, d’informatique). 
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19 Amortissements 

Cette rubrique se compose d’amortissements sur les 
actifs corporels et incorporels. 

Les amortissements effectues sont largement sup&rieurs 
a ceux e&conomiquement n&cessaires. 


Commentaires relatifs a l’annexe aux comptes 
annuels 


22 Engagements conditionnels 
Les cautionnements en faveur de societes tiers et de 


20 Bänefi t de Yaliönati personnes proches englobent essentiellement les en- 
PNEUICES BE PARIS RIOVENEDE GE PANENAHON gagements consentis aux banques en faveur de Bison 


d’actifs immobilises/Produits et charges extraordi- Suisse SA. 
naires 

Alors que les produits decoulent principalement de la 
vente des parts d’actifs immobilises ainsi que de la dis- 
solution de provisions, les charges sont gen&rees par 
des provisions nouvellement constitu&es et des correc- 
tions de valeurs. 


Par ailleurs, la maison-me&re se porte garante pour ses 
filiales aupres de banques et fournisseurs. 


23 Valeurs d’assurance-incendie des immobilisations 
corporelles 

Les valeurs d’assurance incendie des immeubles sont in- 
clus dans les Installations de bätiment. Les valeurs d’as- 
surance-incendie des installations mobilieres des filiales 
ayant souscrit A la police du groupe sont &galement pre- 
sentees. 


21 Resultat de l’exercice 

Le resultat de l’exercice peut &tre qualifi& de satisfaisant. 
II sera propos& & lAssemblee des del&guss, en plus d’une 
attribution aux r&serves libres, le versement d’un inter&t 


approprie sur les parts sociales. 24 Engagements envers des institutions de 


prevoyance 
Voir commentaire sous point 8. 


Emploi du benefice au bilan 


En date du 8 mai 2012, "administration a decide 
de proposer ä l!’assemble&e des del&gues la reparti - 
tion suivante du benefice au bilan: 

(en milliers de francs) 


Report de l’exercice prec&dent 930 

Benefice de l’exercice 11 514 

Benefice au bilan 12 444 

Attribution A la r&serve generale 0 Berne, le 8 mai 2012 
Attribution aux reserves libres -4 000 

Inter&ts sur parts sociales 6 % -7510 Au nom de l’administration 


Le president Les vice-pr&esidents 
Report a nouveau 934 L. Marschall S. Mahrer, G. Parmelin 


A l’assemblee des delegues de 
fenaco soci&te coop&rative, Berne 


En notre qualite d’organe de revision, nous 
avons effectue l’audit des comptes annuels 
de fenaco societe cooperative comprenant le bi- 
lan, le compte de profits et pertes et l'annexe 
(pages 46 a 52) du rapport d’activite pour 
l'’exercice arr&te au 31 decembre 2011. 


Responsabilite de l’administration 

La responsabilite de l’&tablissement des 
comptes annuels, conform&ment aux disposi- 
tions l&gales et aux statuts, incombe 4 l’admi- 
nistration. Cette responsabilite comprend la 
conception, la mise en place et le maintien 
d’un systeme de contröle interne relatif a l’eta- 
blissement et la presentation des comptes an- 
nuels afin que ceux-ci ne contiennent pas 
d’anomalies significatives, que celles-ci resul- 
tent de fraudes ou d’erreurs. En outre, l’admi- 
nistration est responsable du choix et de l’ap- 
plication de me&thodes comptables appro- 
priees, ainsi que des estimations comptables 
adequates. 


Responsabilite de l’organe de revision 

Notre responsabilit@ consiste, sur la base de 
notre audit, A exprimer une opinion sur les 
comptes annuels. Nous avons effectue notre 
audit conform&ment & la loi suisse et aux 
Normes d’audit suisses (NAS). Ces normes re- 
quierent de planifier et r&aliser "audit pour ob- 
tenir une assurance raisonnable que les 
comptes annuels ne contiennent pas d’ano- 
malies significatives. 


Un audit inclut la mise en oeuvre de procedures 
d’audit en vue de recueillir des &lements pro- 
bants concernant les valeurs et les informa- 
tions fournies dans les comptes annuels. Le 
choix des proc&dures d’audit releve du juge- 
ment de l’auditeur, de m&äme que l'&valuation 
des risques que les comptes annuels puissent 
contenir des anomalies significatives, que 
celles-ci resultent de fraudes ou d’erreurs. Lors 
de l’&valuation de ces risques, l’auditeur prend 
en compte le systeme de contröle interne re- 


Rapport de l'organe de revision sur les 
comptes annuels 


latif a l'&tablissement des comptes annuels, 
pour de&finir les procedures d’audit adaptees 
aux circonstances, etnon pas dans le but d’ex- 
primer une opinion sur l’efficacite de celui-ci. 
Un audit comprend, en outre, une &valuation 
de l'ad&quation des m&thodes comptables ap- 
pliquees, du caractere plausible des estima- 
tions comptables effectuees ainsi qu’une ap- 
preciation de la pr&sentation des comptes an- 
nuels dans leur ensemble. Nous estimons que 
les &El&ements probants recueillis constituent 
une base suffisante et ad@quate pour former 
notre opinion d’audit. 


Opinion d’audit 

Selon notre appre&ciation, les comptes annuels 
pour l’exercice arr&te au 31 d&cembre 2011 
sont conformes a la loi suisse et aux statuts. 


Rapport sur d’autres dispositions l&gales 
Nous attestons que nous remplissons les exi- 
gences l&gales d’agrement conformement a 
la loi sur la surveillance de la revision (LSR) et 
d’ind&pendance (art. 906 CO en liaison avec 
art. 728 CO) et qu'il n’existe aucun fait in- 
compatible avec notre ind&ependance. 


Conforme&ment ä l’art. 906 CO en liaison avec 
l'art. 728a al. 1 chiff. 3 CO etä la Norme d’au- 
dit suisse 890, nous attestons qu'il existe un 
systeme de contröle interne relatif & l’&tablis- 
sement et la pr&sentation des comptes an- 
nuels, defini selon les prescriptions de l’admi- 
nistration. 


En outre, nous attestons que la proposition re- 
lative & l’emploi du benefice au bilan est 
conforme ä la loi suisse et aux statuts et re- 
commandons d’approuver les comptes an- 
nuels qui vous sont soumis. 


Berne, le 8 mai 2012 
Ernst & Young SA 


Dr. Thomas Nösberger Marc Christen 
Expert-reviseur agr6ee Expert-röviseur agree 
(Reviseur responsable) 
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Comptes consolides 


Bilan 


Bilan consolide 


au 31 decembre 
(en milliers de francs) 


2011 2010 
Actif 
Liquidites 1* 11730 10 106 
Creances r&sultant de ventes et de prestations 2* 363309 376 620 
Autres cr&ances 3* 62677 52256 
Stocks de marchandises 4* 706612 619441 
Comptes de r&gularisation actifs 23204 21048 
Total actifs circulants 1167532 1079471 
Präts et autres cr&ances ä long terme 5 114804 113845 
Participations 6* 43604 39819 
Total immobilisations financieres 158408 153 664 
Immobilisations corporelles Ve 1373384 1318874 
Immobilisations incorporelles 8* 2983 28143 
Total actifs immobilises 1561 143 1500681 
Total de l’actif 2728675 2580 152 


* Details voir explications pages 63 a 66 


Bilan consolide 


au 31 decembre 
(en milliers de francs) 


2011 2010 
Passif 
Dettes financieres Si 296.089 265649 
Dettes r&sultant d’achats et de prestations 10* 418269 392241 
Autres dettes 85278 26236 
Provisions a court terme 12* 43326 46210 
Comptes de r&qularisation passifs 69032 71216 
Total fonds &trangers a court terme 861 992 801 552 
Hypotheques 11° 203546 168820 
Emprunts obligataires IM® 34129 35932 
Autres dettes financieres 11° 255006 258345 
Provisions a long terme 12* 2861525 229388 
Total fonds &trangers a long terme 729206 692 485 
Total fonds &trangers 1591 198 1494. 037 
Parts sociales 13* 1254168 123674 
Parts sociales detenues en mains propres 13° -8474 8444 
Benefice au bilan 13* 898 102 843 205 
Resultat d’entreprise consolide 13* 61392 61809 
Total fonds propres (Parts minoritaires exclues) 1076 183 1020244 
Part des minoritaires 13* 61294 65 871 
Total fonds propres (Parts minoritaires incluses) 1137477 1086 115 
Total du passif 2728675 2580 152 


* Details voir explications pages 66 a 68 
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Compte de profits et pertes 


Compte de profits et pertes consolid& 


du 1° janvier au 31 d&ecembre 
(en milliers de francs) 


2011 2010 
Produits 
Chiffre d’affaires net r&sultant des ventes 14* 5550814 5449 165 
Charges de matieres et de marchandises -4373839 -4292 165 
Benefice brut 1176975 1157000 
Prestations de services et produits annexes 15* 123206 122 739 
Total produits d’exploitation 1300 181 1279739 
Charges 
Charges de personnel 16* 619136 600 723 
Autres charges d’exploitation 17* 425645 430289 
Total charges 1044 781 1031012 
Resultat d’exploitation avant interäts, amortissements, impöts 255400 248727 
Produits financiers 18* 19910 12 382 
Charges financieres 18* -25438 -23270 
Parts des r&sultats des societes mises en &quivalence 3156 2195 
Rendements provenant de la r&serve de contribution de l'employeur -731 4 
Resultat d’exploitation avant amortissements et impöts 252297 240 038 
Amortissements 19* - 127014 - 121 746 
Provisions 1189 7483 
Impöts 20* -17183 -16648 
Resultat d’exploitation 109289 109 127 
Charges extraordinaires et charges hors exploitation 21* -63658 -60 257 
Produits extraordinaires et produits hors exploitation 228 17001 15074 
Parts des minoritaires au r&sultat -1240 -2 135 
Resultat d’entreprise consolide& 61392 61809 


* Details voir explications pages 68 et 69 


Flux de fonds 


Tableau de flux de fonds 


du 1° janvier au 31 d&ecembre 
(en milliers de francs) 
Fonds: Liquidites 


2011 2010 
Flux financiers provenant de l’activite d’exploitation 
Resultat d’entreprise consolid& 61392 61809 
Amortissements 127014 121 746 
Pertes sur d&pr&ciations d’actifs 22 705 18945 
Suppr6ssion de dEpr&ciations d’actifs -560 0 
Variation de provisions 7464 21612 
Autres postes du PP sans influence sur les liquidites 35918 31393 
Quote-part du r&sultat des participations mises en &quivalence -3156 -2195 
Distributions de dividendes des participations mises en &equivalence 673 970 
Benefices provenant de l’alienation d’actifs immobilises -13997 -9838 
Pertes provenant de l’alienation d’actifs immobilises 1558 529 
Cash-flow 239 011 244 971 
Variation des cr&ances r6sultant de livraisons et prestations 12708 -11202 
Variation des stocks -85334 -7395 
Variation des autres cr&eances et comptes de regularisation d’actifs -7494 1155 
Variation des dettes r&sultant de livraisons et prestations 27014 7641 
Variation des autres dettes ä court terme et comptes de r&gularisation passif 
(sans dettes financieres ä court terme) 11582 -15184 
Total des flux financiers provenant de l’activite d’exploitation 187437 219986 
Flux financiers provenant de l’activite d’investissement 24* 
Obtention de präts -34319 -43 705 
Remboursement de präts 198 10200 
Investissements en participations -4588 -1380 
Investissements en immobilisations corporelles -214694 -221 782 
Investissements en immobilisations incorporelles -4848 -4590 
Produit sur ali&nation de participations 65 1548 
Produit sur ali&enation d’immobilisations corporelles 24803 16187 
Modification du p&rim&tre de consolidation 25° -5363 -6227 
Total des flux financiers provenant de l’activite d’investissement -238 149 -249749 
Flux financiers provenant de l’activite de financement 
Augmentation des engagements financiers (incl. & court terme) 938379 85888 
Diminution des engagements financiers (incl. a court terme) =88570 -58425 
Dividendes aux minoritaires -533 -426 
Augmentation des parts sociales 268 149 
Remboursement des parts sociales -796 -566 
Inter&ts sur parts sociales -6912 -6829 
Total flux financiers provenant de l’activite de financement 52336 19791 
Total des variations de liquidites 1624 -9972 
Liquidites en debut d’annee 10 106 20078 
Liquidites en fin d’annee 11730 10 106 


* Details voir explications en page 70 
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Tableau des Fonds propres 


Tableau des Fonds propres consolides 


(en milliers de CHF) 


Parts 
sociales 


Propres Parts 
LANDI 


Benefice 
au bilan 


Fonds propres au 1” janvier 2010 


120 908 


-2940 


1793734 


Versement de la maison-mere 


- Inter&ts sur parts sociales 


425 


- Transformation de la prime de collaboration fenaco 
en capital social 


3127 


-1667 


Dividendes des filiales verses ä des tiers 


Versement au benefice au bilan 


49046 


Modification du perimetre de consolidation 


-3781 


Modification du capital social 


— Remboursement des parts du capital social 


-566 


- Emission nouvelles parts sociales 


205 


-56 


Parts des minoritaires au r&sultat 


Resultat d’entreprise consolid& 


Etat au 31 decembre 2010 


123 674 


-8444 


843205 


Fonds propres au 1” janvier 2011 


123 674 


-8444 


843205 


Versement de la maison-mere 


- Inter&ts sur parts sociales 


508 


- Transformation de la prime de collaboration fenaco 
en capital social 


1987 


Dividendes des filiales verses ä des tiers 


Versement au benefice au bilan 


54389 


Modification du perimetre de consolidation 


Modification du capital social 


— Remboursement des parts du capital social 


- 796 


- Emission nouvelles parts sociales 


298 


-30 


Parts des minoritaires au r&sultat 


Resultat d’entreprise consolid& 


Etat au 31 decembre 2011 


125 163 


-8474 


898 102 


Resultat de Fonds propres totaux Parts Fonds propres totaux 
l’entreprise minorites exclues Minoritaires minorites incluses 
56300 968 002 49 146 1017 148 
-7254 -6829 -6829 
1460 1460 

0 -426 -426 

-49046 0 0 
-3781 15016 11235 

-566 566 

149 149 

0 2135 2135 

61809 61809 61809 
61809 1020244 65871 1086 115 
61809 1020244 65871 1086 115 
-7420 -6912 -6912 
1987 1987 

0 -533 -533 

-54389 0 0 
0 -5284 -5284 

-796 -796 

268 268 

0 1240 1240 

61392 61392 61392 
61392 1076 183 61294 1137477 


Comparaison sur cing ans 


Chiffres consolides 


du 1° janvier au 31 d&ecembre 


(mio CHF) 

2011 2010 2009 2008 2007 

restated 

Chiffre d’affaires net r&sultant des ventes 5550.8 5449.2 5 402.4 57877 4 874.7 
Benefice brut 11770 11570 1 122.6 1 097.8 979.7 
Prestations de services et produits annexes 1832 122.7 118.6 1178 972 
Charges de personnel 619.1 600.7 576.0 556.4 501.4 
Charges financieres (net) 5.5 10.9 10.3 79 12.5 
Resultat d’exploitation avant 
amortissements et impöts 252.3 240.0 240.9 227.3 204.8 
Amortissements -127.0 -121.7 -124.9 -120.7 -106.5 
Resultat net apres impöts 61.4 61.8 56.3 62.2 64.0 
en % des fonds propres (Parts minoritaires exclues) 59 6.2 6.0 6.9 7.6 
Investissements en immobilisations corporelles 214.7 221.8 176.9 140.8 137.7 
Autofinancement des investissements par le cash- 
flow qui resulte du compte des flux de fonds, en % 110.4 109.8 135.2 166.1 145.5 
Actifs circulants 1 167.5 1079.5 1 041.4 1 125.6 1 016.6 
Actifs immobilises 1561.1 1500.7 1 385.7 1 344.9 1 273.6 
en % du total du bilan 5 58.2 571 54.4 55.6 
Fonds &trangers 1591.2 1494.0 1 409.9 1 502.8 1 337.1 
Fonds propres et parts minoritaires 11375 1086.1 1 017.1 967.8 903.0 
en % du total du bilan 41.7 42.1 41.9 39.2 39.4 
Actifs circulants nets 305.5 2719 342.3 342.1 283.6 


(Actifs circulants moins fonds &trangers 
a court terme) 
en % des actifs circulants 26.2 25.8 32.9 30.4 279 


Principes d’etablissement des comptes consolides 


Les comptes du groupe fenaco se basent sur le cadre r&- 
glementaire pr&esente par les Swiss GAAP RPC remanies. 


Generalites 

Les comptes annuels consolides du groupe fenaco ont 

pour objectif de donner une image fidele du patrimoine, 

de la situation financiere et des resultats du groupe. 

La clöture des comptes des soci6tes filles a &t& &tablie 

d’apres les regles de presentation et d’&valuation du grou- 

pe qui correspondent aux Suisse GAAP RPC. 

Les relations intragroupes (cr&ances, engagements, char- 

ges, produits) sont &liminees; il en est de m&äme des 

marges beneficiaires sur marchandises. 

Le terme «personnes proches» designe essentiellement 

les soci&etes membres de fenaco. Les principes de base 

concernant la collaboration entre les soci&t&s membres et 
fenaco sont contenus dans les statuts de fenaco, ou il est 
stipul& entre autre: 

- fenaco a pour but de soutenir ses membres par des me- 
sures propres ä renforcer la realisation des täches qui 
leur incombent; 

- les prestations de fenaco envers ses soci6taires doivent 
correspondre ä un rapport prix/prestation avantageux; 

Le terme «personnes proches» comprend &galement les 

participations &evaluees d’apres la methode de la mise en 

equivalence (Equity Methode) ainsi que les fondations de 
prevoyance professionnelle de fenaco. Des informations 
suppl&mentaires sur les transactions avec les personnes 

proches sont commente6es dans la note 23. 


Principes de consolidation 

Perimetre de consolidation 

Les comptes consolid&es comprennent les comptes an- 
nuels de la maison-mere ainsi que toutes les soci&t&s dans 
lesquelles fenaco detient directement ou indirectement 
la majorit& des actions ou des droits de vote. Pour des rai- 
sons d’inactivite ou d’insignifiance, des societes-filles ne 
sont pas consolidees. 

Les participations de 20 % a 50 % sont consolidees selon 
la methode de la mise en &quivalence (Equity Methode). 
De ce fait, la part proportionnelle ä la fortune nette est pre- 
sentee au bilan sous «Participations» et la part au r&sul- 
tat de l’exercice figure separement dans le compte de pro- 
fits et pertes. Les participations inferieures 4 20%, ainsi 
que les societes non significatives, sont port&es au bilan 
sous la rubrique «Participations» ä leur valeur d’acquisition, 
deduction faite des corrections de valeur necessaires. Les 
changements dans le perime&tre de consolidation peuvent 
&tre consultes dans la partie «Les soci&te de fenaco» sur 
les pages 74 a 76. 


Annexe aux comptes consolides 


Integration globale 

Les comptes annuels des societes consolid&es sont en- 
registres selon la methode de l'integration globale. Pour 
cela, les actifs et passifs ainsi que les charges et produits 
sont pris & 100%. La part des actionnaires tiers a la fortu- 
ne et au r&sultat de l’Exercice est pr&sent&ee separ&ment. 


Consolidation du capital 

Pour la premiere consolidation du groupe fenaco au 1" jan- 
vier 1993, les actifs et passifs des societes consolidees 
ont &te evalues selon les principes du groupe et com- 
penses avec les valeurs comptables des participations. Le 
differentiel presente dans les Etats financiers a &t& re- 
classe, au 31 decembre 2006, des reserves de consoli- 
dation dans les ben&fices au bilan conform&ment aux nou- 
velles directives Swiss GAAP RPC. 

Lors de la premiere consolidation d’une entite, ses actifs 
et ses obligations sont r&&values et pr&sentes selon les 
principes du groupe. Les fonds propres de Il’entite nou- 
vellement acquise sont &values au coüt d’acquisition a la 
date de lareprise (m&thode d’acquisition). Une difference 
activee comme «Goodwill» sera amortie sur la dur&e d’uti- 
lisation probable. Les differences de consolidation pas- 
sives sont comptabilisees comme «Badwill» et dissoutes 
sur la duree d’utilisation estimee. La determination de la 
part des minoritaires est effectu&e selon la «M&thode de 
reevaluation». 


Conversion des devises 

La conversion des comptes annuels en monnaie &tran- 
gere se fait selon la methode du cours de clöture. Nous 
avons renonce ä la presentation de la r&conciliation des dif- 
ferences de change en raison de leur immaterialite. 


Principes d’evaluation 


Generalites 

Le principe de l’&valuation individuelle des actifs et pas- 
sifs est applique Les actifs sont &values au coüt d’acqui- 
sition ou au coüt de revient, les obligations sont &valuees 
au coüt historique. 


Liquidites 

Les liquidites sont portees au bilan ä leur valeur nomina- 
le; les monnaies &trangeres sont converties aux Cours du 
jour du bouclement. 


Creances r&sultant de ventes et de prestations 

Ces cr&ances sont port&es au bilan ä leur valeur nomina- 
le, sous deduction des provisions necessaires. Celles en 
monnaies &trangeres sont converties aux cours du jour 
du bouclement. 
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Ducroire 

Le ducroire sert ä la couverture des risques d’insolvabilit& 
des debiteurs. 

Concernant les cr&ances envers les tiers, une differencia- 
tion est faite lors du calcul du ducroire entre les provisions 
individuelles et les provisions forfaitaires. 

Les provisions individuelles sont constitu&es pour les cre- 
ances notoirement risquees. Le montant de la provision est 
calcul&e sur la base du risque. 


Pour la couverture des risques gen&raux latents, une pro - 
vision forfaitaire est determin&e. Dans ce cas, le schema 
suivant est utilise: 


Valeur nominale Ducroire 
CHF % CHF 
Total des cr6ances contre des tiers (apres 
deduction des cr&eances individuelles) 
- cr&ances non &chues x 0 x 
- jusqu’a 90 jours x 2 x 
- jusqu’a 180 jours X 10 x 
- jusqu’a 360 jours x 20 x 
- plus de 360 jours x 50 X 
Total du ducroire (forfaitaire) x 


En principe, les conditions de paiement sont fixees ä 30 
jours. Pour les exceptions liees a la branche, il s'ensuit un 
calcul proportionnel du ducroire. Pour les cr&ances envers 
les entreprises proches, des provisions individuelles sont 
constituees en fonction des risques existants. En regle g&- 
nerale, il s'agit de risques apparaissant aupres de coop&ra- 
tives membres dont la situation est connue dans le cadre 
de projets de restructuration ou de risques plus &leves re- 
sultant de manque de liquidites, de surinvestissement ou 
d'une capacite beneficiaire insuffisante. 


Stocks de marchandises 

Les marchandises sont &valuees au prix de revient sous de&- 
duction des escomptes ou au coüt complet de production 
conform&ment ä Swiss GAAP RPC 17 (Stocks). Les inci- 
dences d’une valeur de marche &ventuellement plus bas- 
se sont prises en consideration. Les articles ayant une ro- 
tation de stocks insuffisante ont fait l!objet d’abattements. 
Le stock obligatoire est &value& au prix de base. Les es- 
comptes (en terme de r&duction du prix suite ä un paie- 
ment rapide) sont comptabilises comme diminution des 
charges de matieres. A titre indicatif, nous relevons ci-apres 
les principes d’evaluation significatifs: 


Matieres premieres et marchandises negociables 
(moyens de production agricole comme cer6&ales, ol&agi- 
neux, fourrages, engrais, semences, pommes de terre, 
fruits et lögumes, articles de la maison et du jardin, com- 
bustibles et carburants, technique agricole, etc.) 
Evaluation au prix de revient, respectivement a la valeur 
de marche si elle est plus basse. 

Fabrication propre 

(produits a base de pommes de terre, boissons, viandes et 
produits carnes, aliments melanges, etc.) 

Evaluation aux coüts complets de fabrication. 


Marchandises negociables au detail 

(marchandises des points de vente) 

Evaluation au prix de vente des points de vente moins mar- 
ge brute sous d&eduction de la TVA. 


Emballages 

Evaluation des emballages en pr&t avec une reduction im- 
portante pour perte de valeur. || existe des provisions ap- 
propri&es pour les engagements de reprise d’emballages. 


Präts et autres creances ä long terme 

Les «Pr&ts et autres cr&ances ä long terme» sont pre&- 
sentes a leur valeur nominale, deduction faite des correc- 
tions de valeur necessaires. 


Participations 

Les titres qui sont d&tenus pour des raisons de politique 
d’entreprise ainsi que les titres non cot6s A caractere d’in- 
vestissement sont enregistres sous «Participations» ä leur 
valeur d’acquisition apres deduction des provisions n&- 
cessaires. 


Immobilisations corporelles 

Les immobilisations sont port&es ä leur valeur d’acquisition 
diminu&e des amortissements lineaires calcul&s sur la du- 
ree d’exploitation. Les terrains n’ont pas fait l'objet d’amor- 
tissements. En regle generale, les amortissements sont 
calcul&es selon les dur&es d’utilisation suivantes: 


Bätiments 25-40 ans 
Immeubles en droit de superficie Duree du droit 
Installations, amenagements 5-20 ans 


Machines, moyens de production, outils et appareils 4-10 ans 


Informatique 3-5 ans 
Mobilier de bureau 5-10 ans 
Voitures 3-5 ans 
Camions 5-10 ans 


Les nouveaux entrepöts et centres de production sont 
amortis sur une dure&e de vie de 30 ans au lieu de 40. 


La rubrique installations et amenagements comprend di- 
verses installations dans les immeubles, qui ont des dur&ees 
d’utilisation differentes (ex: telephonie etc 5 ans, technique 
du bätiment 15 ans, ascenseurs 20 ans). Les immobilisa- 
tions corporelles ne pr&esentent pas d’interäts actives. 


Leasing 

Sont consid&r&es comme immobilisations corporelles en 
propriete celles qui sont utilisees dans le cadre d’un contrat 
de leasing financier. Le prix d’acquisition ou la valeur du 
marche& de l’objet en leasing, ainsi que la valeur escomp- 
tee des paiements futurs du leasing sont determines au 
debut du contrat. La valeur la plus basse des deux est por- 
tee au bilan. Durant les p&riodes suivantes, l’actif est amor- 
ti selon des criteres economiques. La valeur future totale 
des versements de leasing apparalt au passif. Les annui- 
tes de leasing ont &te reparties entre amortissements et 
charges d’inter&ts. Les amortissements ont ete compta- 
bilises en diminution des dettes de leasing au passif du 


bilan et les inter&ts portes en charges sous la rubrique 
«Charges financieres». Le leasing d’exploitation n'est pas 
porte au bilan. Les frais de leasing sont debites sous 
«Autres charges d’&xploitation». Cependant, les engage- 
ments decoulant du leasing d’exploitation qui ne peuvent 
pas &tre rösilies dans l'ann&e figurent au point 29 de l’an- 
nexe. 


Immobilisations incorporelles 

Les immobilisations incorporelles telles que «Goodwill» 
paye lors de l’acquisition d'une participation ou droits d’uti- 
lisation pay&s, sont activees et amorties en r&gle genera- 
le sur la dur&e d’utilisation estimee (Goodwill 5 ans, logi- 
ciels et autres droits d’utilisation 5-10 ans). 


Depreciation 

A la date de clöture, s’il existe des signes que la valeur 
comptable de l’actif d&passe sa valeur r&alisable, un test 
sur la valorisation des actifs (principalement les actifs cor- 
porels et les actifs immateriels) est effectue. Si la valeur 
comptable d’un actif est sup&rieure au maximum entre la 
valeur nette de march& et la valeur d’utilit@ celle-ci doit 
etre depreciee. 


Fonds &trangers 

Les dettes figurent au bilan a leur valeur nominale. Des 
provisions appropriees ont &ete constitu&es pour couvrir 
les engagements probables ayant pris origine dans le 
passe et dont le montant et/ou l’Ech&eance ne sont pas 
connus, mais estimables. Elles sont subdivis&es en fonc- 
tion de leur &ch&ance, soit a court ou A long terme. Le 
taux d’impöt forfaitaire pour les plus-values entre les va- 
leurs de la consolidation et les valeurs des impöts latents 
se montent & 21%. Des impöts latents lies a des diffe- 
rences temporaires sont actives. Les avoirs d’impöt sur 
les pertes report&es ne sont pas actives, par souci de 
prudence. 


Instruments financiers derives 

Les instruments financiers derives sont utilises unique- 
ment ä des fins de couvertures de transactions &cono- 
miquement justifi&es. Leur evaluation & la clöture se 
base principalement sur des cours actuels. Lors d'une 
comptabilisation sans impact sur le compte de r&sultat, 
"evaluation s'’effectue selon les m&mes principes que 
le sous-jacent. 


Commentaires sur le bilan consolide 


1 Liquidites 


Cette position se pr&sente comme suit 


(en milliers de CHF): 


2011 2010 
Caisses 2944 2447 
Comptes postaux 1510 618 
Avoirs en banque & vue 7276 7041 
Total 11730 10 106 


Parmi les caisses figurent pour environ CHF 0.7 million 
(annee prece&dente CHF 0.7 millions) de fonds de caisse 
des points de vente. 

Parmi les avoirs en banque a vue figurent CHF 5.6 millions 
(annee precedente CHF 4.3 millions) de paiements en 


transit. 


2  Creances resultant de ventes et de prestations 


Le montant pr&sente comprend 
(en milliers de CHF): 


2011 2010 
Cr&ances envers des tiers 322 564 323987 
Deduction du ducroire - 15731 -16016 
Creances envers les membres de la 
cooperative (LANDI) 56344 70424 
Deduction du ducroire -3200 -4820 
Cr&ances envers des participations 
mises en &quivalence 3310 3011 
Cr&ances envers des participations 
non consolidees 22 34 
Total 363 309 376 620 


Le ducroire inscrit de CHF 18.9 millions (ann&e pr&c&edente 
de CHF 20.8 millions) sert a la couverture des risques de 
solvabilit& sur les cr&ances envers des tiers et envers les 
LANDI. Les regles de calcul du ducroire sont expliquees 


dans les principes d’evaluation. 


3  Autres cr&ances 
Le montant pr&sente comprend 
(en milliers de CHF): 


2011 2010 
Autres cr&ances ä court terme ss 32 233 
Moins correction de valeur -2846 -2818 
Autres cr&ances ä court terme envers 
des membres de la coope&ration (LANDI|) sadlıle 21694 
Moins correction de valeur -5700 -3680 
Autres cr&ances ä court terme envers 
des participations mises en &quivalence 1897 4827 
Total 62677 52256 


Les corrections de valeur qui se montent & CHF 8.5 millions 
(annee pr&ecedente ä CHF 6.5 millions) servent a couvrir les 
risques de solvabilit& des autres cr&ances envers les tiers 
et les LANDI a court terme. 
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4 Stocks de marchandises 


Les stocks de marchandises se r&partissent de la maniere 


Les stocks obligatoires se repartissent de la maniere sui- 


vante (en milliers de CHF): 


suivante (en milliers de CHF): 2011 % 2010 % 
2011 % 2010 % Cereales et matieres 
Stocks obligatoires 23591 38 23211 3.7 fourrageres SR 25,8 5913 25.5 
Stocks libres 683 021 96.7 596230 96.3 Engrais Bra aA 5493 23.6 
Total 706612 100.0 619441 100.0 Combustibles et carburants 11801 50.0 11805 50.9 
Total stocks obligatoires 23591 100.0 23211 100.0 
La ventilation des stocks libres par secteurs d’activite se pr&sente comme suit (en milliers de CHF): 
2011 % 2010 % 
Segment agricole 
Branche production vegetale 58592 8.6 58114 9.7 
Branche cer&eales, ol&agineux et matieres fourrageres 159626 per 128240 21.6 
Branche commerce d’animaux 6927 1.0 6224 1.0 
Branche technique agricole et &quipements 23220 3.4 24.417 4.1 
Total segment agricole 248365 36.4 216995 36.4 
Segment denrees alimentaires 
Branche legumes, fruits et aufs 78113 11.4 75213 12.6 
Branche viandes 42 967 68 31557 5.3 
Branche boissons 111590 168 88410 14.8 
Total segment denrees alimentaires 232670 34.0 195 180 32.7 
Segment commerce de detail 
Branche maison et jardin 106228 18:5 88502 14.8 
Branche Volg 54653 8.0 55969 9.4 
Total segment commerce de detail 160881 23.5 144471 24.2 
Segment combustibles et carburants 131558) 29) 13131 2.2 
Materiel d’emballages et divers 25167 7 26044 4.4 
Emballages 385 OR 409 0.1 
Total stocks libres 683 021 100.0 596230 100.0 


Les stocks libres se r&partissent pour CHF 136.1 millions en matieres premieres et produits auxiliaires (ann&e pr&cedente 
CHF 130.8 millions), pour CHF 84.8 millions en produits semi-finis (ann&e pr&ec&edente CHF 53.4 millions), pour CHF 71.4 mil- 
lions en produits finis (annee pr&cedente CHF 64.8 millions) ainsi qu’en produits commercialisables pour CHF 390.8 millions 
(ann&e pr&c&dente CHF 342.3 millions). Une correction de valeur de CHF 0.6 million a &t& comptabilisee durant cet exercice 
sur les differents groupes de produits (annee prec&dente CHF 0.5 million). 

Sous les branches c&r&ales, ol&agineux et matieres fourrageres, technique agricole et &quipements et boissons sont com- 
prises des avances & des fournisseurs d’un montant de CHF 2.8 millions. Les avances recues de la part des clients s’elevent 
a CHF 2.3 millions et concernent principalement la branche technique agricole et equipements. 


5 Pröäts et autres cr&ances ä long terme 6 Participations 

Cette position comprend les postes suivants A savoir (en milliers de CHF): 

(en milliers de CHF): 2011 2010 

2011 2010 Valeur proportionnelle 

Präts envers des tiers 24375 24592 des participations 
Moins correction de valeur -7588 -7425 mises en &quivalence 39974 36 164 
Creances envers les membres de Participations non consolid&es 845 860 
la coop&rative (LANDI) 50 628 Titres de participation 2785 2795 
Creances envers des participations Total 43604 39819 
mises en &quivalence 283074 253889 
Moins correction de valeur -228750 -198000 
Actifs provenant de la r&serve de 
contribution de l'’employeur 42883 39303 
Impöts latents sur le resultat 760 858 
Total 114804 113845 


Laugmentation des pr&ts envers des entreprises proches, 
ainsi que de la correction de valeur correspondante est due 
principalement & l’accroissement du pr&t a Bison Suisse 
AG, suite au developpement du logiciel informatique. 


7 Immobilisations corporelles 


Le detail de la rubrique est pr&esent& en milliers de CHF: 


Install. techn., 
Constructions machines 

Valeur d’acquisition Bätiments en cours et mobiliers Vehicules Total 
Etat au 1° janvier 2010 1382513 101 512 1088233 178517 2750 775 
Investissements 68987 44359 86349 22087 221782 
Variation du perim&tre de consolidation 39982 0 14585 2103 56670 
Transfert 69367 -103620 34.084 169 0 
Sorties -22573 0 -25068 -14028 -61669 
Etat au 31 decembre 2010 1538276 42 251 1198 183 188 848 2967 558 
Etat au 1° janvier 2011 1538276 42 251 1198183 188848 2967 558 
Investissements 54.666 73906 65 169 20 953 214694 
Variation du perimetre de consolidation -9522 0 11744 172 2394 
Transfert 9204 -16 706 7404 98 0 
Sorties -30678 -11 -50630 -13092 -94411 
Etat au 31 decembre 2011 1561946 99440 1231870 196979 3090 235 
Corrections de valeur 

Etat au 1° janvier 2010 638506 0 809957 96 708 1545171 
Amortissements ordinaires 31272 0 59876 17935 109083 
Amortissements extraordinaires 8355 0 2821 72 11248 
Suppression de depreciation d’actifs 0 0 0 [0) 0 
Variation du perim&tre de consolidation 21502 0 12875 1593 35970 
Transfert -32 [0) 76 44 0 
Sorties -15514 0 -24335 -12939 -52 788 
Etat au 31 decembre 2010 684.089 0 861270 103 325 1648684 
Etat au 1° janvier 2011 684.089 0 861270 103 325 1648684 
Amortissements ordinaires 33918 0 65062 18471 117 451 
Amortissements extraordinaires 9104 0 12 264 0 21368 
Suppression de depreciation d’actifs -560 0 0 0 -560 
Variation du p&rimetre de consolidation -812 0 13201 154 12543 
Transfert -462 0 422 40 0 
Sorties -21679 0 -48903 -12053 -82635 
Etat au 31 d&ecembre 2011 703 598 0 903 316 109937 1716851 
Valeur nette au 1” janvier 2010 744.007 101512 278276 81809 1205 604 
Valeur nette au 31 dec. 2010 854 187 42251 336913 85523 1318874 
Valeur nette au 31 dec. 2011* 858348 99440 328554 87042 1373384 
* dont leasing financier 0 0 640 134 774 


Concernant les immobilisations, CHF 29.6 millions et CHF 828.7 millions reviennent respectivement aux terrains non bätis et 
aux terrains et constructions. Les constructions en cours comprennent CHF 6.2 millions d’acomptes pour installations. 
Durant l’exercice sous revue, des immobilisations corporelles ont &t& acquises aupr&s de soci&tes proches pour un montant de 
CHF 1.7 millions et des ventes pour un montant de CHF 3.8 millions. Les transactions ont &t& effectuees ä la valeur de marche. 
Suite a des modifications dans le mode et la dur&e d’utilisation, ainsi qu’a des adaptations aux conditions actuelles du march&, 
des corrections de valeurs pour environ CHF 21.4 millions (ann&e pr&cedente: CHF 11 millions) ont &t& enregistr&es en tant 
qau’amortissements extraordinaires. 

Les amortissements extraordinaires sont lies aux conditions de marche plus d&favorables et aux restructurations dans les 
domaines legumes, fruits et oeufs dans divers zones de l'ouest de la Suisse (CHF 9.5 mio) et de la Suisse alemanique (CHF11.3 
mio). 

En raison des changements des conditions du marche la dur&e de vie pour les nouveaux entrepöts et centres de produc- 
tion a &t& raccourcie de 40 a 30 ans. Les amortissements pour l'annee en cours ont ainsi augmente de CHF 0.6 mio. 
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8 Immobilisations incorporelles 


Les immobilisations incorporelles se r&partissent comme suit (en milliers de CHF): 


Goodwill Logiciel Patentes Autres valeurs Total 
Valeur d’acquisition immaterielles 
Etat au 1° janvier 2010 23966 45917 20000 23785 113668 
Investissements 581 0 0 4590 5171 
Variation du perim&tre de consolidation 0 0 0 - 190 -190 
Transfert 0 0 0 0 0 
Sorties -1919 0 0 -2 100 -4019 
Etat au 31 decembre 2010 22628 45 917 20000 26.085 114. 630 
Etat au 1” janvier 2011 22628 45917 20000 26085 114630 
Investissements 6706 3973 0 875 11554 
Variation du perim&tre de consolidation 0 0 0 -1235 -1235 
Transfert 0 0 0 0 0 
Sorties 0 0 0 0 0 
Etat au 31 decembre 2011 29334 49890 20000 25725 124949 
Amortissements cumules 
Etat au 1” janvier 2010 10757 23270 14828 23223 72078 
Amortissements ordinaires 4600 3696 2000 540 10836 
Amortissements extraordinaires 7697 0 0 0 7697 
Variation du perim&tre de consolidation 0 0 0 -105 -105 
Transfert 0 0 0 0 0 
Sorties -1919 0 0 -2 100 -4019 
Etat au 31 decembre 2010 21135 26966 16 828 21558 86 487 
Etat au 1“ janvier 2011 21135 26966 16828 21558 86487 
Amortissements ordinaires 1931 4160 2000 918 9009 
Amortissements extraordinaires 18337 0 0 0 1337 
Variation du perimetre de consolidation 0 0 0 -1235 -1235 
Transfert 0 0 0 0 0 
Sorties 0 0 0 0 0 
Etat au 31 decembre 2011 24403 31126 18828 21241 95 598 
Valeur nette au 1” janvier 2010 13209 22647 5172 562 41590 
Valeur nette au 31 dec. 2010 1493 18951 3172 4527 28 143 
Valeur nette au 31 dec. 2011 4931 18764 1172 4484 29351 


Les autres installations immaterielles concernent essentiellement le portefeuille client. 
Les amortissements extraordinaires sont lies & des conditions du marche& plus defavorables et aux restructurations dans la 


domaine legumes, fruits et oeufs. 


9  Dettes financieres 


Les dettes financieres ä court terme sont compose&es de 


(en milliers de CHF): 


2011 2010 
Comptes courants bancaires 150 598 94969 
Effets a payer sur stocks obligatoires 16646 16676 
Dettes financieres ä court terme envers 
des membres de la coop&ration (LANDI) 62245 83 174 
Dettes financieres a court terme envers 
des participations mises en &quivalence 1041 5890 
Dettes financieres a court terme envers 
des participations non consolid&es 185 183 
Autres dettes financieres a court terme 
envers des tiers 65374 64757 
Total 296.089 265 649 


Les comptes courants bancaires sont compos6s princi- 
palement de credits obtenus en blanc et d’avances A ter- 
me fixe, lesquelles sont &chues dans le d&lai d'une ann&e. 
Les emprunts obligataires ont un caractere de longue du- 
ree mais sont &chus dans le courant de l’ann&e suivante 


et sont, de ce fait, englob&s sous cette position. 


10 Dettes resultant d’achats et de prestations 


Le montant pr&sente se compose comme suit 
(en milliers de CHF): 


Parmi les autres dettes financieres de CHF 252.4 millions 
(ann&e pr&cedente de CHF 256.0 millions) sont compris 
CHF 0.7 million (annee pr&ec&dente CHF 2.1 million) dus & 


2011 2010 des institutions de prevoyance du personnel. Concernant les 
Dettes envers les tiers 378851 358079 autres dettes financieres envers les tiers, CHF 201.0 mil- 
Dettes a court terme envers des ions reviennent aux avances ä terme fixe des banques. 
membres de la coop&ration (LANDI) 28461 27972 Le fonds de structure d&coule en majeure partie de l’aban- 
Dettes A court terme envers des don des interäts sur les parts sociales des coope&ratives 
participations mises en &quivalence 9mall 6050 de fenaco region orientale durant les ann&es 1986 ä 1988. 
Dettes a court terme envers des Les capitaux de ce fonds sont destines ä l'"amelioration des 
participations non consolid&es 1166 140 structures dans le secteur coope&ratif de cette region. 
Total 418269 392241 
Le tableau ci-apres donne un apercu sur les &ch&ances des 
engagements financiers ä long terme. A cet &gard, l’aspect 
11 Dettes ä long terme €economique est prepond£rant pour la classification d’une 
Les dettes ä long terme sont compos&es de dette parmi les fonds &trangers envers des tiers a long 
(en milliers de CHF): terme. || n'est donc pas tenu compte des possibilites juri- 
2011 2010 diques d’une denonciation a court terme de chaque enga- 
Hypotheques 203546 168820 gement (en milliers de CHF). 
Obligations de caisses 
(taux d’interäts de 1.25% 83.5 %) 34129 35932 
Autres dettes financieres a court Obligations Autres engage- 
terme envers des membres de la Hypotheques de caisses ments envers des 
coop&ration (LANDI) 909 761 tiers et des proches 
Autres dettes ä court terme envers des Remboursable 3085 0 52560 
participations mises en &quivalence 221 21 2012 19470 0 20071 
Autres dettes financieres a court 2013 37876 12650 25000 
terme envers des participations non 2014 20483 8482 58000 
consolid&es 659 660 2015 28447 6137 38495 
Fonds de structure 866 918 2016 63430 6860 30014 
Autres engagements financiers envers Echu apres le 
des tiers 232851 255985 31. Dez. 2016 30 755 0 30000 
Total 492 681 463 097 Total 203 546 34.129 254 140 


12 Provisions 


Les provisions sont destinees ä couvrir les risques de pertes et les engagements de prestations existants. Voici la r&ca- 


pitulation des postes (en milliers de CHF): 


Total provisions Provision pour impöts Provision pour restructuration Autres provisions Total 
Etat au 1° janvier 2010 161 296 1047 86397 248740 
Constitution 6117 1601 38375 46093 
Utilisation 0 -287 -20008 -20295 
Transfert 0 0 0 0 
Dissolution 0 -273 -3916 -4.189 
Variation du perim&tre de consolidation 4.401 0 848 5249 
Etat au 31 d&cembre 2010 171814 2088 101 696 275598 
Dont provisions A court terme 0 1618 44592 46210 
Etat au 1° janvier 2011 171814 2088 101 696 275598 
Constitution 6958 0 30357 37315 
Utilisation 0 -1137 -21719 -22856 
Transfert 0 0 0 0 
Dissolution 0 -452 -8835 -9287 
Variation du p&rime&tre de consolidation -1084 177 -12 -919 
Etat au 31 decembre 2011 177688 676 101 487 279851 
Dont provisions & court terme 0 481 42 845 43 326 


Dans la rubrigque «Provision pour impöts», seules les provisions pour impöts latents sont considere&es. 

La rubrique «Autres provisions» comprend entre autre des provisions pour vacances et heures suppl&ementaires pour CHF 19.3 
millions (annee prec&dente: CHF 178 millions), des provisions pour le compte d’epargne de travail pour CHF 15.1 millions (an- 
nee prec&dente: CHF 13.8 millions), des provisions pour des cadeaux d’anciennet& pour CHF 15.0 millions (annee prec&dente: 


67 


68 


CHF 15.0 millions), ainsi que des provisions pour des pr&ts 
de ballots d'un montant de CHF 173 millions (ann&e prec&- 
dente CHF 176 millions). De plus, il existe des provisions 
pour pertes de change non r&alis&ees pour CHF 0.6 millions 
et pour l'assainissement de l'ancien d&pöt de reservoirs & 
Zollikofen Le calcul actuariel de la provision pour cadeaux d’an- 
ciennete a &t& effectue en utilisant un taux d’escompte de 
3.5 %. Les autres provisions n’ont pas &t& escomptees. 


13 Fonds propres et Part des minoritaires 

Levolution des fonds propres et des parts minoritaires est 
pr&esentee dans le tableau des fonds propres aux pages 
58/59. La rubrique «Parts sociales» correspond au capital 
social de fenaco. Ce dernier est compose& de 1251630 
parts, ayant une valeur nominale de CHF 100. Un nouveau 
membre, selon les donnees de l’administration et sur la 
base de son importance &conomique, doit souscrire au 


moins & 10 parts. Aucun membre ne detient plus de 5% 
du capital. Les remboursements ne se font qu’apres la 
demission d’un membre ou a la liquidation de fenaco. 
Chaque membre sortant a droit au remboursement de ses 
parts ä leur valeur nominale moins une &ventuelle part de 
la perte de fenaco, ainsi qu’a une prime de collaboration. 
Aucune autre raison de remboursement n’existe. Toutes 
les primes de collaboration de fenaco peuvent &tre &chan- 
gees contre des parts. [assembl&e des delegues &tablit 
les modalites. 
Le nombre de parts detenus par LANDI s’eleve a 84 740 
(anne&e precedente 84440) pour une valeur totale de CHF 
8474.000 (annee pr&cedente CHF 8444000). Ces dernieres 
figurent dans le tableau des fonds propres sous une ru- 
brique s&paree. 

Dans les rapports annuels des societ&s consolidees figurent 
des reserves non dissolvables, legales et statutaires de CHF 
78.2 millions. 


Explications et commentaires sur le compte de profits et pertes consolide 


14 Chiffre d’affaires net resultant des ventes 


Il se divise comme suit selon les secteurs principaux (en milliers de CHF): 


2011 % 2010 % 
Segment agricole 
- Branche production veg&tale 298739 5.4 305065 5.6 
- Branche cereales, ol&agineux et matieres fourrageres 849980 158 815052 14.9 
- Branche commerce d’animaux 396614 za 386373 71 
- Branche technique agricole et &quipements 67502 1.2 73757 1.4 
Total segment agricole 1612835 29.0 1580247 29.0 
Segment denrees alimentaires 
- Branche l&egumes, fruits et oeufs BEI 108 636 188 11.7 
- Branche viandes 533342 9.6 554859 10.2 
- Branche boissons 188755 3.4 184.363 3.4 
Total segment denrees alimentaires 1291812 2 1375410 25.3 
Segment commerce de detail 
- Branche maison et jardin 695282 1225 672398 12.3 
- Branche Volg 908413 16.4 879841 16.1 
Total segment commerce de detail 1603695 28.9 1552239 28.4 
Total segment combustibles et carburants 1009481 18.2 914344 16.8 
Total segment divers szelen 0.6 26925 0.5 
Chiffre d’affaires global 5550814 100.0 5449 165 100.0 


Cette ventilation du chiffre d’affaires montre la palette &tendue des activit&es du groupe fenaco. 29.0% (annee pr&cedente 29.0%) 
ou arrondi a CHF 1613 millions du chiffre d’affaires total (ann&e pr&cedente CHF 1580 millions) ont &te r&alises avec les pro- 
duits agricoles auxiliaires, cer&eales, ol&agineux, aliments pour animaux, commerce d’animaux et technique agricole/construc- 
tion d’installations. La prise en charge de produits de l’agriculture ainsi que la fabrication et la commercialisation de produits 
alimentaires repr&sentent CHF 1292 millions (ann&e prec&dente CHF 1375 millions). Les produits de consommation couran- 
te Volg repr&sentent les ventes au detail des propres points de vente ainsi que les livraisons ä des magasins tenus par les co- 
ope&ratives et par des tiers. La branche des articles de maison et de jardin contient les chiffres d’affaires des propres magasins 
LANDI ainsi que les livraisons aux magasins LANDI des soci&t&s coope£ratives. 
Le groupe fenaco r&alise l’essentiel de ses revenus sur le marche& national. 


15 Prestations de services et produits annexes 
Voici le detail des principales positions (en milliers de CHF): 


20 Impöts 


Cette rubrigue comprend (en milliers de CHF): 


19 Amortissements 
Il s'agit des amortissements op&res sur (en milliers de CHF): 


2011 2010 
Immobilisations financieres 554 1827 
Immeubles 33918 31272 
Installations techn., machines, mobiliers 65062 59876 
Vehicules 18471 17935 
Immobilisations incorporelles 9009 10836 
Total 127014 121746 


2011 2010 2011 2010 
Produits des services de prise en charge Impöts sur le revenu des entreprises 10127 10404 
de cereales, sechoirs a herbe, fabrication Variation des impöts latents 7056 6244 
de farine de pommes de terre 10570 10 124 Total 17 183 16648 
Indemnites pour mise ä disposition 
de main-d’ceuvre (ateliers, mandats 21 Charges extraordinaires et hors exploitation 
d’embouteillage, laboratoire, etc.) 29408 32891 Comme positions principales, il y a lieu de relever 
Indemnites pour stocks obligatoires 6116 5534 (en milliers de CHF): 
Loyers 10085 12402 2011 2010 
Honoraires pour prestations Charges extraordinaires 
de conseil 19909 17722 - Pertes sur alienation d’immobilisations 1558 529 
Services lies au parc de v&hicules 27443 25993 - Amortissements extraordinaires 
Autres prestations et sur les immobilisations corporelles 
produits annexes 19675 18073 et les valeurs incorporelles 22705 18945 
Total 123206 122 739 - Diverses charges extraordinaires 39148 40 747 
Charges hors exploitation 
16 Charges de personnel - Diverses charges hors exploitation 247 36 
Les charges de personnel comprennent (en millers de CHF): Total 63 658 60257 
2011 2010 
Salaires et traitements 527544 511377 22 Produits extraordinaires et hors exploitation 
Charges sociales 84973 82615 A savoir (en milliers de CHF): 
Autres charges de personnel 6619 6731 2011 2010 
Total 619 136 600 723 Produits extraordinaires 
- Benefices sur ali@nation 
Laugmentation de la charge salariale du groupe est impu- d’actifs immobilises aan 9833 
table ä la negociation des salaires 2011, a une augmenta- - Suppression de 
tion d’effectif dans certaines entites, ainsi qu’ä une inte- depre&ciation d’actifs 560 0 
gration dans le p&rimetre de consolidation des nouvelles - Divers produits extraordinaires DISAA 5143 
societes. Produits hors exploitation 
- Divers produits hors exploitation 100 93 
17 Autres charges d’exploitation Total 17 001 15074 
Cette position comprend l’ensemble des charges d’ex- 
ploitation, ainsi que les frais d’administration, de vente et 23 Transactions avec les parties li&es 
de publicite. (en milliers de CHF): 
2011 2010 
18 Produits et charges financiers Chiffre d’affaire net r&sultant des 
Les produits financiers comprennent les produits d’inte- ventes 1747988 1659797 
r&ts sur les liquidites, les cr&ances et pr&ts (intEr&ts de re- Charges de matieres et de 
tard compris), produits de participations non consolidees marchandises 176 770 193814 
et titres, produits de commissions d’intermediaires dans Prestations de services et produits 
le cadre de credits et placements dä terme ainsi que des annexes 11147 13471 
gains de change lors de transactions en devises, ajuste- Charges de personnel 862 602 
ment de cours des positions en monnaies &trangeres. Les Autres charges d’exploitation 38017 38923 
charges financieres se composent de charges d'inter6ts, Produits financiers 7763 7503 
incluant les charges annexes tels que les commissions de Charges financieres 1278 1446 
credits, frais bancaires, frais postaux, commission de ga- Part des r&esultats des soci&t&s mises 
rantie, etc. Sont aussi compris dans les charges finan- en &quivalence 3156 2195 
cieres les pertes de change li&es ä des transactions en de- Charges extraordinaires et charges 
vises, les ajustement de cours des positions en monnaies hors exploitation 28000 28000 
etrangeres. Produits extraordinaires et produits 
hors exploitation 9 3 


Les transactions avec les personnes et societ&es proches 
s’effectuent aux valeurs de marche. Le chiffre d’affaire net 
resultant des ventes concerne essentiellement la livraison 
de moyens de production, de marchandises consom- 
mables, d’articles de maison et de jardin, d’essence et de 
mazout aux membres de la coop6&ration fenaco (LAND!). 
Les membres de la coop6&rative percoivent une prime de 
collaboration de 0.5% 40.75 %. 
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Les prestations de services et produits annexes concer- 
nent principalement les travaux salaries et prestations de 
conseil apport&s aux membres de la coope&rative. Hormis 
les parts, les membres de la coop&ration fenaco ont droit ä 
un compte courant pour les marchandises. Si le solde est 
actif, fenaco a octroy& un inter&t de 0.75 % jusqu’au 30 juin. 
Entre le 1“ juillet et le 30 septembre un inter&t de 1% a et& 
octroye. Des le 1" octobre le taux d'inter&t est passe ä nou- 
veau 4 0.75%. Dans le cas d'une cr&ance, le taux d’inter&t 
s’est &leve jusqu’au 30 juin a3 %. Entre le 1“ juillet et le 30 
septembre le taux d’inter&t se montait 4 3.25%. Des le 1° 
octobre le taux d’inter&t se montait a nouveau 43%. 
Dans les autres charges d’exploitation sont compris les 
coüts pour l'introduction et l'exploitation du progiciel de ges- 
tion integre de la soci&te Bison Schweiz AG. 

La charge extraordinaire concerne un ajustement de valeur 
du pr&t vis-a-vis de Bison Schweiz AG. La capacite de rem- 
boursement n’&tant pas assuree, le pr&t additionnel octroy& 


Commentaires relatifs au flux de fonds consolide 


24 Flux de fonds consolide 

Le tableau de flux de fonds montre, en tenant compte de 
la modification du perimetre de consolidation, que les in- 
vestissements en actifs immobilises realises en 2011 ont 
pu &tre financ&s integralement par le cash flow avant la va- 
riation des actifs circulants. L'augmentation des fonds a &t& 
financ&e principalement par des emprunts de dettes finan- 
cieres ä court terme et des hypotheques. Les fonds &tran- 
gers soumis au taux d'interäts ont augmente de CHF 729 
millions l'annee prec&dente ä CHF 789 millions. 


a &te amorti immediatement. 


25 Modification du perimetre de consolidation 


La modification du p&rimetre de consolidation entraine une variation du fonds de roulement de CHF 5.4 millions 


(en milliers de CHF): 


Variation 2010 Entree Sortie Variation 
Actifs circulants 31749 2104 29645 
Actifs immobilises 36462 10712 25 750 
Total actifs 68211 12816 55395 
Fonds &trangers ä court terme 22 193 1863 20330 
Fonds &trangers ä long terme 21596 10225 11371 
Total Fonds &trangers 43789 12088 31 701 
Parts de tiers 14750 -260 15010 
Passifs 58539 11828 46 711 
Variation brute du perim&tre de consolidation 9672 988 8684 
Variation des liquidit&s -810 -79 -731 
Variation nette du p&rimetre de consolidation 8862 909 7953 
Modification des taux de participations -264 1462 -1726 
Variation totale 2010 8598 2371 6227 
Variation 2011 

Actifs circulants 9085 3874 5211 
Actifs immobilises 4796 10 766 -5970 
Total actifs 13881 14640 -759 
Fonds &trangers ä court terme 4715 4336 379 
Fonds &trangers ä long terme 2241 3600 -1359 
Total Fonds &trangers 6956 7936 -980 
Parts de tiers -5969 -709 -5260 
Passifs 987 7227 -6240 
Variation brute du perimetre de consolidation 12894 7413 5481 
Variation des liquidit&s -718 -2 -716 
Variation nette du p&rimetre de consolidation 12 176 7411 4765 
Modification des taux de participations -12 -610 598 
Variation totale 2011 12 164 6801 5363 


Autres commentaires 


26 Cautionnements, engagements de garantie et nantissements en faveur de tiers 
II s'agit des engagements conditionnels suivants (en milliers de CHF): 


2011 2010 
Engagement Credit Engagement Credit 
Cautionnements maximum utilise maximum utilise 
- en faveur d’entreprises proches (coop&rative de fenaco 
et participations mises en &quivalence) 11600 7804 12699 7943 
- en faveur de tiers 28106 19630 27855 18632 
Total 39706 27434 40554 26575 


Les cautionnements en faveur de tiers comprennent, pour une part significative, des cautionnements donn&s aux banques, 
par «UFA Bürgschaftsgenossenschaft», en faveur de paysans. Les credits cautionn6s doivent &tre rembourses d’ici 3 & 
10 ans. Les cautionnements en faveur des societes proches englobent les cautionnements consentis aux banques par la 


maison-me£re en faveur de Bison Suisse SA. 


27 Actifs mis en gage pour engagements propres 
(en milliers de CHF): 
2011 2010 


mmobilisations et installations en 
construction (selon bilan consolid&) 477971 467067 


Total des c&dules hypothecaires (nom.) 669304 681670 


Dont en possession propre 


-262832  -271005 


En nantissement, nominal 406472 410665 
Engages: Hypotheques aupres des 

diverses banques 211655 194.374 
Engage&s: Dettes envers des institutions 

de pr&voyance professionnelle 659 2132 
Dettes sollicitees envers les tiers 2247 1424 


28 Autres engagements ne figurant pas au bilan 
A savoir les engagements suivants (en milliers de CHF): 


ainsi qu'un contrat de perception de raisin des Caves Gar- 
nier SA. Par ailleurs, cette rubrigue comporte des enga- 
gements de reprise d’actions de diverses societes. 
fenaco conclut des contrats long terme avec des fournis- 
seurs pour le prelevement de matieres premieres. Les 
quantites contractuelles oscillent dans le cadre des quan- 
tites necessaires A l’exploitation. 

Hormis les engagements mentionnes ci-dessus, il existe 
d’autres engagements qui n’ont pas l’obligation d’&tre pre- 
sentes, etant donne qu'il s'agit d’engagements court ter- 
me (< 12 mois) ou pouvant &tre rösilies dans les 12 mois. 


29 Engagements de leasing 

A Leasing financier (en milliers de CHF) 

La valeur des objets en leasing financier apparalt dans les 
immobilisations (commentaire 7) 


2011 2010 2011 2010 
Locations fixes / droits de superficie 210083 137725 Dettes provenant de leasing financier 
Autres engagements ne figurant pas - Dettes ä court terme * 147 757 
au bilan 248438 180 320 - Dettes ä long terme 509 379 
Total 458521 318045 Total 656 1136 


Les engagements pr&sentes sous «Locations fixes / droits 
de superficie» concernent la remuneration due pour les 
contrats de locations et de droits de constructions sur toU- 
te la dur&e du contrat, ainsi que les engagements d’af- 
fectation de silos. En raison de dur&es prolongees, les 
montants des droits de superficie sont &leves. Les charges 
annuelles actuelles de la fenaco de location et droits de 
superficie se montent a CHF 33.6 millions (ann&e pr&ce- 
dente CHF 33.2 millions). 

La rubrique Autres engagements, ne figurant pas au bilan, 
comprend, des engagements envers Reservesuisse et Car- 
bura pour des stocks obligatoires d'un montant de CHF 
151.6 millions. Ce montant deviendrait exigible lors d'une 
eventuelle resiliation des conventions relatives aux stocks 
obligatoires. Dans cette Eventualit&, ces stocks pourront 
&tre re&values et vendus librement dans le cadre de l'acti- 
vite ordinaire. 

Les autres engagements concernent des contrats de per- 
ception d'oeufs du groupe frigemo avec leurs producteurs, 


* Ech&ance dans un delai d’une annde 


La valeur totale du leasing figure au bilan, deduction faite 
des amortissements calcul&s et enregistres d’apres la me&- 
thode des annuites. Ces dettes apparaissent sous dettes 
financieres ä court ou ä long terme. 

Ne figurent au bilan que les contrats de leasing depas- 
sant, sur la dur&e totale, la valeur de CHF 100 000. 


B Leasing d’exploitation 
Les engagements de leasing sont les suivants 
(en milliers de CHF): 


Echeance 2011 2010 
0 246 

96 120 

85 55 

et apres 49 1 
Total 180 422 
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30 Instruments derives 
(en milliers de CHF): 
Valeur Valeurde Valeur de 
contr- remplace- remplace- 
actuelle ment ment 
positive negative 


Interets 
- Options (OTC) 125000 221 0 
— SWAPS 0 0 0 
Devises 
- Options (OTC) 4868 0 -33 
- Operations ä terme 114862 3550 -525 


fenaco utilise les instruments derives pour se couvrir des 
risques sur interäts et devises. 

Afin de couvrir le risque de taux du financement des actifs 
circulants, des produits derives sur taux sont conclus. 
Dans le souci de couverture du risque de change, les 
achats de marchandise ä terme sont couverts par des 
contrats A terme et des options sur devises. 
Concernant les op&rations de couverture, pour lesquelles 
les conditions des op£&rations de base et de couverture 
sont essentiellement les m&mes, celles-ci sont &valuees 
selon les m&mes principes que le sous-jacent. Etant don- 


lions en 2010) ont ete enregistrees ainsi que des actifs 
transitoires pour un montant de CHF 1.7 million (contre 
CHF 1.0 millions en 2010). 


31 Prevoyance professionnelle 

Tous les plans de pr&voyance du groupe fenaco sont des 
plans avec primaute des cotisations. Les valeurs patrimo- 
niales de ces plans sont d&tenues aupres d’institutions de 
prevoyance juridiquement independantes (fondations), in- 
dependamment de la fortune de fenaco et de ses filiales. 
Le financement de tous les plans sociaux a lieu par des 
contributions des employeurs et des employ&s. Les contri- 
butions des employeurs sont comptabilisees a charge du 
compte d’exploitation de l’exercice. Les collaborateurs du 
groupe fenaco sont assur&s contre les risques d’invalidi- 
te, de mort ainsi que pour la retraite. 


Participants: 

Al'exception des collaborateurs qui n’atteignent pas le mi- 
nimum LPP (CHF 20880), tous les collaborateurs du grou- 
pe fenaco sont affilies aupres d’une institution de pre- 
voyance. 


Le cercle des assur&s se compose de la mani£ere suivante: 


ne qu'il s'agit de futurs cashflows, aucune activation n’a 2011 2010 
lieu. Pour les autres instrumens derives, des provisions Nombre d’assures 6979 6893 
pour un montant de CHF 0.6 millions (contre CHF 4.5 mil- Nombre de beneficiaires 1676 1615 
Les reserves sur les contributions de l’employeur ont evolu& comme suit (en milliers de CHF): 
Institution Valeur Renonce- Autre r&- Escompte Valeur au Valeur au Constitution Dissolution 
de pre&- nominale ment ä evaluation bilan au bilan au de Reserve de Reserve 
voyance l’utilisation 31.12.11 31.12.10 de cotisation de cotisation 
Fonds 
patronal 47669 0 0 -4786 42 883 39303 4550 266 


Lavantage economique / l’obligation economique par rapport a l'institution de pr&evoyance a &volu& de la facon suivante 


(en milliers de CHF): 


Institution de Sur/sous Part Variation par Contribution Charges de prevoyance 
prevoyance couverture economique rapportäl’annee delaperiode incluses dans les 
31.12.2011 prec&dente sous revue charges de personnel 

2011 2010 

Institutions de prevoyance sans 

exc&dent de couverture/d&couvert 0 33538 32486 

Institution de prevoyance 

avec excedent de couverture 3997 0 0 0 2208 2239 

Institution de prevoyance 

avec d&couvert 334 0 0 0 714 597 

Total 0 0 0 36460 35322 


Les Institutions avec d&couvert, compose&es d'une fondation collective, regie par le principe de solidarite, ne peuvent fournir, en 
annexe, les informations bas&es sur les contrats d’adhesion individuels. Le degr& de couverture de cette fondation collective est 


de 94.1%. Cette caisse de pension compte 170 affilies. 


Les dettes envers les institutions de prevoyance s’&elevent a CHF 1.0 million (ann&e prec&dente CHF 2.3 million). 


32 Valeur d’assurance incendie des immobilisations 


corporelles 
Elles s'inscrivent pour (en milliers de CHF): 
2011 2010 
Immeubles 2160000 2204000 


Autres immobilisations corporelles* 1263000 1197000 


* sans la valeur d’assurance des ve&hicules 


33 Informations concernant l'&valuation des risques 
Le systeme de gestion des risques du groupe fenaco se 
compose d'une politique de risque et d'un concept de 
gestion du risque 


Politique de risque 

La politigue de risque fenaco decrit les principes, regles et 
methodes de gestion des risques fenaco adoptes par le 
conseil d'’administration et la direction du groupe fenaco. 
Le but de cette politique de risque est d'uniformiser et de 
rendre consistant dans l'ensemble du groupe l'applicati- 
on de ces principes, regles et methodes. 

La communication de la politique de risque fenaco aux do- 
maines et filiales du groupe s'effectue par la direction au 
moyen de plateformes institutionnalisees. 


Concept de gestion des risques 

Le point central du concept de gestion des risques est le 
processus annuel de gestion des risques. Ce dernier se 
subdivise en trois &tapes: 


Debut du processus de gestion des risques 

Chaque d&partement du groupe fenaco a design& un re- 
sponsable de la gestion des risques. Ces responsables 
constituent «le groupe de travail gestion des risques 


fenaco» et coordonnent les activites au sein du groupe 
fenaco. Des papiers de travail lies a l'!&valuation des risques 
sont &tablis annuellement au sein des domaines et filia- 
les, qui sont ensuite discutes et adoptes par la direction. 
Cette derniere les met en application. 


Gestion des risques au sein des domaines et filiales 

Le domaines et filiales determinent et &valuent les ris- 
aues, definissent les mesures n&cessaires et s’assurent 
de leur mise en application. 

Les resultats de l'&valuation des risques sont documen- 
tes dans les rapports de risques. L'accent est porte sur les 
risques essentiels des domaines et filiales. 


Rapport de gestion des risques 

Le «groupe de travail gestion des risques fenaco» resume 
les r&sultats de l'&valutation des risques des domaines et 
filiales dans un rapport de gestion des risques, qu'iladres- 
se a la direction et ä l'administration. 


Les risques principaux sont abord6s lors de s&ances de 
direction et d'’administration. 


34 Evenements posterieurs a la date de bouclement 
La direction a approuve des investissements dans les an- 
nees 2006 a 2011 pour un montant de l’ordre de CHF 159 
millions, qui font partie des budgets approuves et des pla- 
nifications a moyen terme et n'influenceront les comptes 
du groupe qu’a partir de 2012. 


Aucun autre &venement significatif posterieur ä la date de 
bouclement n'est intervenu jusqu’a l’approbation des 
comptes par le conseil d’administration, le 8 mai 2012. 
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Les societes de fenaco 


(Etat 31 decembre 2011) 


Nom de la societe Siege Quota de Capital Consolidee 
participation nominal k = globale 
en % du (en milliers e = equity 
capital de francs) n=non 

consolidee 
2011 2010 2011 2010 2011 2010 


Maison-mere 


fenaco Bern 
avec succursales & Puidoux 
Sursee et Winterthour 


Segment agricole 


Branche production vegetale 


Agroline AG Basel 70.0 70.0 500 500 k k 
Fertag AG Muttenz 100.0 100.0 200 200 k k 
Landor AG Muttenz 100.0 100.0 2000 2000 k k 
Fertag-France SA 1 Pompey (F) 30.2 30.2 96 96 e e 
Interore S.A. 1 Wavre (B) 40.0 40.0 250 250 e e 
Semag, Saat- und Pflanzgut AG Lyssach 23.2 23.2 100 100 e e 
Branche cereales, ol&agineux et matieres fourrageres 

Biomill SA 2 Valbroye 100.0 1.000 k 
Melior AG 3 Herzogenbuchsee 100.0 100.0 5000 11550 k 
Läderach Agro AG enggart 100.0 100.0 250 250 k 
Mühle Steinmaur AG Steinmaur 100.0 100.0 200 200 k 

Ofina AG Winterthur 100.0 100.0 300 300 k 

UFA AG erzogenbuchsee 83.2 83.2 8000 8000 k 
ufamed AG Sursee 100.0 100.0 900 900 k 
Branche commerce d’animaux 

Anicom AG Bern 75.7 76.9 2000 2000 k 
Univo SA Chesopelloz 70.0 70.0 1000 1000 k 
Versuchsbetrieb Rüti AG Zuzwil SG 100.0 100.0 200 200 k 
Branche Technique agricole/Equipements 

Serco Landtechnik AG Oberbipp 100.0 100.0 3500 3500 k 
Segment denrees alimentaires 

Branche l&egumes, fruits et oeufs 

Frigemo AG Bern 100.0 100.0 2900 2900 k k 
Frilog Frisch-Logistik AG 4 Kerzers 68.0 2.000 k 
Frunoba AG Basel 100.0 96.0 250 250 k k 
Steffen-Ris Holding AG Utzenstorf 88.0 68.0 1200 1200 k k 
Steffen-Ris AG Utzenstorf 88.0 68.0 380 380 k k 
Union Fruits SA Charrat 65.0 65.0 500 500 k k 
platforM services AG Utzenstorf 88.0 34.0 100 100 k e 
Fruitstar AG Dietikon 20.2 15.6 100 100 e e 
SGG Waser AG Schlieren 35.0 35.0 300 300 e e 


Nom de la societe Siege Quota de Capital Consolidee 
participation nominal k = globale 
en % du (en milliers e = equity 
capital de francs) n=non 

consolidee 
2011 2010 2011 2010 2011 2010 

Branche viandes 

Ernst Sutter AG Gossau SG 100.0 100.0 20000 20000 k k 

Michel Comestibles AG 5 Unterseen 100.0 100.0 750 750 k k 

Sulai AG Churwalden 100.0 100.0 1000 1000 k k 

Suttero GmbH 1 Konstanz (D) 100.0 100.0 25 25 k k 

Centravo AG Zürich 22.4 22.4 2400 2400 e e 

Kühlhaus Neuhof AG Gossau SG 36.4 36.4 550 550 e = 

Schlachtbetrieb St.Gallen AG Gossau SG 43.9 43.9 9000 9000 e e 

Branche boissons 

Caves Garnier SA Bern 100.0 100.0 1800 1800 k k 

Divo SA Penthalaz 100.0 100.0 300 300 k k 

Granador Holding AG Hitzkirch 974 974 2000 2000 k k 

Mineralquellen Elm AG Elm 100.0 100.0 100 100 k k 

Ramseier Aachtal AG 6, 7 Amriswil 71.3 71.3 800 800 k k 

Ramseier Suisse AG Oberkirch 99.1 99.1 10 000 10 000 k k 

VOLG Weinkellereien AG Winterthur 100.0 100.0 5000 5000 k k 

Cave Belmur SA Perroy 100.0 100.0 100 100 n n 

Caves de No& SA Puidoux 100.0 100.0 100 100 n n 

Cave du Sarment SA Puidoux 100.0 100.0 100 100 n n 

Cave Dupree SA Perroy 100.0 100.0 100 100 n n 

Cave Valcombe SA Saillon 100.0 100.0 100 100 n n 

DiVino AG Hallau 100.0 100.0 100 100 n n 

Wein AG Winterthur 100.0 100.0 100 100 n n 

Segment commerce de detail 

Branche maison et jardin 

LANDI Aarau West AG Kölliken 76.0 76.5 1500 1500 k 

LANDI ArcJura SA Alle 83.0 82.1 4000 4000 k 

LANDI BippGäuThal AG Oberbipp 85.2 85.3 200 200 k 

Landi Chablais-Lavaux SA Collombey-Muraz 75.5 75.5 2000 2000 k 

LANDI Graubünden AG gis 93.9 98.0 2800 2800 k 

LANDI Jungfrau AG nterlaken 90.4 90.7 800 800 k 

LANDI Küssnacht AG üssnacht 100.0 100.0 1000 1000 k 

LANDI La Cöte SA 2 Eysins 100.0 3000 k 

LANDI Moleson SA Bulle 100.0 100.0 1000 1000 k 

LANDI Nidwalden AG Stans 86.7 88.3 600 600 k 

LANDI Nord vaudois - Venoge SA Orbe 68.9 68.9 3000 3000 k 

LANDI Ouest neuchätelois SA Mötiers 67.7 677 1500 1500 k 

LANDI Payerne SA 2 Payerne 100.0 1000 k 

LANDI REBA AG Therwil 91.6 78.5 400 400 k 

LANDI Region Huttwil AG Huttwil 76.2 76.2 1500 1500 k 

LANDI Region Langnau AG Lauperswil 70.9 76.8 1300 1300 k 

LANDI Sarine SA Grolley 87.3 87.3 1000 1000 k 

Landi Schweiz AG Dotzigen 89.5 89.5 5000 5000 k 

LANDI Seeland AG ns 71.8 66.7 6000 6000 k 

Landi Zola AG IInau-Effretikon 91.3 91.2 4000 4000 k 

GVS LANDI AG Schaffhausen 35.0 35.0 6000 100 e e 

Landi Oberthurgau AG Roggwil 43.3 43.3 3000 3000 e e 


75 


76 


Nom de la societe Siege Quota de Capital Consolidee 
participation nominal k = globale 
en % du (en milliers e = equity 
capital de francs) n=non 

consolidee 
2011 2010 2011 2010 2011 2010 

Branche Volg 

Visavis Marketing AG Winterthur 100.0 100.0 350 350 k k 

Volg Detailhandels AG Winterthur 100.0 100.0 12 000 12.000 k k 

Volg Konsumwaren AG Winterthur 95.3 95.2 20000 20000 k k 

Primo Marketing AG Winterthur 100.0 100.0 100 100 n n 

Segment combustibles et carburants 

Branche combustibles et carburants 

Agrola AG Winterthur 90.0 90.0 2000 2.000 k k 

Tanklager Herblingertal AG Schaffhausen 45.0 45.0 300 300 e e 

Tanklager Rothenburg AG Rothenburg 30.0 30.0 1650 1650 e e 

Segment Divers 

AGRO DATA AG Winterthur 100.0 100.0 200 200 k 

Halag Chemie AG Aadorf 100.0 100.0 1000 1000 k 

LANDI Klettgau AG Beringen 100.0 94.3 1000 1000 k 

Thomas Menzi AG Arbaz 100.0 100.0 100 100 k 

TRAVECO Transporte AG Winterthur 100.0 100.0 500 500 k 

UFA-Bürgschaftsgenossenschaft Sursee 86.4 86.4 1500 1500 k 

UFAG Laboratorien AG Sursee 100.0 100.0 500 500 k 

Volg Finanz und Immobilien AG Winterthur 100.0 100.0 15440 15 440 k 

BEBAG Bioenergie Bätterkinden AG Bätterkinden 29.0 100 e 

Bellevue-Bau AG Winterthur 40.0 40.0 6000 6000 e e 

Bison Holding AG Neuenkirch 48.8 48.8 1962 1962 e e 

Le Journal Agri S.A.R.L. Lausanne 20.6 20.6 505 505 e e 

Roldag, Romanshorner Lagerhaus 

und Dienstleistungs AG Romanshorn 20.3 20.3 1900 1900 e e 


1) Capital nominal en 1000 Euro 
2) Acquis au 1° janvier 2011 
3) Changement de raison sociale 


(avant Haefliger AG) et diminution de capital 


4) Cession au 1° janvier 2011 


5) 


7) 


Clöture consolid&e au 31 octobre 2011 
Changement de raison sociale (avant Pomog AG) 
Ramseier Suisse AG detient une participation 


de 72% dans Ramseier Aachtal AG 


A lAssemblee des delegues de la 
fenaco societe coop&rative, Berne 


En notre qualite d’organe de revision, nous 
avons effectue l’audit des comptes consolides 
de la fenaco soci&te cooperative comprenant 
le bilan, la compte de profits et pertes, le flux 
de fonds, les fonds propres et l'’annexe (pages 
54 a 76) du rapport d’activit@ pour l’exercice 
arr&te au 31 decembre 2011. 


Responsabilite de l’administration 
Laresponsabilite de l!'’&tablissement des comp- 
tes consolides, en conformite avec les Swiss 
GAAP RPC et les dispositions l&Egales incombe 
a l'administration. Cette responsabilite com- 
prend la conception, la mise en place et le main- 
tien d’un systeme de contröle interne relatif a 
l’etablissement et la pr&sentation des comptes 
consolides afin que ceux-ci ne contiennent pas 
d’anomalies significatives, que celles-ci r&sul- 
tent de fraudes ou d’erreurs. En outre, l’admi- 
nistration est responsable du choix et de l’ap- 
plication de m&thodes comptables appropriees, 
ainsi que des estimations comptables ade- 
quates. 


Responsabilite de l’organe de revision 
Notre responsabilit@ consiste, sur la base de 
notre audit, & exprimer une opinion sur les 
comptes consolides. Nous avons effectue notre 
audit conform&ment ä la loi suisse et aux Nor- 
mes d’audit suisses (NAS). Ces normes re- 
quierent de planifier et r&ealiser !'’audit pour ob- 
tenir une assurance raisonnable que les comp- 
tes consolides ne contiennent pas d’anomalies 
significatives. 


Un audit inclut la mise en oeuvre de procedures 
d’audit en vue de recueillir des &lements pro- 
bants concernant les valeurs et les informa- 
tions fournies dans les comptes consolides. 
Le choix des proc&dures d’audit rel&@ve du ju- 
gement de l’auditeur, de m&me que |’evalua- 
tion des risques que les comptes consolides 
puissent contenir des anomalies significatives, 
que celles-ci r&sultent de fraudes ou d’erreurs. 
Lors de l’evaluation de ces risques, l’auditeur 


Rapport de l'organe de revision 
sur les comptes consoliıdes 


prend en compte le syst&me de contröle inter- 
ne relatif a l’&tablissement des comptes conso- 
lides, pour d&finir les proc&dures d’audit adap- 
tees aux circonstances, et non pas dans le but 
d’exprimer une opinion sur l’efficacite de celui- 
ci. Un audit comprend, en outre, une &valua- 
tion de l’ad&quation des m&thodes comptables 
appliquees, du caractere plausible des estima- 
tions comptables effectu&es ainsi qu’une ap- 
preciation de la presentation des comptes 
consolides dans leur ensemble. Nous estimons 
que les Elements probants recueillis consti- 
tuent une base suffisante et ad&quate pour for- 
mer notre opinion d’audit. 


Opinion d’audit 

Selon notre appr&ciation, les comptes conso- 
lides pour l'’exercice arr&te au 31 d&cembre 
2011 donnent une image fidele du patrimoi- 
ne, de la situation financiere et des r&sultats, 
en conformite avec les Swiss GAAP RPC et 
sont conformes 4 la loi suisse. 


Rapport sur d’autres dispositions legales et 
statutaires 

Nous attestons que nous remplissons les exi- 
gences l&gales d’agrement conformement & 
la loi sur la surveillance de la revision (LSR) 
et d’ind&pendance (art. 906 CO en liaison 
avec l’art. 728 CO) et qu'il n’existe aucun fait 
incompatible avec notre ind&pendance. 
Conform&ment äl’art. 906 CO en liaison avec 
"art. 728aal. 1 chiff. 3CO eta la Norme d’au- 
dit suisse 890, nous attestons qu'il existe un 
systeme de contröle interne relatif a l’eta- 
blissement et la pr&esentation des comptes 
consolides, defini selon les prescriptions de 
"administration. 


Nous recommandons d’approuver les comptes 
consolid&s qui vous sont soumis. 


Berne, le 8 mai 2012 
Ernst & Young SA 


Dr. Thomas Nösberger Marc Christen 
Expert-reviseur agr6ee Expert-röviseur agree 
(Reviseur responsable) 
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Impressum 


Impressum 


Les affirmations contenues dans le present 
rapport et qui ne se baseraient pas sur des 
donn&es historiques doivent &tre consider&es 
comme &tant des promesses sans garantie. 
Elles comportent des risques et des facteurs 
d’incertitude qui sont incontrölables pour 
l’entreprise et pour lesquels cette derniere 
n'est pas en mesure d’endosser la responsa- 
bilite. 


Dans ce rapport, certains termes sont utilises 
uniquement au masculin ou au feminin, pour 
des motifs de simplification. Nous prions les 
lecteurs de n’y voir aucune volonte discrimina- 
toire de notre part. 


Le rapport annuel 2011 presente des photos 
qui ont &te prises dans les entreprises de com- 
merce de d&tail de fenaco (LANDI, Volg, frisch- 
nah-günstig, TopShop, Visavis) ainsi que dans 
le commerce de carburant et de combustible 
sous la marque AGROLA. 


Ce rapport annuel est disponible en allemand 
et en francais. 
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